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Notice historique, chronologique: et généalogique 
des prineipaus souverains de l'Asie ét de l'A- 
rique septentrionale} pour l'antiée 1894, 


EMPIRE OTHOMAN, 


SulthanMinsioud {surnommé Adf, le juste), fils 
du sultan Abd'oulhamid, né le 20 1785, 
et proclamé à La place de son frère Most VF, 
détrôné le #8 juillet 1808. . 
Égypte: Monasman-Ats, né à Cavaln en Romélie, 
£ù 1760 (1183 delhégire), fils d'fbrahim-aghe; 
prochumé pachn le 14 mai 1808, à Ia place de 
Khorschéd-pacha; confirmé par le sultan Sé- 
Bien IN, 14" avril 1606. 
Bagdul : DAOUD-PACHL, 
Moldavie : fee Srounza, bôyard moldave, nommé 
‘hospodar Le 16 juillet 1822, at proclamé à Yassy 
Je 21 difinéme mois. ° 
Valachie : Grégoire Gntra, nommé hospodile 
16 juillet 1829 inauguré par le pacha de Silistrie, 
le 21 séplembre 1829. 
Servie le prince Mivoses Obrétowich, nommé, 6h 
1820, par le Pütte, prince héréditaire de ce pays. 
i. 
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* Le schenf de Le SéiKeE Y'A, fie de Soirowr 


remplace, Îe 2, 1813. Pts rés 
É à aa 
rif Ghaleb, Ér ce paca d'Égypie, Mo: 





Far Ho, de Khaled, al ah Me: 
“hab AN, et ris à ET 





DU 


: Pa re 
. 1 AE T'Afriquie 8 qui vint s'étale à 
. SEM RE siècle. ‘En jui 1821, 
Limmeïl } 6 da pbs d'Egypte. le contraint dé te- à 
cote Hip du sin Malinood. 


EMPIRE DE MAROC. 
MOürEr-AnD-Æm tte, Saftlurn, fils sine déMoë- 
Loy Hénchiëm, ls de Sidi Mohammed, sicéide à 


son oncle Mouley-Souleimuan, le 28  novetbre 
d Le 





SROYADHE D'ABYSSINIE. 


Isa GORE, successeur d'Ayto Egwula Sion, 
de là dynastie, de Salomon, qui règne sans inter- 


es 


çs) . 
rapliot depuis 1258, réside à Gondar; fuir de 
a RE EP el 








der, he 
snt dé tous, successeur 
chef ou murdeAémadel de 
pris le titre de rit. Sera \ 


Abyssinie. 

Len Cal on Dep EEE partie 
méridionale du pays; ln tribu, la plus puissante est 
DeuLe es Bdchor, conan idée par Lan ét par 
Gonar. : 


Sc SAiwe le à son pére Len 
mao; À est letroiitanie desceneiine A /med, ils 
de Saïd, fondateur de cette aisance, 
RES - PENSE 
A 





cède, en 1798, à son es EE es 
Khan, fondateur de bn dyratfie. A bas Mir=, 











par ces désonires qui durent encore, Ramadjit- 
singh les souverain de Lahor, conquit Kaschimir 
eu Peschawer, oùle ils de X'a-MOMAMME KIA, 





pes à celles de Foth-A1-Sehalr, tandis que Sélau- 
djah était Fugiif dat Mnde anglaise; Les émirs dut 
Sinde, se sont emparës d'une partie du pays. ? 
ET 7 PELOUTOHISTAN * "NM 

ManmobmKinid, agé denviron 18 ins, Je 
son père Vasir-Khan , jen juin 1705% ce dernier 
avai soumis le Miékran, vers 1 fine son règne; 
son fils Val en 1809. 








Gran Han de Bosc et de Ses Brett 


son pére Mir-Haïdér khan , en 


EAN ai 






lir-H 





Êntéuan, pfince de VEnS à at de Khokand: 
BADARHSCHAN. 

Minzk A npour Girarobt, fa de Mohatnmiedlsehäh, 
réside à Farabad, vie differente de Haakischän, 
£a plagée au aud de cellé-ci. 

RHATIZAI. 

Ransiar-KoutEk Han suncède à'aon fière Ao/iuin- 
med-Rahinkhan en 1820. Le titrede ces princes 
d'origine aubeke est. Takaérkhan ; ils résilet à 
Khiwe. en 


SIND: 1° 
Gouve mer général du Bessgalé lool Héium Ce- 


à 


. (a) 
varidish: Brariner, succde au mais dé mai 1824 
à Hard Amhèriee 
L'aréal de là présidente du Bengile contient 
bd Eperte t hohnl 


Gouverneur de Madras: sir Stephen Rumbold Eur 
SUISGTON, succède le 18 ceelee 1687 SET 
Munro. 


mes 
Ce gouvernement comprend 154000 ieue 
carrées'ot L4millions d'habitaus, sans compter les 
provinces détachées de l'empire birman. 
Gouvememr de Bombay : Earl ef Can; noué 
les août 1820, succède à air Joli MALE. 
Létendne de cette présilence est de 71,000 
licues/earrées ; ; 10,500,000, #0 
Gouvenett dé Coylare sir HuosoN-Loyve succèle, 
en 1896, 4 sie Edivard Barnes. 
Administrateur générales colonies françaises: M: de 
MAT ace 0 noie derraï 1880 mu Micore 
Desbasayne de Richemont: 

Gourentur des puissions danois + CuniétENSON. 
“Gouvernètie général des possessions hollasdises: Va 
DEN BOSE succède; au noi de mars 1830, Rd 

Vicomte Du Bas ile GRisSCNTÉS. 
ester om Moluiques: Vas Mrtt- 


Cana et de Phippines 
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dé jusqu'au Tombe et Kriseline (où Man 
su) raathrtare milles angais-earrés; 


hi popalationae prb : 


parie est mahométanis Le Tefigmnar fût 

es Mohométans et ft Hs 
par partial 
Fan mhiriesretr s7n 
de Golconila, dut le premier prince ; Audi Eau 
toub-schak ; régua depuis 15121551; Dem 
rehid Kantoubachihusqu'en 5588 lérahoa ou 
tonbrachäh 1551; Koulidoutoibschuh 1586 : 


nl pal cd Un 
tobuthiee sen 1690, Abou-Honañn fui fuit prison- 
nicr-par Aurengcb et mourut en 1704-Aitmii- 
lieu desdlésotres qui suivirent la mort de der- 


nier; Ni: re ri à 


1 mourut ets 174$; sun fils 4 

en 17507et le fils de celui-ci, Modaff 

en 1757; Sulabetdjamg, fils de Nirato Mt és 
prison en 1962: (il-mokirut des apré par 
s0n frère Nisame-Ali, qui régua jusqu'en 180 ; 
sou fils SekaxDén-Drai mourut le 4 rat 1428; 




















ei (100) « 
les ainé de celui-éi, NAS BD-DEYRAN, emotta 
sur Je trône l:24 mai. La résidence est Haïder- 





F mes. Rage en 1748; cuil pays et to. 
Fer  Djunédji,-mouttt en 





lis en. mounnt $és états à son fils Persodÿi 
“Poule, qui fut angl le A rc de at- 
née suivinte, cRporrs Pa Anesalh nai 
“monta: de nom 1 
2 it dépasé put Ag qui less ain 18, 
mirent ds place Le Gls de Persodi. Raçoost 
Biromxsa , âgé de 9 uns. So residence est à Mag- 
arm ETDET ni cou 
nn à sé 
Per 96° « 28" | pd de ,00 
milles anglais carrés ; popalation, (8 millions. 
pays futsounis par: es Mahométans lors de . 
premièrus incursions; sous Mobatnmeil,sn-des 
Rom Breen anim, de Mot 








{sn 
dnne Re ed 
Al eût pour sucresseut son ils Sfar, — 
2788 ; lei do œslni-ei 
ga insqu'en 1276, 4 
C is matarel dé ee d eo 
à le pouvoir, fut deposé par Lord 
ul, et Saadet-Ali (ut proclrmé. Les 21 
fanier 17065 1 mourut Je A-juiliet.1314;.50n. 
Haider prit, le Doe- 
padischals, et mourut le 


pré 









mer Fe puemaealeele este 
Gudjerit; contient 8,000 silles 

PE millions d'habitans. Pilladjs,de 
a famifle de. Gnintnge Lejhares ae 
propriétaire d'un village, parvmt à “aenpare du 


von jusqu'en 1789; Manadji Guicowurs jus 
qu'en 1792; Gonind Rao, jusqu'en 1400 Amérrd 
Réo Guicowar, jusqu'en 1819; son frère SYADIN 
Ra Snet inde ss qras Hoi 
avec 100,000 habitanss 


Drames sims le Gudjerut; le premier souvent 





PUNOV PENSE 7 





… cé 





porn pa Le AT y Déna Kischen 

Rad) jusqu'en 1734, Djll-kivehen-raif jusqu'en 
A pur Hañder Al ïe 

A7SE, déposée. qui mourat 





Pt ae rent 000 hab. 
nr SPORE TN *minvernin de Be- 
le-tint comme prisonnigr Cet état de 
mé jusqu'en 4418, où Je peischues fat 
 rchaisés et, ent 1827, Nanexaanx fut réinstallé 
ans tous les droits que ses ancêtres avaient posé 
déseil: réside à Satara, 17°4% Lits 
Après La disolutiun de ea ue 
fondh a dynastie de Bed 
2 pour avant 1480 ; il mourut ent 510) , Esmañl dit. 
achahen 1534, Mouton di en1567, 
. sélhailitachah en 1570, Hbeahis ndilrehoh en 
4036 Mfohammat adilechuk en1860;A lait. 
schah en 1672; Sekander atitisehh fat fait pri- 
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C8) ” 
sonnier, lors dela prise dé Bedjapour , par Exreng- 


abat 6e rt de A à 





mor sg Me SÉSPEAE dé or Le 
Ce pass contientié bessin du Brahmapoutrs. Le titre 
. Te D Re 
are enrensenqeà 

RE res sm pures en 
Lemongol Eureng-2eh esssya de soumettre le pays 
Asa, mais son armée fut détruite. En 1793, le 
roi Gaurinalh futreplacé, avecle sctours des An- 
ghis, sur le trône dont un prêtre ambitieux lovait 
chassé il fat assassin : son fils BIRDIINATE KOG- 


MAR: ne: put. se soutenir eontré | 

Hours Gohingset Tehander Khant.ce dernier 

appela les Bimans, qui, en 1829, drent le 
£ ray 





Nepél=v3;000millsanghisearrés Sillionsdhabi- 
tan; ayantà l'ouest etau sud les provirices anglaises, 





états 


Sp ie Co Pi 
\ "1 
rs, Ter a 


* dernier, fit dépossédé par sôn onelé Baker. 

ah, qui pilla Lassa ei 1784 et Teschiou Louin: 

“boue 1790. Une armée chinoise pass Le tiont 
en1788, cet forca Bahäder-sal à fit 

la pais, Rèm-Bahauler Gt périr es ilernier eu 1705 ; 


Sos 
« De es risssiine en 1806. Malgré ces dé- 
sordres fes conquètes continubrent 
pere dhapp, qui ef ut ét Qu sir 
- ue “Por la ai le Cotmandont ( d'mars 
is ME emo es 5 0 
lux Anglais. Air 

pre van 1816, à eos 
radjn durée now, le 20 novembre suivant; on 
phicesur fé trôtie sôn fils, agé de 4 ans, HA DNA 
RIKMAM #aR) Capitale, Mere m4 iuée à 
A78€ pièdé d'éfévation au-dessiis des plaines du 
Fra er 4s' le, 8ù es 30,000 


Dors carrés, 3 millions 






(18) 
d'habitans, entree 30%et d4lat,; les frontièges sont 





oudateur dela secte dés Seiks fut Nanek, qui no 
its Talwandy.. village du distriet de Lahore, 
en 1510;,30n successeur fut Gounou Angad, 
post en 1562 ; Amgra-das, Rachatriqu derace, 
sn AE res en Si, — 1545 Aron 
mal, rédacteur du principal livré sacré des Seite, 
vommé Adé-granth, mourut en 1608; son ls 
Hargovind fu le premier guurou ( chef} guer- 
dite, —1844; son petit-fils array, —1661 ; son 
fils Tagh-bahader Qu tué par les onlres, du gou- 
versement mongol en 1675: son fils, Gourau go- 
wind prêtre et soldat, introduisit lesprit militaire 
cheztes Sels; on parvint à fe clisser de Laliore 
ii mourut slans le Delan, eu 4 7118. AL fus e der- 


à 5 lui, je 
np ed 


Abdel défit.les Seiks à Aiférentes repris en 
1762 «11263; mais ds se relevèrentibienmrite. 
Aujourd'hui, les chefs qui habitént a sud du Set- 
ledj, sont sous y protection anglaise; tout.c6 qui 
est au nonf obéit à RaNADATSINGI, hgé mainte- 
want de 64 ans; iLa trois fils, Courrouksingh, 





sas pos Un Hot Fate 
Qi ces eur 
er var rs 
A Pen ee rs 
mer etes montagnes du Baloutchistan, Le pays fut 

is Durant Jin 


Sinde; fut Hattu en. 1739 par lo mo- 

arque pérsu qui le rendit ifibutaé, 1 mourut 
en 1771, Ses successeurs furent chassés par les 
Talpourés, wriba de Baloutches sousla conduite de 
leur émir, Fat Ab Khan en 1779, qui fut obligé 
de payer un tribut à Timour-schah le Kaboul jus 
qu la mort dé ce dernier en 1783. Mr Glhôlaqn 
Ab, ils de Fath-Af Khan, après avi é 
avec ses frères le pays, mourut à fn chasse en 
1812; son fils et ses deux frères Mur Kounnnt 
Aire Mn Mouran ALt ai süecédérent: fl one 
envahi uñe partie dé l'Afghanistan. ; 

PSP E e 
Le pays d'Ondjin fut conquis par les Mihomé. 
sen 1230; il échut plis tard aux Mahrattes, 
Diyapé Sindra servit comme énést sous or 
mir peisclins Badjerno, et acquit par de nom 
Breux services le pays d'Oudjin, Son HE Dan. 
Hodjf fat assassiné aptèt la bataille de Paniput 
(1761); son oncle Ranodji lui suecada; le fi qu 
celui, Madhaujt Sindin, réguu jusqu'en 1794; 
au noveu Deslet, Ra, pérdit, en 1803, dans 





. 














(17) 
une guerre contre les Angläis, ln moitiéde ses 
états; le traité du 6 novembre 1817 lui én fitper- 
dre une autre partie; il mourut âgé dé 47 ans, le 
24 mars 4827. Un de ses parens, Moukht Rao, 
âgé do 12 ans, prit en lui süceédant le titre de 
+ Maharadja-Ali-djah DrANRODSt-R40 Sénutin- 
duhader (le 18 juin), L'ancienne capitale était 
Oudjain, 26° 11! fat.,.78° 35/ long. actuellement 
c'est Gualics, 26* 15! Int., 78° 1' long. 


ÉTATS 
AU-DELÀ DE GANGE. 


Birmans: population #,500,000 ames. Depuis Ja paix 
de Yandahou (le 25 février 1426), ce royaume 
perdu tout l'Araçan, lo moitié du pays de, Maris- 
ban, Tavay, Ténassériq et Les les de Marguy il 
he se compose plus que d'Avaet de Pegu. Le nom 
d'Ava est ln prononciation éorrampue d'Ayrne, 
qui est Le nom que le peuplé donne à la capitale” 
Le nom des Birmans dérive du mot Mrésime, dont 
se sert le peuple d'Arcan. pour désigner cette na- 
tion. Cet vimgt-huit monarques ont régné depuis 
le commencement de fn monarchie, Avk, avec le 
secours des Portugais, se détacha de Pégu;-mais, 
en 1762, Beïnga Della, roi de Pégu, conquit Ava; 
Alompra(Aloutig photo) où Alemandre Praou, 
homme de hasse extraction, reconquit là ville en 
automne 1753.et mourut âgé de 50 ans en 1760; 
son ls alné, Nemndodft Prauu:, régna jusqu'en 

L 





VI. 


çt8) 
176%; son frère Séhémbran jusqu'en 1778, son 

filé Tohengousu fut déposé et tué en 1782 par 

= son ane Minderadji Prnou, qui pouverna jus- 

0 qu'ett 1819; son petit-fils Mavouromao est ictuel. 
lement âgé de47ans. Residénee nétuëlle + Ava, 
Siam, — Ce pays comprend e- bassin du fleuve M&- 

a 14287 iles Biruans, suûs Alomipnt, éon- 
quirent Yuthis, ln capitale,/et esterminérent là fa 
mille royale. En 1760, Piatak fils d'un riche 
chinüis, les chassa ét maati sur de trone il ft tué 
en 1782, La premier monarque de la dyunstié ac- 
tuellement régaante Jui suceddu et gouverna jus- 
qu'en 1809; san mccesseur mourut lé 40 juillet 
4424; soû fils naturel Kaoma Teittarm, Agé de 
48 aus, est maintenant sur Le trône ils fait pri- 
sonnier et fait exéeuter Lo roi de Laos et sa famille 
en 1820, Capitale actuelle : Bankok, à l'embou- 
chure du Métum; 80 à 40,000 habitans, 

Gochinchine. — Soumis précédemment à empire 
chinois, cet dtut comprond actuellement la Cochin. 
chine, le Tonquin, la plus grande partie du Cam. 
Loge et le petit état de simpa. La dynastie ré- 
granite fut chassé par une révolte en 1774: Lhé- 
ritier de la couronné parvint en 1700) àressiair 
ses étalà et conquit méme le Tonqui 
années de son règni est Kang chung on ignore 
l'année du sa mort, San successeur déntia max ariniées 
de son règne Le titre de Gha-domg (aidé par la for. 
tune) et mourut en 181%; Ming méng (destin 
lustre) est celui des antiées du monarque suivant 





{1} tt 
qui mourut en 1822; l'anriée précédente if avait 
reçu l'investiture royale de la cour de Péking: Son 
jeune successeur a pris de mème Le titre de Ming- 
ming pour les atées dé son 

Sumtra, — Le Toanke (seigneur } PARSAMAN à 
Lintoou; le ToaukeNowueuit de Louhou-Agamn ; 
Le Tounho AULANAR-PANDIANGS à à ee 

Java.—4,660,000 habitans ; lé sulthan piste à Yu. 
&ya-Carta dans la ci-devant provincéde Mitarom, 
Mangho-Bouvana-Sopou, œouronsé par les Hol- 
lavduis en 1826, est mort. le2 janvier 1838; le 
jeune sulthan est sous la tutelle de 
Mangho-Kotoumo. Le sauver de la plus grande 
actie de l'ile porté Lo titre de Sowsonhaman, at ré: 
side à! Suracarta auprès du Meuve Solo, d 

CHINE. 

Le nom le lu dynastie régnante, d'origine mandehouf, 
est Tai-tring (latrésprtre ): En Chine an ne:conr. 
ot pas Le mom se l'empereur régnatt; celui qui 
oetupe dctuellement le trône est es nié «do son 
Prédécesseur, mort le 2 septembré1420, étilipor- 
itauparavant Le vom de Mémaming, 11 donna à 
son père le titre! posthume de Jin -Hrourir=ous 
hoangeti, d'est-à-dire, l'auguste et sagé empereur, 
Le compatissant prédécesseur. Le titre honorifique 
des années du règne du monarque actuel est, ‘en 
chinois, ‘TAo-KouaNG, et en mandchou, Donoi 
FGDENGHE (éclat de Is raison). 1 est âgé mate 
nant de 48 ans, 


(:30.) 
JAPON, 


Le:Duïri (empereur } nctuelest le 121 successeur 
de Zin-mou, il règne depuis 1847; le püblicignore 
son mom dursut sa vie, L'année 1822 était la: cin- 
quième da Nengo (titre honorifique des règne) 
Bouvzio (en éhinois, HFentohing). Sa résidence 
est My ou Kio, Le Koubo où Ziogoun est le 
chef militaire généralssime de l'empire réside à 
Yade: é'est.par Le it fui qui rügne; cependant 11 
afleeté toujours une espèce de déjendauee du Dairi, 
descendant de l'antique dynastie japonaise qui à 
commencé par Züt-mou , 660 ans avant notre re. 
Leimot Dañri (en chinois Mar l) signifie propre- 
mnt l'intérieur ( du palais impérial}, On s'en sert 
pour désigner l'empereur, puisqu'il n'est pas per- 
mis de proférer son nom, aussi long-temps qu'il 

Veste vie, La méme chose a Lieu à l'égund du Zio- 
goun et du prince son succeseur; on donne nu 
renier Le nom de pre pi et Faütré 
celui de Visio meron, d'après les palais qu'ils ba- 
bitent. 


(#1) 


———— 





Poudre au mont Elbrons, par M, Kuvréen, menibre 
de l'Académie im} ke de Saint-Pé- 
tershourg.- 


1x 





DHGTIOX. =" 
Depuis euvirun dix ans le sèle: pour les sciences pris 
it nouvel essor eu Russie , ot l'Avadémie des Sciences 
de Snint-Pétersbaung rappelle, par, ses travaux, l'époque 
“glorisase qui signalu am eistebee du temps de linipérs- 
Aricg Catherine IL C'est sous lerègne de l'empereur Alesan- 
dre qu'on eut l'houreitse idée de rétablir ne ootter Aca- 
été Is classe Historique ; qui julie avait été illustrée jar 
Les Mayer, les Muller ot. les Schlieer; aujourd'hui elle 
n'est pas Moins recomans par Les travaux de MM, 
Stagch, Fran, Hermann, Krug, Schmidt, Re, Not en 
pourrions lire autant des dltres classes, si lea ocpätions 
littéraires et solentiiques de fus membres entrant dans 
ledumaine do notre journal. Cependant nou nous em 
joie ga il un Bt du rapport présenté à 
‘Acailémie. pleut de ses maturalistes ; M. Kuplfer, sur 
son Yoynge au mont Elbroux, dont Ia historique 
vus a paris d'aniant plus intéresiante, quo lé sayageur a 
parcouru une du Caucase qui, jusqu'à présent, 
n'avait été visitée par vou savant Europe, 

Le général Emmanuel, commandant en chef de ln 
ligue milnire, établie depuis ong-tempe par Le gouver- 
nement russe, au mir du Cauewe, aprés avoir souris 
des Kuratchar, téibu turque qui habite devant le pied de 
l'Elbroue, éesrta par fà le plus grand obstacle à l'approcho 
dé lu chaîne centrale, eù farma le projet d'une recontais- 
sance militaire do ceûe cuntrée intéressante. La victoiré 
avait déjà conduit ‘au pied de MElbrous ; qu'on avait 
er jusqu'alors inabordables à détail convainc que ee 




















(32) 
mont n'était nullement wnfiire de marais, comme les 
montagnards eux-mênés fe croysent, ot que tés 1 horrenrs 
dont l'imeginston de cet iront n'étant 
ue PR Leur Apr Eure rendre res 


‘ition-nou-seulenent ul à la Rise, runs “ 
table aux sciences, le Fadressa à l'Académie de 
Saint-Pétersbourg ÿ ur Minvitor à y faire preadre part 


ie s'est en 





Caucase pour 
ane lspéion du généal Emma, Va le 
ré Usorique Se pr Eoper 
mèrue. ® 





Û 7 (l 
Finänuél! mods atteridatt. La route | de Saint-Pé. 
térsbourg à Moscou ne préesté rien Qui ne soït déjà 
Uis-cünnu; d'ailleurs nous, étions arriver à 
Stivropol, Le général ayant fixé Son départ au 1. 
fuillet, de sorte que nous né Pümies donner que fort 
PE Temps À nod rechereles: Quelques Ghseryations 
surf lmpéralure dés sourées et sur l'intensité it rs. 
Knétiame terrestre, Auelques remarques sur ls confors 
tation di pays, sur Le téfrain et Ja succesion Mes 
Climats furent Le seul résaftat d'une ravoraée Me plus 
de 3060 vert, dirigée du non au sud; cr telle 
‘est H'istinée de Suint- Pétérsboung à Stävropol. À 
notre arrivée dns éétie déenièro ville, on noûk it sue 
VO que Je général tit dé part pour {és cause 
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néraleg au pied. de la.chate du Caucase gt aurumidli. 
de Stavropol, et que ce serait ll le pornt de départ 
de l'expédition. Gest de oet endroit que je cute 
cerai le récit de notre voyage, tar ce n'est qu'à part 
de fa qu'il présente un intérét bien marquée. à 

À quarante verat au midi dé Gheurghienek, l'un, 
fonmité de la steppe qui s'étend au nord de lurghaîne 
du Caucase est interrompue par plusieurs mon 
d'une farme et d'une disposition singulière; 6e 56 
des hantouts isolées qui s'élèvent rapidement tantôt en, 
cônes, tantôt en masses ablongues; nous observimes 
que a roche qui les compose se distingue également 
de toutes Les roches environnantes à d'est. un trac 
cliyte blano, tandis que la plaine vs formée le calcaire. 
et du grès. L'une de ces montagnes, le Bechtnu (les 
Cinq Montagnes), présente un assemblage de cine 
sowmets, dont le plus élevé atteint la hauteur de 4000 
pieds ausdessus du niveau de La mer, c'est h peu pris 
la hanteur du Puy-fe-Dôme en Auvergne, Une colo 
aie écosalse (nommée Karas) Not éniblia au: pied, 
descette montagne. Le sol y est-extrémement fertile et 
fournit amplementanx besoins de ceux quile cultivent; 
on y voit prospérer le mürier at An vigne, Un petit ris. 
seau d'une onde pure et fraiche traverse Je village; la 
paix qui rügne daus son sein contraste singulièreutent 
avec lauiraif militire qui l'entoure, et que: le brigan- 
dage des Tcherkesses rend nécessaire, On est étoiié 
detrouver ici, au milieu d'un désert, les indices d'une, 
civilisation avancée, des jardins avec des arbres frui- 
Gers ei des allées bion entretenues , des labourèurs et 








(21) 
des ouvriers qui tichentile sinstruire par: la étre. 
La phine: ondulée le: Bechtaw dela 
chaîne du Cancasé A a pieds audessus 
du niveau de l'Océan ; elle rest traversée dns ln direc- 
tion de l'est à l'ouest par le Pod/oumok; petite rivière 
qui se jette dans la Kowma, On y-rencaatre phusierrs 
collines de 1000 à 1500 pieds de “hauteur ; la plus 
rade) sur W rive septentrib- 
du Podkoumok} et à quatre verst du petit fort 
de Kénstnñtinogersk, C'est de sn base que jaillissent 
les sources chaudes du Caucase, si célébresgpar des 
“ft salutires qu'elles produisent dans-un grand 
nombre de maladies. Un dépôt calcaire, qui couvre 
la ponte du Machouka, «et que les sources mémnes 
Yavoir accumulé, forme yne-excavation lon- 
sue etétroie les eœux chaonles en occupent Jes bars 
etsartent en plusieurs sources d'une température plus 
oumoins élèvée, et d'une compositian analogue; l'hy- 
drogène sulfuré; Facile carbonique et une rte quan. 
tité de ehaux sanmoncent au premier abord à l'odurat 
etaurgotit le fond de l'éxcavation est traversé dans 
toute mt féngueur pur une allée communiquant à plu- 
sieurs sentiers qui montent la pente rapide en tijreug, 
et aboutissent aux diflérentés saurces, Des bains spa- 
dieux ét très-propres ont été bâtis à cts des princi- 
frales sources; la plus abondante, qui est, énième 
temps Li plus chaude, tombe dans: un canal jusqu'au 
Diedule I pénte, où elle-se réanil dans un grand 
aômbre de baignoires enustrites, en pierre, À EN 
buses dns le re -de-chaussée rite-mnison magie 


(:35,) 

fique Les Hsinsles plis célélires dé l'étranger; comme 
par exvmple ceux de Carlsbnd, s'ffreut pas tant de 
commodités aux malades LE er 

Les enux minérales du Caucase étaient très-fré- 
quentées avant que la'guerre eût éclaté entre la Russie 
els Turquie; mis à époque ble jy fus; lin avait 
qu'une cinquantame de filles: La erainte étre at- 
taqué par les Téhetkessès, quoique peu fondée, avait 
retenu beaucoup de monde, Néanmoins, le soir que 
nous y entries, «ce petit endroit; qui compté Lout 
au plus une quarantaine de maisons, présenta Faspect 
d'une ville animée; des miliors de lampiions brillutent 
sur 1x grande place, dont Toatilieu est-cocupé par un 
restaurant, qui est en méme temp: M demeure du gé- 
néral; une société brillante était réunie duns unie bolle 
salle ; pour célébrer par un bal l'anniversaire. de Ja 
rissance de l'empereur, c'était le 7 juillet (25: juin 
vieu style). On voyait sur le Machiouka, qui do- 
mine lville le chiffre ile l'empereur en imite de 
Gammes , cé qui formait un spoetacle vraiment impo- 
sant; un fou d'artifice qu'on avait préparé, manqua à 
eus d'unarage qui éclain à l'entrée def nuit 

L'aflluence des étrangers à Garëtohevodsk (eaux 
chaudes, c'est ainsi qu'on appolle ce petit boürg } est 
hornée aux mois de mai, de juin et de juillet; l'hiver 
il n'eæ habité que par quelques employés et par les 
propriétaires des maisons quis pendant la suison, 
gagnent de quoi vivre dust Le reste dé l'année. On 
d cependant conçu le projet de bitir une ville «ans la 


plaine, qui est Hravenée pur Le Podkoumok. et dont 








partie là plus bassé est traversée par le Podihoumok. 
et erin que dans tout le reste de La Masse à a 
» bos de coñtrée plus propre à être colonisé. et où. 
ld'hatire soit plus capable d'eficer, tant par des avan. 
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le général, qui nous. dit qu'il ce jour méme 
M M Apt net 
Re: unes > 3 
vendre, 








s préparatifs, Nous partimes € 
effet à quatre heures après midi, et après une marche 
de que vent, nous nous arrétimes sur les bons 
del Zola pour ÿ pnéser la nuit, 





x plateau qui 
ss Fe bei de 8 à 9000 pieds 
au-dessus du’ niveau de l'Océan, déchiré dans Loutes 
lex directions par de profondes et étroites vallées; des 
pliuriges immenses sur Les hantaurs, de véritables 
steppes, où la vue die rencoutre aucun arbre, aucune 
habitation des abwies dont les flanes saut garnis, de 
tafoussailles, t dans Le fond desqueli on voitde petits 
torrens ss précipiter de roche en roche : voilà le t= 
Blé dé la premièré chaîne du Caucase, qui. #5t ét 
ttrement composée de roches caleaires et,de grès, 
disposées en coûches horizontales, Aucune ile ces mon- 
tagnes ne s'élève jusqu'à la région desnoiges éternelles, 
one voit que à et R dans les croyasses et à l'ombre 
sur les plus grandes hauteurs, des parties de neige qui 
résistent pendant la plus grande partic de l'éut à ls 
tion des rayons du soleil, Ces MORIRENEA Oh parièus 
là fonne d'un plateau; d'immenses pâturages s'éten- 
«lentssir les points les plus élevés; conine ces hauteurs 





(38) 
ne se débarnssent de heïge quait milieu de l'été, 
herbe y.est_encore fraiche lorsque tout y est dé 
bé dans la vallée; les Teherkeses y conduisent au 
mois de juillet leurs chevaux et leurs moutons, 
Les mettre à l'abri de ln chaleur et des insectes, 

Ou voit queces mantagnes ne ressemblent pas à 
celles de là Suisse. et du Tyrol: En Suisse, Les Afpes 
calcaires sont souvent couvertes de neiges éternelles; 
elles sélèvent ordinairement en forme de pics et 
guilles, de sorte que, sil y a des prairies d'une petite 
étendue à des hauteurs considérables, elles n'occupent 
frennis les points es plus élevés, 1 sgrait impossible 
dy voyager sur les hauteurs, on-est'obligé de suivre 
le cours des vallées, an lieu qu'au Caucase Fa 
présententsouvent fes plus grandes dificultés par Héur 
pe ns et 
par l'impétuosité des torrens qui Les traversent, 

: Les plus anciens des grès qui couposent fa partie 
Ji plus élevée de li premitre chaîne dus Caucase, et la 
Plusrnprochée den clulne centrale dont nous allans 
parlerstout--lheure, reposent sur tn conglomérat 
duareux très-groser, qui repose à soù tour sut un 
séhiste nrgiloux, Ces grès forment des précipices très. 
<serpése ef tournés vers la chaîne centrale dônt ils 
sont séparés paride profondes vallées; fx. dep 
horizontale de leurs coûches la régularité ave laque 
Hs alternent avec la roche calcaire, et enfin Îes cod 
ds renferment donnent In témoignage le plis dvi 
“eut quil out été déposés parles eaux. Mais aussitôt 
bon Savaneu dans le terrain du sohisie argileux, la 





(2) 
forme des montagnes change; des roéhers escarpés de 
tachyte sortent, por ainsi dire, des crevusses du 
schiste argileux, sélèvent rapidement jusqu fn hé 
teur de 12,000 pieds au-dessus du niveau de liner, 
en présentant des miguiles et des crêtes fonts flancs 
sont parsemés de petites masérs de neiges éternelles ; 
“es Archytes forment la chaîne centrale, et lus 
méme en est composé. Ces porphyres trachyles sont 
évidemment d'origine voleaniques nai découvert 
qui porient le cirmetère de véritables laves, Ces 
roches sont pi entièrement dépourvues de végé- 
tation; à peine quelques plantes ofpiries poussent par 
‘ci par là entre les débris, effets d'une destruction gé- 
nérale. Dans les vallées mémies, où l'ôn rériéuntre £e- 
pendant du gazon et quelques arbres rabiougris, Ari 
gueur du climat, qui et let le Félévation consid 
rable de cette contrée, escale; qu'au mifieu du mois 
Ale juillet, lorsque nous yaerivames, on Sapehcevait par 
L'état de lu végétation, qui commençnit à peine h;nè 
déveluppet, que la nicige avait disparu que depuis 
on 


le terms. 

“La chaine centrale du Caucase, telle que je vies 
de la déerine, alle des difficultés inisurmantahlést pour 
le,transport des yivres et autrés spprovisionnémiens 
nécessaires à L' enge d'une escorté nombirense Satis 

die on ne peut voyager dans 6es contrées. Des 
sentiers éuoits, battus pour la première fois parrnus 
propres chevaux, nous conduissient sent par mille 
détoirs sur la moitié da là penté presque perpendien- 
faire d'une montagne, dont Le sommet était enveloppé 





de fourrage et même quelquefois äs de bois de chauffage 
RARE RS de a dec 
stpôrter de loin ; et par des sentiers quelquefois. 
digereux encre que ceur. qur lesquels nous tons 
—: 


Lx tonte sur les plteaux dela première chute 
à 
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que jai eu mille fois Poccasion d'observer et d'admirer 
Ia subérdination, l'ordre qui règne dans nos troupes, 
V'intrépidité qui mime nos soldats. Malgré Les anges 
qui nous entourent à chaque pas, se bé Les priva 
dons de toute espéce auxquelles nous étion ni 
pour uné muse qui i'inépirait aucun intérét à La plu 
art les porsonnes dont. notre escorte était composée, 
pas ti ne: murmur; toujours In mème activité pen- 
dant La mrche ; la même gatté ais camp. ; 

Notre marche était toujours divisée en op 
détuchemens; un cegtaine de Cosques de lu ligne 
maient l'avantgarde ; ln suite du général, fuimême et 
son fils en avant, présentait tantôt uut peloton irrégue 
lier; tantôt une longue fie, selon” li largeur du sen. 
tir; lle était composée ile plusieurs officiers et autres 
eniplfésdu général, de quelques princes tcherkèsses, 
d'un interprète et dé nous, Puis, une distance con 
vemablé suivait l'arridregirde, composée le 250 Co 
siques de là ligue, qui enveloppait un, délachoment 
d'infanterie de 600 hommes, vlestinés à l'escorte des 
cations ur dés Hagages On pout se figurer que, suivis 
d'üti vrain/aissi eonsidérable; nous ne frisions pas 
besicoup lé chemin dans mn. jour ; après 20 À 30 
vent dé inorole, nous nous arrétions vers midi, 
dns quelque vallée qu pit nous fournir de l'eau du 
Luis êt de l'hothe le général choisissait une place con 
vémble pour étblir nos tentes lalmuques qui étaient 
aù nombre de trois; une pour le général, une autre 
polis suite tune troisième pour nous; on allumait 
du feu, on tuit un mouton ; où préparait Le diner 








leur insqiraient. Le diner fat toujours servi dans la 
tente du général, plus spacieuse et plus chaude que 
les nôtres; nous étions assis par terre, le long d'une 
nappe étendue sur le gazon, et-Jes assiettes placées sur 
nos genoux. La forme des tentes almuques est celle 
d'un cylindre surmonté d'ur cône tronqué ; leur som 
met est percé d'une Serre dite po. 
Ja fumée, lorsqu'on fait du feu dans 
el pa career 
la nuit par une espèce de couvercle, La cargasse does 
tentes est Éonatraite avec beaucoup d'art et de préci- 
sion en baguettes de, bois très-légères ; le tout est oou- 
vert de larges pièces de feutre blanc et épais; ni Ja 
pluie, ni le vent n'y pénètrent. Six chameaux étaient 
destinés à leur se 


transport; plusieurs Kalinuks pro- 
priétaires de es chameaux, hidés de quelques. Cora. 
ques, établirent en fort peu de temps, Vers Je soir 
otre camp présentait tableau trisanimné, et aie 
tant plus nouveau pour nous et pour Jes Teherkeses, 
qui nous, entoursient, qu'aucune. armée. n'avait: pé- 
mêtré avant pos dans ces vallées, Les canons, Jes che 
riots, escortés par les lintassins e1 Je resté des Co- 
sue, étaient enfin arrivés jusqu'au dernier ; les tentes 





nouvéu; flli nous Lever, nous habillée à La hôte, 

SEsons on défait Les tentes, de 
d'être ar D AN \ 

cn Le comp, et 


sés à la fralétieur 





note avait A Ci is c,Jas 
Zalha: | online erintè 





peineles foi poridait dans les brouillards 
RE Dane nat tes, avant que Poil fit 
aurivé aux montagnes couvertes de meige, on distin. 
gusit les montagnes habitées par les Khou/amhti (3). 
En:se tournant.dn gôté droit vers le non, on décan- 
sixomentulans l'ouest Temér-AKopichek;ais 
nordonest là montagne qui donne maisance à La Pé 
etenfo Os 

fit ne GS ae 
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arte Après avoir présenté ses honiimages au pénéral, 41 
se remit en marche avec nous et Bceompagna 
ere entra dodfras 


4 2 PT plan + 47 








et de terre pou 
anipont#voilà pourquoi lou appelle cet end 
de-pierre de la Malka. On ÿ a construit 
en Le 
Meta 





di 2 ps 
OR) Mbps nié rem Maritio turques 





siment dé sin otveruin, sl vohat leur ire 
Rae nf que parti one conduite tx sue 
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| litiquement ‘occupés des 
que. des pierres et des animaux , ét lie 
' del bonne intelligence qui régnait 
open dé 


eur protit dalles qu'il né passerait pas par leurs 
villages, ES ar it quels 


rh mp 
pomper qe 1 


ce mariage que le tsar de 
pres ra mien dre cs] 
JL prince Chant est an Vcillard de quatre: 
diras; ss dd ep le —d 
venait de La chassé où sers Ê 
mais, disaitil, mes 


me] A Pat 
État lies re 


ousdènes (sentilhommes) qui qui montralent Beancous 
dé respaetipour lui. Quoique La-ndbse tchertessé à 





primes apr pe mr 
F “brigardtage.; dar nn prince, HoUVE partout 
Re Sort À fe suitvne et h partager Muee 
ui le dangos at Le profit d'une entrées Ha pargou- 
ent les cavirons en troupes 


vaux, et attaquent méme quelquefois ls tallissemiens 
rise, après #'ûtre glissés à truvrs Ltiguepar Fesssen- 

plus clifhciles et pendant.fà suit. Hs ne prun- 
nent | du provisions aver-eux, enr sie chusses.si 
abondante dans ces cantrées, ne Hour fout putin 
noufriture suffisante, ils ont lo droit ide pründirenin 
smouton surchaque troupesu qu'ilarencontrentyneten 
‘cas de besoin, ilé savent se passer de novel pen 
dant un où deux jours, Pendant La nuit, ilssemetent 
à l'abri sous quelque rocher; leurs larges manteaux le 
feutre leur servent en méme temps de mâtelas et dé 
couverture; leurs chevaux, qui ne connaissent pas 








vallée estis à leurs troupesus, à causé de La 
oi es 
tigres, où Therbe est enoure tendre ot Vanr frais. 1ls 








pebitsruisseu, pa 

ae ee pe Pur 
entré & Novojibe et l'Inal, et tombe cufin 
Baksan après avoir pris le nom de Gousrdelen (1). Dé 
point où nous nous arrétimes on peut voir I vallée 
du Baken, mais l'embouchure du Goundelen était 
ce parue montagne on rat a a 
Resa (et dus Le fond du 
er) Re 

Mira ends ae 
de nos feñtés, qui avait té rétandéé par un accident, 
le général résolut de descendre jusque sur da rive de 
ce SU 








(4) Cebie rivière est nommée Goodies (on censé en 3 Urpes 
erreur, Gosdolee ) sue a carte da général Khater, qui done Le 
n0® d'Ourde ms sain séé entre crie rivière, le Balaux url 
rive droîte dela Male — Ke 





fat impossible de continuËr notre 
: bords de La Pique (qui se jette dans 
cet endroit), nous nous reposimes pen- 
D AS RL eme 
gen et ee 









quelques heures, une direction 
Hâle à cle de a chaîne de lat da Kind pers 
terrain très inégal, nous déscendimes dans une vallée 
formée par Le cofient de deux pates rivières, Mon 
Baromètre à hauteur dé 





Après tn défetner 
Rene nous francht- 


tar a Cu es Bois 


le précipice ou sar- 
pe aie 
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Dale la, duo de maa 
source, etui que os Tchrheses nous 





Le ai ui rs de oner, pres 
geimes tout Le ti côté, 3 chaine 





pisds}.paas aviots ua pe: 
à notro gauche, Heureusement nous gne 
plateau avant Dé nuit, et nous arrivimes à 
camp por le plus beau clair de fumé. Nous y 
no 
eaux et le. ne SO arr 


quie.20 vérst ce jour In Le 14, après avoir franchit 
plusieurs montrgnes, nous entrimes dans la 
vallée du Kassaout, De ce point, nus fimes encore 
En RE D Are 
plomb que Dr nb pers 
jet 
= — 
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ra Rusteut, eat fvomible aux. boulennx qui 


couvrent çà et là les pentes Îes moins escarpées; frs 
plateaux portent toujours le. caractère d'une steppe , 
pote one HS pte arur que pores 
Le suil'aur la ;chaine cent A are 
PT one 


es 


Francs, dont le roi } a donné son: om aus 
Hlcave Kouben (1), Enfin nous découvrir 
haut dune inoñtagne trésescarpée quelques failles 





de plus bonnes; du cé mument 
dans ce toute 
sie ar bn iieuté de ty établir, 












der 
ds a vale du Kharh, qu et | 
des montagnes de grès et dé trachiyte, not traversäines 
Se sens de den es sen 
tirs Arisdifiiles :nôts 
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nr Joie 
sûk tie en lésions 


pour! potertrmt pure one de 
afin d'arriver; til était 4 Pr spa 
Drous. Austitôtil rassembta ati de Ft és 

étlestFcharkesses qui devaient heal 
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tusaqui-aticindrmient les preiors Le es 
ter lavait reovoir 400 roubles, le second Fit 
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‘qui formaientuomne escorte; 
Kurents chargés de Co rar 
chauffige, Arès sit heures de marche, é'estdliee h 
“quatre Heures après midi, mous aérien fi à D 
limite des nriges, Nous axlns déjà vuique ln chine 
centrale dû Caurare est eumposie de tachyte. Qu'on 
se 


da longueur par une crête de mehers escurpés, 
Error dont les sommets sont co 


vers 

l a moitié ess ‘escaration 

nat 

un-côneib deux-sommets; éhtlèretent couvértide 

neige, et-sur Laquelle les parties: sailluntes drénoc 

Bree nero —e 
00 one est l'Ælbrous ; sa hautonr surpusse des à 4006 

dos sammitis envirotinanten. Néus péssdmes 

rar dan un fon abrite par 

‘des blocs iumenes de trach 

A s'était Cormé an petit amas d'éas de neige: pas une 


sert de rocherset de neige éclairé par Hume: Ce ta 
bless; Fute imposante simplicité; s'est gravé profon- 
dément dans mors ame; n'était compose que de trois 
teintes, ln contour argéntée de là neige’ et de lastro 
qui l'échainnit; Lam du ciel ot ln couleurnoire dos ro. 
chers confondue ave es ombres de An nuit; ais Je 
Sontours, ba frdation des tointes ot enfin Le etre qui 
égoait autour de nous, le/repos délicieux dant jouis: 
sit mon atoa donnant un charme ines primalhle à et 
bleu, et jainais dans ma her de piles togique 
ne s'offrit à mes-yeux2 Le LU 
mes sur le sommet même, mes forces étajent ét. 


és mon imaginations frpée pures dangers. 
mentouraient, n'avait pas Pr tr 
falcheur pour reouellir les impressions variées doit! 


ina dire cle était asiég ‘éblonis 
ace) ser ta A 
Vernis tdréemiement-rotbered 
ma position prérelinitrop " 


0 Assis sou un rocher j 3 
Li veille un: pentagramme doit le tin coins tient 
4. 
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occupés par Les lettres initiales: de nos noms je con 
temphi ce cône entièrement convert de neige, qui se 
partage-en deux pointes vers Le sommet; des masses 
angaleuses de glacé etide neige compacte se sont a» 
cumulées dans lu cavité qui les sépare; paut-êinese 
sont-elles détachées dit sommet d'où elles ont roulé 
dans Lo fond. Ces nriges couvrent des précipices les 
eaux qui fissent des flancs de Lx montagne où qui 
se-ramassent dans: les cavités des rochers; fondent at 
enlèvent les parties inférieures; il ne reste qu'une 
eroûté légère ; formant une espèce de pont sur des 
abimes qu'on ne voit pas, mais dont l'imugination ee 
&ère bi profondeur, L'action d'une atmosphère conti 
mnellement agitée; Les variitions rapides de Lateripé 
rature, la congélation et la liquéfaction suecessives-der 
l'eau pénètre dans Les fentes des rochers ‘en accée 
lèrentconsidémablement ln décolnpesition ; il s'en dé- 
tache des Hloes-ériormies qui roulent dans: es:préci. 
Pices ét fracnssent tout ce qu'ils rencontrént dans. leur 
passage. Des vents impétueux ; des tourbillons de 
neige qui, nonseulement ménacont d'ensevelin le voya- 
geur, mis quiy tout on fui dérobant In vue debat. 
Îée vers quelle sa marche est dirigée Jrsqu'ilresient, 
élicent en-méme temps les traces de ses pasiqui lui | 
feraient rocounaltree-cheniu qu'il doit reprendre ; 
des surfaces. dé neige Arèsinclinées üt-trèsglisuntes 
qu'on ne peut franchir qu'en y pratiquant des prints; 
un seul faux pas, ete l'ouest précipité sans d'abimer: 
voilh les dangers qi nous attendaient, D'un autre 0 
tésile moment était fvomible, Focetsion unique ; Je 


‘après nous, 
À srrtserr  aPene qu'un tel 
“demandé sont trop grands pour qu'on puisse 
l'entreprendre souvent, On nürait pu nous reprocher 
de ne pas avoir profité suffismment d'une occasion 
“aussi brillante -que passagère. La caünaissance des 
riches dont-l'Æbrenz ve compose; devait me donner 

“rusqu'ick- Le bouleversement des couches à 
de fx chaine eentrale yes laves que j'avais déjà rencon- 
trées; la forme dles-montignes qui s'élevaient devant 
ous toutrcénournit à me faire croire que l'Efhrous 
eproduit fe plus colossal de l'érupition qui a-soutavé Le 
qu'un re MCE 

uit supposer jt 
ere re 
complète de La constitution géologique 
den Carina vint tas cop engin 
Animés: du désir de saisir La solution de tant. de 
“problèmes ; nous nous levätues à trois heures di ma- 
in et; munis d'une béche, des quelques bâtons for- 
rés; d'une cordéret de provisions, nous nous tnfmes 
enmntche aprésavoir donné Fardre à nos fintassins 
à la plusgrande-partio-denos Cossiques dle:ous at- 
tendres Après uqiart d'heure nous nous trouvämen 


(ts) 

défi sur In neige; au cotnimencement su pentén'énnte 
pas rapide et nous avauçimes avec facilité;-nousañdant 
de temps en temps de nos bâtans ferrés; dis bientôt 
li montée devint si diflicife1 que nous ftmes: 
de faire pratiquer des gradins dans- Ia neige uiiétat 
pére alim 2 
nous jouttnes dur plus beau témps: da lune était mu 
sontimet de sa carrière, la blanchèur de son disque conne 
trastfit agréablement avec 'äzur du ciel, qui, parer 
temps chhir ; est si foncé à cette hauteiir, qu'on lecorne 
parerait presque avec la couleur de l'indigos Malgré. 
vent frais qui soufflait de la moitgney fes brouillards 
de W vallée, du lieu: de-se dissiper; s'élevaient lente. 
ment derrière nous; ils cousraient défile fotid-onous 
avions fassé le nuït, et que nous venions de quittér, 
ét ils menacaient dé-nous envelopper-nôusimémes 
était comme ni voile Hlané qui s'étendai à nas pieds) 
Mais bientôt les myons du soleil qui le frappañenvuvee 
une énergie toujours croissante, Lo échiraieit ess plc 
siéurs endroits; toute Lvallée se présentn'hientér-f 
nés yeux éblouts tot Les: contburs des montagnes qui 
composent la première chaîne du Caucase, sendèves 
loppèrent dévant nous" 40 on 

Les sommités les plus élévées de cette chat'2e 
mal, le Kindjal, le Bermemuk sont rangées sur-une 
digne presque demi-cireulire ant le centrerest'oceupié 
Em pre voit ces montsgnes ae perdremers 
Le br das à plaie; tandis que dan con qui regande 
l'Elirons ; elles forment des préeipicés son voit lé dé 


Css) 

tr Enr an émet 
Diet dresen rs de cine, ERA 
masses, volcaniques qui surpasse.en hauteur Léibord 
du ombres — 1 ve sat véépmye ee À 

‘Tout en jouissant de ce spemtacle, nous avançames 
toujours, tagtôt en ligne droite, tantôt en zigzag , selon 
ladificulté du train l'empressontent que nous mêmes 


dm ocrmigoe poses Loi violemment, 
ct cnusedes-infiammations-dans lesyparties lescplus 
fables. Mes lèvres brulaient, mes yeux souffraient par 
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dant une-heureou feux pour reprendre notre-marohe 
avec de nouvelles furees. Quelques Cosiques et Tcher- 
Kesses qui mous avaient: accompagnés jusqu'ici, sui 
virent, noire exemplee Nous nous. mimes à d'ubri-du 
vent-sous un bloc énorme de trachyte notrqui forme 
3e premier échelon dela série de rochers-dont jé viens 
de parler, 1 ya ici petit espace dhépougra de neige; 
je détachai_quelques-morceaux du rocher pour-ma 
collection. Nous étions ici à une-hauteur de 14,000 
pieds au«dessus de la-mer; il fallait encore s'élever de 
1400 pieds pour atteindre le sommet de l'Elbrous. 
de me dispossi à faire asciller le cylindre-simanté que 
avais amené gmais le) Cosaque: qui. portait Ja caisse 
dans laquelle-on le suspend n'était pasencare arrivés 
en attendant, fessoleil qui dardait presque perpendi- 
culairementsur in surface inclinée de la neige , lame 
mollisait à. te point quelle-ne pouvait plus nous por- 
ter,eten différant davantagenotre retour, nous aurions 
risqué de tomber dans lesablines qu'elle recouvre.» 
Ce premier essai n'avait-il pas réussi au-elh de sos 
espérances? Ea entmnt dans Jes montagnes: du Cats 
1 encore l'Ælbrous inaccessible ee. 

plus tard, nous nons trouvimes déjacaur 

sonssommet, Nétait-ce pas assez d'avoir rapporté du 

sommet de l'Elbrauz la même roche qui camposéile 
Pichincha des Cordillières, d'avoir observé es rap 
pois: géologiques les plus importans du Caucase, 
de nous. étre élevés jusqu'à Li auteur dis Montlilane ? 
dle pouvais espérer que. M. Lens, qui nous-avait de 
vangés. alleindrait le some et-eu: déterminerait ln 
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hauteur par le baromètre qu'il avait emporté avec lai. 
Accompagné de deux Tehérkosses et d'un Casque; il 
avançs toujours en-escalidantd'échelle deroëhiers dont 
faiparlé plus haut. Arrivé au-dernier échelon, 11 se 
vit encote séparé du sommet par une surface de neige 
auilillit franchir, ‘et Ja neigese trouvait elleinent 
rmolie,.qu'ou-enfonçuit jusqu'aux genou à: chaque 
pasÿ.on risquait d'être ensevell. Ses compagnons pa- 
raisaient déterminés àne plus nvaticer; et c'etit-été 
trop s'exposer-que.de tenter le passage tont seul; d'ait- 
leurs, ilétait déjà une heure passée et il fallait penser 
ausretouripour-mespes étresurpris par La nuit avant 
d'arriver au camp, M, Leurse décida donc enfin à re- 
tourer.sanssavoir atteint Je sommet qui cependant; 
comme-pous avons vu plus tard, n'était élevé audles- 
sus.de.4à dernière station que de-G00 pieds dpeu-près. 

Laulescente. fut très pénible et1rès-dangereuse ; la 
neige, qui nous avait portés quelques heures aupara- 
vant, Senfonçaitaous nos pieds; il sy était formé.des 
trous qui nous laissaient vair Ex profondeur effreyante 
desahimes quise creusaient sous nos pas. Les Coiques 
et les Téhorhesses qui aus suivaient sétaient-réuuis 
parcouples et atacliés laura l'autre pañides condést, 
pour pouvoir se: préter-des secours mutuels-Je-me 
sentais tellement aBihli par la fatigue , que, pour pou- 
voir avancer plusmvite, je m'appuyai, en marchant, 
sur deux hommes qui avaient passé fours: bras mutour 
demon corps et lorsque la. descentes devint mains 
rapide, je m'étendis. sur un manteau de feutre qui fut 
iralnei par an Teherkesse., Chacun ne pensait qu it 
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parsoune; qu'a passer le plus vite possible 
Eers-qui nous menaçaicut ; nous nous séfurdies ‘en 
troupes, le désir d'arriver Plüs-tôt dans notre amp, 
mous fit-oublier que nousrétions entourés-dé: cher. 
Kesses lont nous n'étions pas sûrs. et qui auraient fait 
une excellente prise en nous enlevant; nous ffmes , 
RsnouS en apercevoir; eutralnés par eux suruitelré- 
in plus court, mais qui nous éloñgnait de notre es. 
sortri nous étions entièrement dans leur pouvoir 
“nous rfavons éependant pas eu à nousrépentin de notre 
confiunes. Après avoir franchi fn limite des. héiges et 
taversé-une vallée. dtroite dont Le fond était-cuovert 
des débris dés roches environnantes wtarrosé pure 
su glacée, mous descenclimes-ur Jes bords dune:pes 
tite rivière qui 6 jeute dans la Afa/ker et quinonseon. 

it, par Un sentier commode ; jusqu' notre carsp. 
M. Lenz qui avait commencé plus tard à descenre, 
arriva à l'approche de Ia nuit par unautre chemins uvoc 
Aa plus grande partieide notre escorte 2 2 
"Pendant toute cette jouée remarquable le 
rai ai der tetes rat be ane 
avec une excellente lunette de Dollond que j'avais 
laisséeà sa disposition, Aussitôt que es. 
anivraent fa vallée dans la matinée s'étaient disiqués, 
4 nuvs vitescalader Le eine couvert deneïgegl nous 
vitarriver au: premier échelon de laiadrin de: rochers 





Vers le sowimet, tandis que. l'autre saréte,/Mats 16nit 
d'un coup il aperçoit a seul djoinnie qui a dévanéé 


couleurnoîre-duirachee, 
etpiuis disparait derrière Les brouillards dont Invvatlée 
s'envéloppe de nouvenx, etqui interceptent la vueide 
LElbrous. Ceci arriva x onze heures du nutinolLe gé- 
uéral ne pouvait plus douter que quelqu'un d'entre 
nous n'eñtatreinrle some; on'pouvaitibien voird 
le couleur de son habit que eéraitsun Teherkésse, 
mais il était impessihlé à cette dintance de reconnaitre 
ea amenant vd 
tirer quelqies éoups/de-mousquet: pour arinoteereà 
steam et véneont enarqublos pus ane 
dit patiewmient notre retour. 

Killac, d'est le nom cheat qui er anaà 
Le sommet die F'Elbrous, avait su mieux que chocs 
profiter de In gélée matinale y ileavait franchi bien. 
avant nous ln limite des neiges éternelles; lorsque 
Mons aréiva à an dernière station, Killar était dés 
deretordulsammet; lu neige ne commençant d:se 
mamollir qu onre heure, ill trouva encore terne fus 
qu'au sômimet même, etice ve fut qu'en desendait 
qu'il rencontra les mêmes dificultés que nous. Chas- 
svufintrépide, l'avait souvent paréouruiees cantréts 
et connaissait mieux les localités; quoiqu'il n'eût jamais 
tençéidé gognér Le sümmet , il s'était cependhrnt élus 

idées hauteurs considérables. revint aa-cump une 
bonnéhesrenvnt sou, pour vecevair du général Le 


ur ) 
Per eh eme rm npied 
dit que rs 
Fe aa Apr sr as 
tea lé premier Te sommet; ut délivr3 a 


vu de out le éme 
pare so dur à % ra 
I inétioire dé ée jour ir Unéinséripiian 

Sr fin des rochers qui enviromthent: nôtre 

2 2 di te 

LE jour suivant fut éoéséré dir repos, dont ous 

avions bien besoïh; nos yeux étaient ie] 

Tvres gercées, nos brefs etios figues s'étaient 


véttes d'une -péau “épaisse LÉ Pteiiren 
3 se rétiblirent 16ût8 


procéder aveé Beaucoup de bélé- 
ré, rt or de sommetse 
“nuages dont 4 "a" nl plis. 
Perrier ve 
entouré: : 
Véherkesses at ificiers A qu Te 
fé htreescurté: Quelques bouteille Cha 


À potter La 
dot du Prophète, ent sous La dénoihtionr de core 
et fanimbrenc bientôt nos esprits; tn porta le tea 
1e P'empereir qu fut acépigd dvi aire 
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mousqueterie, Cest ainsi que la protection d'un sou 
verain qui compte la tolérance et la douceur parmi ses 
plas nobles vertus, et que le. désirs naturel aux 
hommes de toutes les conditions etde tous des cultes, 
d'étendre leurs connaissances et de mourrir lourde 
gination, réunissaieut alors sous la méme tente les été 
mens les plus hétérogènes, après avoir fait concourir 
aumême but des peuples qui se baissent.» à. 

Ici init La première et Bu plus importante moitié dé 
notre Voyage; mainterant, plus de dangers ni de fa 
tigues; nousapprochimes de la belle vallée du Koubren. 
En reprenant Je même chemin par lequel nous étions 
venus, nous. retournimes à l'endroit où1naus avions 
lissé nos canons et la: plus grande partie. demos.bar 
gages; nous visitimes en passant la exscade. Touslouk 
Chapuyr, forme non loin. de là par une petite rivière 
qui se jerti uns la Malka. Quoique dans-la chaine 
centrale du Caucase on rencontre sourent des rochers 
uillés à pie, des précipices bords decreyasges dont Les 
bords sont verticaux, enfin toutesces bixarreries d'un 
terrain bouleversé, qui, animées par le. Gran 

rot en cascudes; fonnent les 
plus distingaës d'un. beau, paysages il faut 
convenir que le Caucase présente boucoup moins de 
sites pittoresques. que les Alpes de la Suisse.et du Lye 
rl Lridité qui le caractérise, l'uniformité eo 
peutajouter là simplicité des formations géognostiques 

1) exeluent cette vivacité dans, fes cote 
Leurs; cette-wariété dans les contours, cotte fraicheur 
qui donnent: un. charme inexprimable aux vallées 


RS, à céomié à des ne à dt le 





presque constamment — +) 
… Le-25 juillet nous quittimes de nouveau {x vallée 

du Khwrbis, suivis de toutes nos: forces militaires 
et de tous nor: bugages pour reprendre le-chemin du 
Bormamuh;en face duquel nous établimes noëre caro p 
dans une waste pririe. Aprèsavoir visité de Kézél. 
ko {rivière rage), où nous découvrimes une source 
pour toujours. de la-chiine centrale dur, Caucase et 
nous suivies da chine des montmgnes de grès et-dé 
Kouban parallélenunt à la chame-tmohytique. Nous 
avançimes toujours-vers Fouest dans le fond d'une 
longue et large-vallée; située au pied d'unc série de 
rochers escarpés: présentant souvent les formesiles 
plus büarres; était rantit-nn mur de: couleur jaune 
“composé de couches-horirontales ol, trèstréque 


avaitlivré, l'année passée, nue.bataille aux Karatchoï. 
Latne de fa vallée mère nous futdérubée- par des 
Hrouillents; mous visitèmes cependant Laplace: où de 





Mai nous-accompagnait 

cause des Jlusses. Nous nous 
une belle prairie située -an pied du Pagoun, où il 
avait de eu ct du boissen abondance; la source du 





“Léa prince has, Lars user) 


240) os autres retiens Kara Re en 
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nage pour fire ss visite an géné. Depuis la dernière 
a Gi ere orimaao 
au losuvait chassés aurdlelh du Koubanset-pourop- 2 
poser une bamière najurelle à lours inçarsions; on leur 
EE pen ar 
prince Léa dameurait done aussi de l'autre côté 





grpnimes 
enfin da vallée du Kanbaë qui fut le terme de motne 
voyage, car ses-eaux s'étaient tellement gorifliées ur li 
Fonte des neiges, qu'il était impossiile-dle: le passer 
gué. Nous établies notre ump sur les bords mèdes 


pierres tant couchées, tantôt placées verticalement, 
ur lesquelles-an découvrit aiséqeht les reste 
ends ronuaitie; pate pie partit dune 
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… gordlerdelainsavnemas hinettés; oellé débit noter 
© Mons séparés que par da rivière. Ces ruines sont 
# bin conservées, elles forment un carré à ges arton- 
des surmenté d'une coupole; l'entréerettionmée 
ere mm ne 


pro pr A 
‘est situé drumo dixaino” de verst mulesaus des 
he rendre à 
Be re ny 


qui se, 
er er tlusieurs eos 
ans "né d'une: roebe-dioritique semblable à 
Il. 5 
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celle dontles flancs de la chaîne centrale sant com. js 
POBÉR LS à AE mt mn re per 


glaue au Le T ie 

etenrte, qui avait coubatis dans cette journées avait 
oué sur le champ de bataille un sabre. qu'il ame 
montra; il parnissail. ie portait Finseriptian 
Genoa. Est-ce que iles éublissemens des Génois.se 
ns dan Toutprès delà Je fond de 
lasalléa félève brusquement, etes blocs énormes , 
composés de la méme roche trnchyte qui constitue les 
montagnes env irontuntes ; restarrent tollemens li 
sidre, qu'elle les traverse avec beaucoup debruit, et 
totabe en forme do éascude d'un hauteur de quelques 
pieds. Cestc4 qu'on appelle le pat. de picrre.du 
: Kouhan; si nous avions eu des 

à sitio aurait té le de pansniatribeuien.oate 
droit; sains notre escorte, quelques plinches auraient 
wall, mais clef té mous.oxpaser à étre faits prihane 
nier, que de la Araverser sans canons. Aprèsavoir 
tout examiné, noun Mn A 
nou arrivées vers le soir. 


Male lenléeuin soraqaiues lt liemeinele 


nn 


CÉ4) Cd es soi ral Ms ri; 
que les Génie ant es autrefoi à Fershamahure de Dane Ka. 


"Le: 30 juillet, not not dloigriimes du Rôutin , 


Bourgomta au canfient 

“deF£ehkakon retria/Pouhomoh sms dirigées 

“notre marche vers Les aux uéiuleé, oi nous uvri. 

vémes le-méme jour vers midi 

Kisleuonlalr est-wvrré toutrantotir he -mibritsgites 
5. 


d'une élévation moyenne ; qui tdérabént ave Habitants 
En 5ère rage vers 


serceratae eeretmpnih in niet 

wois de fêté, sont rangées auez régulièremenieatour 

Fes Hassini yat Lrn mpemmpra ant À 
de gaz avide care 


mett spontané quiet I suite; qu'est dû ce houle 
Lonement qui étonne les spectateurs: De br hauteur 
Ginüus avions établi notre camp ; on jonisait d'une 
RE Narsnn, c'estaine que les Tehon 

Lesses ajyprllent cette sors: Elfureat sitio au one 
fluent de deus petites rivinres, la Bérésomke et FA 
hovka ; d'est dinsvs-promière qu'elle vorse-ses eaux 
surabontantes, Plusieurs pavillons oi l'on alisponé 
des baignoiress et doux galeries couvertes l'ontorrent 


dans le fond ; Los ohnumières des: Casques qui für. 
ment ls garnison dé ce poste. | ri iaiee 
terrasses autour de la source; on 


part-de a -vue imposante de la chainesconteale yes 

A open 
we s 

La a er _. nr 





Méhtuseminide pasyetieta son bachlik (bonnet 
“tcherkesse } à tré, aussitôt les autres Téhechosses qui 
ns sn nés aprésFautre 





paraisnt animés de daanéme volantés de La eméme 
ardeur; rm: n'égalo leur mmpétuosité lorsqu'ils s'é 
noënt versa gertainn but ee 
= Nous mrivèmes k Gorétehevodak “le même jour 
vers dostrois heures aprés midi ; d'est ici que se Aormie 

montagues du Caucase, 


aux chaudes pour prendre du repos ; mettre-en aire 
des notes que nous uvions rassemblées penlant notre 
voyage, ét pour (des rensoignenrens 
utiles; la société agréable et ecinirée que de géneal 
eéunissit de temps en temps chox hi, mousemdan 
ma des ocossions fréquentes et fnciles: Cest-dans une 
le v sairées, somquelles le général invitait quelque 


fois plusieurs princes tcherkesses,que jeles vivexécuter 
Jour danse nationale, eine caverne souplesse 


s - 
Leurs piods; la musique qui les vecompagne est tou 
jours d'une mesure extrêmement rpide. Tout en cher- 
ehantcontinuelloment à rétablir Féquilibre, ils cou. 
secvent aux maintion gracieux ot hard 
Le Après avoir visité le Beohrar et des eaux ferrugi 
neuves qui n'en sont pas-éloigües, nos nous sépar 
Ra vd 
qui résoluront de EE 
tgnes leurs collections de plantes et. 

d'esaminer.les environs du Kazbek; etnous repartlines 
pour Stauropol save l'intention de faire ne touthée 
en Kriméez mais ln erminte le Lnipeste, qui s'était dé 
clarce sur la-ote occidentale le 1 mer Noire, avait 
fit établir partout des quamntaines, tout 
lumoude nous conseillaitae ne pus yaler certeanntie. 
Nous primes donc ls route de Fagunrog ëtde Néke- 
Mañen soûcaous arrivimes Le 26 aoûts Mi Len y resta 
pour plosiours somaines afin de faire des alservations 
sur da longueur du à secondes conjointement 
avec M, Kuorré, directeur de l'observatoire astro 
nique à ikolaiou, tandis que, moi je repris le-che- 
min de Saint Pétershourg où jarrivai de 19 septembre 
MA Bpém ee other à rmmparre dd mt à 
om cpu pu mnt am id md mt 
+ ve tt ter oo ph 











ES prenons ESS) 
de: fase , située perse 

tm 

Je pointé méridionale dus Kartéhatlr; Sont 
Hesse 











vikresetiles ruisseau nombrees. IL se don àleméime 
Le mom de Aino ; et porte ordinairement: chez es Jin 
ponsis éelai de Muzin (1); Le motamiasignifiepro 
prement homme ; on l'envploie eme faissitprécler 
du en e Dime eme ge oun 39 
me ein, nine da. 
Satuilles réunies choisissent Le plus dgé ou 
1 plsé riche pourJeur cha Es db muaimne 
endroit leurs <ahanés; construites d'herbe onde +ro- 
séaux; elles les couvrent de terre dans les Teuxplus 
seprentrionmx. Ces cabanes. s'élévent-sur des trous 





pote oil encore, dans plusieurs eau 
tons des irois. grandes iles qui composent le-Jupon , 
des cavernes qui, anciennement ; ont servi Alljabita- 
tions, Les cabanes des Ainos ne contiennent que quel- 
ques pol; un foyer, des hattes, dles instrumiens pour 
a-lasse et pour Ja pêche, On.ÿ voit Junique épouse 
da propriétaire, ayant la parte de La figure qui entoure 
Ha-bouche teinte en bleu :£'est une, 





40) Crau marion vel. 
tros < 2 fée TA 
F3) Le femmes japamalgs mariée Senreei également ds 
lentes ur et de couleurs, et ae téigment ls fete où noir. 2 





bois 0 mer ut ati Per meet 
ES 
nommée Oneir, àlaquelle toute la famille assiste ot 
se régale de saki et de chair d'ours: À cetreoceasiont, 
on orne la maisorravee fa 

les armes du propriétairer 

un carquois et un salire japonais, | 

* Chezles Atnes dé leso] £ 

souvent entre les membres de La mére fnille toute 
fois on # éganlaux degrés les plus prehes de parene 
té, Les femmes sont_libres-er paruissent-jonird'irie 
consilérationparticaliere: Au Karalto elles-1lominent 
méme leurs mais. Dans cette dernièresley on cherche 
souvent sx fiancée-à ne-dishmce-dér14 

{a 184/2 par degré) Les habtas lé a 


po re 

Lorie du nouveau mari entre fispneseneren en 
fiancie; es Le che du village qui confirme le murisge, 
Les femmes st très fidèles à s et illé- 
ment falonses, si celui-ci en DRE NE 


x 
(72) 
est toutefois, logée dans une 


puis Le feso jusqu'a la partie septentrionale da Karafo, 
les jeunes gens, dès qu'ils sont devenus hotes; 
prenneut-une espèce: de chapesu; bs méme chose se 

pratiquait autrofois ss Japon. + + 0 
-Avantdfenterrer leurs morts, fes Ainos leurmettent 
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Atsni où Albousi, puis on les enveloppe dans une 
ratto(Aina). Les Smereakotr brülent le cadavre, re: 
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gardent. 
des à l'dole qui sy trouve-et couvrent. de branches 
darbres le dieu où le feu a consumé fe brécher. Tls-ÿ 
lèvent encore quelques arches en bois, tout--frit 
semblables aux Torié des Japanaiss 
Dans ile de leso et dans bn partie méridionale di 
Karafio,-oa érige des pieux en l'honneur du défunt ; 
fonmes et sont ordinairement 
its divbois quia servi à b'eonstruction de la maison 
du décédé, lnquelle-est toujours détruite entièrement 
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Lerpaisson formé lanourritiri prineipale des Atnos, 
“crpendant ils aiment aussi le rix japonais, Le saki et le 
tabac; et 06 s0nt par conséquent les priicipaux articles 
de commerce que les Japonais apportint à Matsmat. 
Les habitans de ln partie septentrionale de Karnfo se 
nourrissent de graisse de baloine et de gibier, Hs roçoi- 
vent du millatet de l'orge du pays dés Mandehoux. 

L'inbillement des Atos est extntieirent simples 11 
consiste enr an habit à manches courtes; qui dépasse 
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lice sur trois Glvrages boudidlhiques reçus du 
Népal, par Me Horace WitsoN , secretaire de Ja 
Socitté asiatique dle Calcutta (1), 


Les tableaux que l'on a publiés jusqu'à prééent du 
ysthme religieux des Népalièns, n'oflrent pas assez de 
dévéloppemens, et sont loin de satisfaire la curiosité, 
Ils étblisent simplement cette conclusion générale, 
qui y a dans ce pays deux formes de croyance prédo: 
mimuntes, de même que deux prinéipales divisions de 
la population. Les Pérabitya où montagnards bin. 
doux qui suivent ha religion de Brahma , et les Meudré 
‘Gù habitans primitifs qui professent le culte de Bou. 

Cependant ff senit probablement injuste d'imputer 
à MAL Kirkpatrick et Buchanan , le vagin ét l'inexuc- 
tituie qui règnent dansléurs relations. Que grande pat. 
de doit sans doute être attribude à ce le ces auteurs 
##'ont pu ayoir connaissance des livrés qui font autorité 
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Ge Win él que Me pro à leurs parent Le ne 
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dans ceite contrée, sur léèquels seuls of peut s'ape 
puyer pour jager suinement d'un. mode quelconque 
de foi dans l'Inde, Léésprit du polyihéisae, toujours 


accommodant, est particulibreanent dure pays, ét les, 
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véritublé, C'est ain que les 1 les cérémonies. 
devinrent bientôt une propri nest quel que 
puisse être le principe dominant? la Pratique populaire 
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reçoit aisément une diversité de rites qui Aout péopires 
à différentes croyances, C'est ce que l'on observe dans 

taute l'étendue de l'Hindoustiu, et souvent les sectar ; 
teurs de Fichnon dass àcrux du Sire, 
LT 

avec l'un et l'autre, Évidomuient Te Népal tre 

pas une excoptionff l'iduration de Sina ot Jes Hites da 

Tantra ÿ sont tellement mélis avec les pratiques 

les idées des boudhistes, qu'une appréciation est 

cette dernière rligiou ne prut se tirie que des routes 

originales et authentiques ou des) livres des 
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‘elles données par M. Hodgson , qui par 

et intelligent, à rendu de si grands sürvices à notre 

société. Il reste néanmoins juger dû cônténu des Vo- 

lunes dont il a envoyé le catalogue , et qui pour la plu. 
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6 par M. Hodgson , que j'aie 

ten état dans une Ligue que jé connais 
comme ayant def ion avé Fidiôrne du Népal, 


pourra éfre bien reçue, Les ouvrages sont de peu d'é- 
tendue, ont évidement 1 caractère Élerse 
'alrent rien de dogmatique; paf csuséquént, comme 
autorité, ls ont pas une grade valeur, quoiqu's 
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du chef des rois S'ékya avi de/ce-méleur ami 

de tout univers dura cent ans. Ayant 

rubugu ls sis, acquit une ages infinie au pied 

de l'arbre Arouttha »: 

« S'édpre le seigieut Mañireyay lo chedes sages, 
à demeurant à Tonchitapour (1), qui prendra un nais- 
Kétoumati 
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Sonexistence durera huit mille ans =. 
= Ayant Joué Les sept bouddhas élevés au-demus de 
tout et. come autant de soleils, ainsi 


que Maëtreya, Ve huitième Bouddha à venir, demeu- 
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STE à ns hs, adj 


Santa le, fimédistement sadesions de Patan, en en 
nent du Fégmat et di 
ter,» Bien Reg-meder aie dr 


Küma tirika, noté en névhri Philo, &d chien da 
ad a pr au r 


le Fichnouvei. 

Nrmala ina, a Bat de Race  Fhadwra, à 
Aara brins res 
= tt Er ee 

a DR PSS LAS 
Best nn ent der de 

Framals rha, x Dates 8e Fée Rasa me 

tit se, 0 td pan de Ph 





(aus ) 
tint lereposde Térkchya, que le sine Tintha Sénte 
Où Prévaii ee ipénitonce pour apaiser les dis- 
fsentions; que:le saint. Tértha Sankara, où Routra, 
“Lespitfixé à obtenir Péreati, pratiquai dés austérités 
. Nous soient. propices: je les adare 

46. Que le saint Radjatiriha, où Viroupa obtint 
I souverineté de La terre; que Le saint Kdmatirtha 
où le chasseur et le cerfallérent au ciel d'Ancra; que 
Je saint Téréha Nirmalékhyu où lo sage Faudjrätehé- 
rya pratique ses ablutions, vous solent propices : je les 
alone» 





174 Que le saint Tiréhe Akare, où le trésor est 
obtenu par le-pauvre qui'se désespère; que Je sxint 
Djnyäna Tire, où la seule sagesse est obtenue par 
d'igoorant qui rend ses respects à la rivière ; que lsaint 
Tértha Tehintamäni vù chaque désir est obtents par 
co qua fran eon pales STARS; 
vous soïent propices: je les adore n. 

18.4 Que PramodaTrtha oi lesablationsasautent 
de pluisir, que Satlakchune Tiriha, où les eaux en- 

De uen) que Sri-Djaya Tir- 

ge où Balésour se baigna quid entreprit de 
subjüguer Les truis mondes, vous soïent propices : je 
Les adore ». 

19, à Que fes déesses Pécydihars, À hérrghin 
Fadjragoghint et Härite (1); Cain 28 





TO Cu ques dem appartiennent es puime Srabhénie, 
cnulscmésoent àue. esemeuaire, Fidyddhan et 
saut proies par Le dates dense opère volaire, dus de 





(420) 





neèn, Méhdkta (1); Si RARES 
Bréheint et Ves autres (8); avec Sinhini, As 
ea nues pm onde er È 





Same qui estaudeseux de {a terre j an-devsons de Ia verrpiest 
néon de Fos uma de li cl dan des 
“celle de Fais, Fauljragagini satune déesre d'en ru mpérieur, 
Rai férieuer eg np] Fake 
on 

aire ialirant et leur pouvorr : 
chaeune leur vue manire, 

are titres . Lo A 2 
Eh 















es 
A Cour dipié adaptés a 
populaires parues boudhir d 





hale ge mgtuaie, s'en à Ado qui tt 
PA ET I Ed 
palme de Hanonman , de Mokdidia et de Hävii, Mahdhäta 
pc leu Sraéhérilas, comme mé 
a D or mt 
fila de Parrdtt ei de Sibé. 

(9) Tien Bite à vs fe d'etuthdue LD 
Alias auédiques sont diviés en quatre ordres: fes Mrhan on 
nm ortli e Srada sh og nds Jen Tate, 
aagéiques nus, 06 les PAG ehm , medias. mes 

3) Hamas ot les autre sant Let Mdirika , ares divin, 
où énergies és ions Linlôus persounliées, À 
4) Sion et on dé ot gr, ant des 
ep inférieur taie ms Ado. 
18) Shan Re hiudoge SAN Atos her se. 
par cllecnidne selon ter SvadAdvilas, 











cas) 

40. « Quelés Térthemains considérables, la source 
et le terme dus Prégimenté et iles maires (1); Le Késa 
Téhamya surle mont Saikotéhtohà (2; le Lalita 
Tete sie Ve mont Djatotehrchü (3), le Dévi du 
mont Phoullotchha (4), "et le Bhaguvati du mont 
Éche i (5); vous * Der propices + je les 
adlüré ». 

a. one Totem lai Berne ee 
var pes (0); que es cn és be dans 
teills fondées par Sr Sd (7) que rio Pou- 





mr) at QT don à Pt gra 
Agua lrlhe, dnara ira et Amants 

psp th SR ne ente 

ne rs nm laque dhrtha,. sus To texte ne peut dire enr 


‘a a 02 nt Sem Sapeëre per Vs es 
rte LA éevdé de Ave hat ie 

Leo aa a ne 

tds chere Ke) eau cite dome 

ro lu pe NON 


en Frais tu 
69 Pal çhailya Era 





 Tehenraghir, 

6) La ment 5 Mendion ets pertin scesdentale 

D pe ne vo CA 
47) Since, sgrrnt be Sahan pomme, était mi toi Lcbe- 

iga de Gaour, Gr rer éoqe tree © À 





nee -qe 
SAR Due lauchiosentes, Aeaiégesesesp 
teur de Pighnarädjas, résidant avec sn auite-dans 
lue Adhäre (2); qua les cinq sesgneurs des trois 
moudes(3); Amanda Lokesvara, Héri hrs harivähe 
Lekasvara, Yakchamalla Lôkesuara, Amoghapésa 
Lekesvara Let Triloketasankure Lokravara, vous 
avient propices 2 je des adore 0% à 0 
28e Que lesdivinités Hevadjre, Samwara, X'ahau- 
davira, Thilohaviraet Yogämbars, avec leur aite; 
queile destructeur d' Yama et Jes autres rois de la co. 
ère avec tous les esprits cacliés et révélés; qu'Apar- 
émit-dyou et Némanngiti LE VER Ce 
desadore ».  » - 
700 + à oc 
fai lait boufdhinte pur Gimnakur bitckon: Les citaf divinités aus 
Fasoswdhära devi à Frmspour, Agni der h enipunr, Féyou 











sers h Péyoupeur, dors à. 101 Ganges deri à Sdn. 
Pr oc 

(mg fort ilee ns arr ca L2 
pawrina dont 1 est où runs. 

Ce Na des huilé Ft he 
en qe ER Pr ré de 
1 don valides : est Pa 

Re prlieipntted 4 prise ler tr 
ne Nat des. tte 


amd bee quest te moule, nl boddhie 

aie Aie on md pr hs état Ta 
Eros 

La pd re pain me 

08 la saction Svadhérila. A 

pro Aparimitégen 21 Nm 


CAT pr 





(433) 

24e QueWandjoundth (1) qui, venu de Sireha 
avec ses disciples; Fendit ln montagne avec san cime 
terre; et bâtit; sue Le loc desséoh, une villo, li de. 
mwure agréable des Hommes, sclorant ln divinité assise 
sure lotus dlémetitaire, vous soit propice: je Fadores. 
ge Qu'Abdjapént, chef de la bande des compa- 
goons d'Aayagrionvet de Djatäudhere (2), qui vint 
aumont Porala ; aprs-dure allé de Suoukhematé à 
M nn et ayant ensuité été appelé par Le roi (3), 
pour écarter les mauvsccumulés, entra dans Laita- 

. sel 





iéotermnt érass 


particulier 
contennes dans Les versets qu'on vient de lire; ilsaug= 
gbrent quelques considérations générales que l'an peut 
exposer brièvement. 








onsiraétint de ée jaanige pou garnie l'emjièl de Dé 
rar Re Line 


Hhaïrarg, no des mirans de 
Ne ne 
vont deux dés 


re inde tam ri 


(ia) 

est évident quélarrligion bonddhique ; telle qu'elle 
she a Népal n'est ni aus afp mi pi 
lnphique qu'un: se l'est quelquefois Lesiobe 
jets: d'adoration ne se bornent-nullément à quelques 
pétsonnager l'origine mortelle, élevés aux honneurs 
divins par lour sainteté éminentes flsembrssent mine 
diversité de modifications et de dégrés plos nornbrenx 
etplus compliqués que le vaste panthéon des brahimanes. 
Aarvérité, une portion de l'armée céleste ent rome 
puni aux légendes hrahminiques pois on peut 
suivre jusqu'à leurs sourcés primitives, chez les Sir 
bhivikas et che les Aürvarikis ; assez de personnages 
différens, soit engetelrés spontanément, soit créés par 
quelque soanifestation dé drone onto 
les Hoddhisatuas etles Lakésvürus, 


otbemucoup de divinités inférieures; mâles et femelles, 
die sont pas emprantées aux sectes des» Saïeu et 
des Säki. 

A serait important de savoir jusqu'a sh point ces 
divinités sont particulières an Népal ot ai elles sont re- 
connues par les houddhistes des autres pays. I n'est 
uro doutouc quéclles nee sole pur ceux du Wubet 
etde I Mongolie, ét on en retrouve quelqtesties 
en Chine, Mais il est trèsincertuin qu'elles forment 
une partie: de Lx thuloëratie dé Geylan;t d'Asatet de 
Sir, Dans fa première de ces coninébs, lonmeneontre 
des divinités inférivures, adorées, dont quelquesues 
sont des femmes ; mais, autant que lesdescripions nous 
mettent à imüme d'en juger, elles n'Offrent aticune ana: 
dogir avec:-les êtres srmbiables adorés au Népal, Rien 


(185) 
de cegerne no paraîlse montrer à An et à Siam, quoi 
ques das l'existence 1les Vars, on sdmette qu'il ya 
et da bite: Qn 


tapliysiques.ou. 

de Aide méridionale, « — 
Cependant on peut prouver avec queliqu'évidances, 

que toute ln lüiérarehie- du ciel dans le Népal, snême 

de larclssse Soubhäuika, n'est pas barnde aux nations 

duenord, Nous avons, dans le vocabulaire de ema- 

Achandra, les noms de seise déesses, et à peu de dis- 


personnages 

étaient connus dés l'Inile quand cette croyance y était 

en vogue, Outre Îes mais de S'ékya et des Bouddhas 
ouindividuels, comme Srayumbhou  Fad- 


Mandjousri; cet ouvrage spécifie diversesdéesses dut 
Les titres se lisent dans le texte, tels que Tärd;-Wa- 
soudhard, Dhanadd où Sampat pradé , Méritché, 
Lotchana ex d'autres, Ce vocabulaire est én sanscrit, 
cet parait étre une compilation faite dans le dixième ou 
Le ondbme siècle. + 

Las allusions du vingtquatrième vorset et d'autres, 
relitivesà Mandjounéth, semblentle désigner comme 





submergeaiént, en 
leur. dotinant: un. issue Fret les montagnes; 
suivant le teste, il. y: parvint en ouvmnt sanè pas 
ge avec son cimeterre. La: sm stancereunte 


Mandjou pattam, n'existe plus, mais Hetraditionsda 
pheo à sloiééicheminiesiré de mont Sémbhou et la 


forêt de Sterne À 
dont aus ant 
seule de Murljou qui densdchaln vallée ch Népal, 
<tsant tous deux permadés qu'elle est fomeo sur co 
fit que cette vallée fut autrefois un vaste Lac, Monjou 

2 phwicurs-synonimes dans-lé | Tréhanda;, comme 
Mundjonari , rer rer ir pren 
Kowsmire ( Le jure homme ou Gare 
era 

nt ! 
Ph ar (ayant Se à 
sur ln soumet-de lastéte), Séshadeté (s 
rte neige PR L 
prrelvi 


Br pee Ro Eee 
d M 
nie cel AG 20 A 


d'unisewminidégréde-respect,-ear, dans 2 doctrine 
baudellique il ny a rien qu repousse l'existence daces 
es concurne est ni populaire 


êtres, et Ja légonde qui 
pari lex Hindoux, que naturellement elle ah 
adoptée avec: emrpressennéat. chez 
Ta forme Sakra de AHindouisme «ent una " 
obsoure et non vouée, par conséquent 
vaitpos,les-mèmes. droits pour érre-nooueillie. Cest. 
cependant lue source principale des.notians et des 
divinités étrangères a bonddhisme pour les sector. 
teursdiséetié religion parmi Les de Parrtrhewérast 
st ane autorité. Ce livre ne peutétré parvena à leur 
conanissance que par we eff du voisinage parce que 
Vononcoman Ha Erik pan mets, 


Fa “oseidental Host Le 

systme a principalement prévalu danse Ben 
ile une le Kovtch-ur, “ re 
enauivant in mére directiqn, ses probablement rés 


nur rh A 










(ss ) 
pandu dans Je Nepal, On peut dèsinguer quelques in- 
ce fait, dans La dernière stange du traité La 

dite Re rl 
à de sens lttétal de ce vert 








Kirkçatrik parle dans de 
aise à ca 








par” lequel on NE QE éhuto*de D fut 
obtenue Le ue Naÿe devra à es 
Hlemiènt vécu dans sibclé, et 
dns | 





spa ae 

Le Vituël Ténérike sertblé être doveru en 
n'est pas improbable que les ex du 
nee 





en dns qu Je Lord la mer Sins ayant di rai dl sen. 
sonner que uelqn'an lécoutau, fai command de parlire; Pad. 


porn. Le MR 
1 ul tait porte du plans 
es) rm pra ol Le AA Nous 

eee hisoire une preuve a eruyace ge: 


Inérale une union entre fes moteurs de op échs hautes, * 
peutdtre par Le Fogi Matsyemdra, conne dans Vin. 
Soutku cnoume Le disciple de Goéardih , ue ranalpeme gr des 
Bouddiaes ou née manifestation Bu dé Leurs anges dés 
VIL 9 


quid où “approprié tie légende religieuse, les 
fe calé par qui elles ont dt em pramtées. 
mefit aux traulitions focal | vas 
dans 
rs TE 
F 4e cer aus 
2 AETANT, LEE TT 


rm que ls deux pré 
expilieationt 


pour les religion de Bou 

Entrer nr et d'extraits sf 
fin pour donner vie idée dé son exhictère er 
TGS QU PE 
Le huitième jour dé La Tone dé chaque domi-mois, 
est un jour particuirement assigné a cérémonies 
pire "GrHoMoe: Die ir eroyatice 
des Pañlil, l'usage était: cé jour M, dé jeüner etd'offir 
des éblations aux dieux: ES et les Paourénik 
le conaraient à tes diviités ée particul 
ment à | Les Tänirika ont réservé le bi 

date four “mois 3 ln cétébrationr de rites 
qui n'ont fus un objét exchuif, mas it déstinés à 
assurer lu prospérité d celui qui fes observe, et il parait 
qu'enecla ils ont été im par les bouéldhistes ci Népal. 


(182) 
Le commencement de l'ouvrage, en annonçant lin 
 tention du fdèle,.se rapporte brièvément à Les 
nan le . 


pe la péciodel du Tuthigat, Sitye Bat 
n dansle Bhadrakalpe, dans le Lolalhätou nommé 
+ Sa, RAC SE 
»-premier quartier de l'âge de Kali, dans la section 
» Bhaärata dé la terre dis le Pantehälee 

«nat, dansle Devasailkakehetra, dans Oupachhan- 
adobe pitha; dans la terre stinte d'Aryavertéà, dans 
» Hadlemeure du roi des serpens, Karhate, das Je fac 


«wi pradiné règne et que la fortune de Manidjous- 
protge, dans Le-royaume de Népal de Ja forme 
« de celui de Sri sampara , invincible , des 





. 2 rie Fan les ee Bhat- 
“vaut, Sinkini, Väghrini, Gancsa, Kniméra, 
»Mohé-kil, étérit, Hamoumio, di miinres 

dde colère. Dans uni tél lieu, dans un tel temps, de. 

= vaut telle divinité, je (se nommant Tukmnéme 24 sa 

famille) accomplis ce rite avec ma fauime pt ro mat 

9. 


(2 ) 
« sous Alors les objete alle eme 
(cés en général, tels que Féloignement de tout mal, | 
conservation de santé et Tobtention.de Ja fortune. 
La plupart des noms cités ont déj été expliqués et 
au brabmanisme hindoas Liap- 


gine qu'ils la divinité adorée. Dans out 
eels, sinsi que dans l'ordee et la nature des présenta 

Saprplique aussi hier à Cal 
ETS 3 da seule différence consiste 





_ 
aisée dm rom XV des. signet vor 
LP Elta Mr d ot lle fe 
te Sabah, me fa md 
D etai D Lalie roni 
* Sois, ne 
Fosthopeunie my pt pe pres 


init an dem propre, et de premier come mie diviniou de Fu- 
crées dans la Modätique à 


. 


Ç133 ) 
dhique et um-grand nombre des divinités des 
ous, spécialement aux formes terribles ile Sivia 
por Rrreerenren cou esprits aval, et aies 
er Dékirii, les auteurs de tous les méfaits ; 
que in ciment tte de 


pepe roené htm mue er 
sürs Manilale (1) où pottiond uppropriéesthus ilifiés 
rens objets du rite et à la suite complète d'atlpratic 
rend à chactin. Celle qui va tre décrite 

pour Boudilha Mardala. Les x 

ralement en névan ; les toxtes et les priènés quirdoivent 
étre récitées sun ent Siné en 
Que de Scrificateur touche le Boudhe Mandats 
aveu l'index en répétunit le Tathéguta universel; que 


** tout soit ptupice; ensuite il s'adresse aû Dôuswd (aux 


Therbe sinte posée dans Le milieu du'cercle). » Om! 
« j'adore le (2) Fadjre dourei, que la gloire soit à 
» loi à Afors il jette des Beurs ou agite de l'enceus ent 


Vir-en disant : « Que touts Lis résidant dans 
+ tonsiles réunissrit autour de moi Je 
« (ant? :) observant ee rite, suis even 








Var Men patiente sur fe 
car de Fadorsour mal el at qu mme rent dure Lt 
ave divers mbolaiiées suivant Les mouyens de gg qui jirntique 
ii fr emne tar tr jhieits sd 


rie qui miguifie Pince oil dimans ent pme 
PSE on es moe cr me e sens il Fortune, soi 
neré 


(14) d 
+ un mendiunt (Bhïkchow). Que tous les Boudähas 
+ Sspprochent qui veulent accorder se 
«ment de mes! vœux. J'agite ce Vadfjne poche 
* l'honneur des docteurs heureux Les péésostéitrs de Ia 
* prospérité et le seigneur ; je les invite à paraître. » 
Alors ladorateur présente de l'ésu. pour Uvétfes 
pieds, et pour rincer l bouché; en disant: « Heçôis 
+ l'a pour ls pics du int Sr Bouddha; Sudha; 





CS tas LS ra B 
D nr re 







 Enaoite vient lé Stôtra on fa lounge. » 
sua ue salutations, fa tété inélinée, 
« Mienfiteur du itonde, Stchemi 








LUE pou 
# Vérité toi proficé, sie de ! éBoud. 
+ ia infsientaage, aux ju elle.» 


Aprés cel Le délé sit lé Denamn , sorte de cou 








range 2€ soit apalsée; eu. est mu protecteur, Le 
= wigneur de là gloire exaltie, d'une formé imnpérs- 
nasblé etincommenvurable, aninéricordions , sachant 


wrnines, le maitre des moriels et des imtnrtels, 
+ 2 Bowdblha À lu, joyau des Bouldlhus,. adresse 
ses rites névmoiilis à cette Meur Aféinelul 


Cas) 






Alors 
+ Namah 
chargé 







Tales 
de ces prières et de ces observances, car 
Én ‘le fidèle a adoré les divers  Boudlhan, 

Matra, souvernins de tous les quaitiere ete 
tres Lines mythologiques; 1 terminé In cérémonie par > 
Finvocaton nivante adretée aux esprits du cit aus 


«Gloire à Fadjräsatua, su dieas et aux démons. 
« me ne 
+ plumes; ét à tous les Gandharba, akcha, ie 
+ verains des orbes planétaires etesprits qui demenrent à 
» sur là terre: Ainsi agénouillé terre, “ad 
" Qui ious cel entendent mon invogaon ap 4 
» prochent avec leurs femmes, feurs eufans et fours 
” Compagnons. Ecoutez ; demi-dieux qui fréquérit 
hauteurs de Merou sh bosquet ro, les past 


tt: pu 


: 


Ça) 


“nn ee de saleil, esprits qui vous 
dans les étangs: dans les lars, 









mel é gs 

. M ren pit ous sont offertes dans a sin 

= cérité de la foi : acceptez, mangez et buvez, et rene 

. y fn AS eds 
An EN DL si cfE 

» gneur “mer; .roi des vents, souverain. 

= cheses et roi des esprits (Hidna) , Are luve 





» gezetbuvez, sbtacte pe 
» Le MatormudS 
ere es 
A Ar 
Stahlakäi, Yoghint, Indrt, Te The 
+ désNGhort, Vidhäiri, Doûtf, Djamboiké, Tri- 
» dassvarf. Kämbodjint. Dépant : Tehoñehini ; 











7 Ar nn 8 niet, 
vie des hommes de Tettres lt uvragés, 
Gr Histoire do naturellement “avée Vos 
productions. Cést ed ofét: ce ï 






ei 


HE D a ire 
rayalé de Paris (2), où eee 
Es nie a NET ED 
trad x ja a Erired 
Babylone, raïté PAYVY pig BE À 0 
—  — . 


ME 


« QE 
€ #60 } 

Vi comment raconte lui-même ans a préc 
les circonstances dessa vies # 
BTE EDEN EAN 9 NE 0N 
FN fn DD on PS ai D RD 
SAMOA NS DD nbpS AIS 
2PSb DA ÏnMN Mann nbo mur 
anni mn by mama mn 
van br by HAS TN D NIR 
2301 ENMPL EVATIL2 Hb 

us momo mens css 
nm ob mien DT ES ra N 
19 m0 y ins ruby hNmad 
EPST DOM END EE VAT 
Mon STE TN no EnN 
Hp mp vo pin bron Ent 
RAD ADR ADAM ON I NTI 
aim tt md Mai D piété nu 3 
ILIMO TANT AN Jan pris 
om bp NN DT ON Dpt NII 
non ame 6m bm MmTn 
: D ur) 
"NN NON DD ‘ind mn 





REX pa LaLE ap.) 
avan no none MN NL aan 
tm 
feta-dire : » Moi, d'Abraham 
M ra A Meme 
. benne er la coniaissstice, j'ai toujours 
te de paroles agréubles, ct me is 









ns 





nan) 

“EX C éahs Er 
. bobines doit ya IE © Rabbi 
2 Éd, ant, te br 
LAN del A cie 
«rabbit As SA At ré mallre 
* be Zadik, 
NertreentE rh Rates 
* Hi Ur, avec plajeun islds che del s- 





(died ri ane Firmin à té ax from 
dut manage à à LE de Lalrs dre tn htm, 





S -commentire sur le Baraï- 
tas de Samuel, ghef de l'acné de Nahardes, 
dans Let clé, surmominé TNT, le nat 
que ou l'asérénome Cet ouvrage est égaloment inédit : 





forte ville de provines 
AA le prorine ea dans le 


09) Ce nu ut pundtavair du afiéré par Fe ons, st, 
sh La lag 2 Peru, CES 
AS M puvele APE, eee D D , QUE over 
aient File pour né Aÿlébites, qué réldaleut 4 Afrique. 

1) M veut ane fonte perfer de Bag, 






-parragre, non 
dives:; L'un, qu'il à ati 
truction du Tabernacle est univre cabalitique dont 
nn enter rain. 

la Création, ché 


prets AE done Sir Rd Ô 









Ray 
vbs Mide Ge clan de te 
Sociité asiatique, de 3 septembre 4830. va 
Lai dau Meme V avi 
d lorlque 





tt} pari de the re fon Snnne, 
2180; e6 aclen fond; +R. 

QU), Phys Môbe Baril, men rs 
Lol, TBE ef cap À, mit vint 

€) Cha. 1487 08 chap. 1x, p-D94 RE, Et 

U) Ma héros, ancien Toul, 0% 26. 


ND | de 


* 


Ci#) 
vé divant Vienne lue 








ss 
Of ardent LE 





res Œe ï 
F M dtama ae 
ir lorsque besoin une main fer 






venten cruanté, une it} is 
prit fumais, es ES ss sen- 
‘tissend élaient vrais ou factices , un déliors calme qui 
diéarLes vengeance mais qui ne ls perdait jus 
de vue tels sont Les qualités du nouveau grandir 


tt ) 
Sins sa paient 
avauaqu'i 
HER Sa 





Éree 
des “total de 2 
ë ie A HRRSe 9,000: 
d'inquisiteur Eee 


: Sn mens a 





ee 27 n0t1872et chic: apré quix 
UE 10 


{ 146,) 
«le Hngsucs obliger Jes Polonais een lalodolinaux 
es, et i payer un4ri 
nos ducs Le connétble 
défaite du gran less 1078, 
dutises succés a courppyneyde sûn, pays  Abimed mou; 
rule Bar AA A0 pres Lens Kara Mu: 
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sa FAP mis Vue 
se at aq Sier 
de PAT le sorto qu'il no tamena que lo quart de 


. ile servit de l'ambition d'ÆmierieTokaU 
Eu (prétendait à La conronuo de Hongrie, pour fire la 


EN n 
dl dde Siarhemborg a: 
nes ee ss 


uiarait pures de 
ne ba ville était perdue (p.418). 

Cemit à l'alliance 
au fepotrs, rétie 
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1684; FAbtriche, Venise et ls Poligne se réuiéenit 
jour fire ln guerre en comniuns, PR la ins cet état de 
qu'un beglerbegh de AYBHE Sa mort sai 
sit sa barbe ec dit : « Je voie qu'a! n'y plis de mée 
# cs & espérer contre Les chrétiens » (p2458), Les 
tilers politiques et militaires du grandvisir Sulernin 
pachane purenturréter les désastres; à ville de Buile, 
asiégée au mois d'avril 1686, futprise d'assnut lee 
septembre er M victoire de Mol, lé 19août 1687, 
vetigéx l'ont de là défitié antérieure, tandis que 
Morusini soumettalt li Morée, Le | F 
par son année s'enfuit en septombre 1 687; ét le 
<hah lui-même fut déposé deux mois on eu 
On aerribun à son isoutiance les revers 
des campagnes précédéntés , mais à tort; Xotre hvis 
la véritiile cause de ces défis fat l'expérience ac- 
quisé par l'Allemagne ét les états avoléinans das Ja 
Euerre de trente ans et les améliorations que Gustave. 
Adolphe et Tréreti lu 
sation dé lifintérié | tandis que cètte dérnitéré ae dé. 
tériomt 60 restait #ionnairé en Tri. l 
Des troubles intérieurs sous Sulotman I fcititieétt 
les progrés des ennemis, Belgradé été fit ils: 
Le “ 


gran Hip ut ‘ 
Pr Dé NT 
prilisudeh-Mustafs, fs dé Mohammed Kapritr: dans Ta 
Gmpogne victoriensé de 1090 reprit Mira WP 
din, Belgrade, et l'üraide impériale 
périt à Slinkémen , Le 19 août 1691, où son armée 
fütléfite par fe prince Louis de Badé. 





10. 


(348) 
Almedit, frère de Suleman 1, mount le 6 fé- 
vrier-1695, etson frère Mustafa 1 mou sur Le ñ 
les Vénitions perdirent {a bataille navale prés des | 
Spalmadart, Hans le canal de Chios, mais la ville d'A- 
20w fut prise par Pierre 1, en juin 1698, et Lx grande 
victoire remportée sur Les ‘Pures par Le prince Eugène 
auprès de Zenit, Le T1 septémbre 1607, força Je sul 
tan beouclure fa pars de Carlowiez qué M, de Hammer 
4 avec mison comme le commencement officiel 
de là décdence ottomane, *» 
= Cüraporca rapide suffira pour faire apprécrer le gran 
© nombre de faits importans renfermés dans ce valutne ; 
nous ferons remarquer encore Ma notice sur Hadschi 
Khalft (ps:48), sur Le Ferhonghi achuuri (p.525), 
la réfutation de limpartialité des historiens tirés ( pa. 
1764305, CE. 801), la mention d'un emprunt fait par 
Mohmmed Käpili sur des fortunes privées (p.24), 
l'exécution d'un esprit fort (pe 156), Thistoire d'un 
juif qui prétendhitalors être le Deufjal (Fantiehrist). 
pe 188, où kx découverte que les manusorits otientäux 
de la bibliothèque de Bologne proviennent du comte 
. Mamsgli, qui, lors de ka prise de Buder, en it 'acqui- 
sition (px°735 )4 dec. n av 
Nous desirons que l'auteur achèvaavec la mème ra- 
pidité cé qui lui reste de son duvrage; nous souhaitons 
‘encore qu'une tmduction le mette à a porte dit publie 
français, de même que F'histoire des duifss de M. Just, 
également remplie de notions neuves ot importantes, 


Srait, Raporteur. 
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de Steph A ente 
Me FH mes pu 
Lnieti Le plis permis route 
TE DAME 
Ta grandes cchipeñ en Probe: 








Des débris de difécentesarmes, come Luvces, 
glairen, coutenux, eur. 

Deux coupes d' cape (8 
porte l'effigie d'au 

Gone vases en argent, ant irol3 avec des ornemens 
dorés. 


Trois cunpes en argent. 

Un bocal en ar avec des figures de Beyihes. ' 

Deux eouronnes avec des figures. 

Un coller massif, orné aux deux bouts de osvaliers Scy> 
Ales et d'émuit, 

(Un aûtre collier de lu même sorte, orné de lions. 

Un ebjet cessemblant à un bouclier, avec des ornentens 
d'un beau travail er. y es a 

et demie, 


Deux brnceeta uns ornés de aphynx. 

Den rage eve detre de gens ras es 
cerfs, d'un ben travail. 

Plusieurs bragelets simples d'un or de qualité inférieure. 

Un ornement eu ar qui probablement, surnontait uns 
Bonnet quelcorique. 

“Un carquois aveo dés figurs de lions et de gris qui 
torrassent Ges cerfs, etc, Ooremarque sur ce carquüis les 
lettres grecques : TOP-NAXO.. 

ses gode médilons repré Maure; lle 

d'un miprbe enique, avec plusieurs pendans vrnis d'émail. 





(1) Lu Paphtegoniens 4 les Themes ati que dant 
de Fastiquité hvaient dans des cornes de hœut, 
RESERVED 
ni représeniés; nelon Adhénée , Mere 
Age Ua vu (oem Vs penples € Cote a) Ouen 
ire auras del 9 Fée Enr ment paies Marge, 
es riches frs partent attachées à ane chine du me mr 
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po  e 


| Tr ME aarene différentes gares: 
Une chute tresée de penda r n 


maya. 

Dies Dinéé Ha lee er peu 

Un roi aéique avec na etai nr oet tau: 
vais qualité, 

Un couteau aveë un manche dé} 

Une quantité de petits objets, fabriqués en or; ét rephé- 
neutaut des têtes d'Apoñlon, de Bacehntes, de griflons, de 
Seyihes, ete ete, 

An grand nombre de houtans en or de peine el ae 

res ornéens. 


“ne pirere à iguisr ave un mie ent: = 
Alusqu'k présent on n'a pes enare fait daniséetie contrée 
de découverte, ei Pt l'antiquité, aussi riche que celle que 
nous venons d'annoncer, L'or, de différentes qualités, qui 
#ÿ trouve, pêse à fax seul'environ hui livres. 
=— — —= 
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Lt ouvrage diet ie parle Hgrapiéé qui 
tenferme le dextu géorgien de cette chrunique ed un 
appendis où ve trogvent quelques fragment en géur 
0 «1 d'anciens maeriptiaut dans Le même lier, 
‘des travaux de l'École dé mideoine 
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Animadersions on à work entitlul: An npology For 
Abe life and character of Mobamned, by G, Higgins esq. 
with annolsions by the Rev. P.Tnenau 8 

19. Notes on the Bedouins and, Wahabys collecwed du- 
ri Hs travels M le East; by the Îale Jon Lewis Buck 
mat, JB ï 

18, The life af Shailh AfohammedAli-Hasin written by 
Hüimself,translatet from tro persan mantscripts ce 
trated with notes cxplanatory of the bimory, paetty, 
ph; he. mich eric BC uron. es 

The aventures of Hatim Ta, romance; tranalated 

Date persinn by Duncan Founes. Jn4s 
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the Armeaians ; translated from the urmenian by €. F. 
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D, Was NA 3: fol. 

27. Hllustrations of Indian soulegy consisting of colon. 
red figures of idinn animals from the colhretin of major 

Harduicke, selected aud arrangéd by JE: Ghax, 
parte un 
L'ouvrage aura deux values. 

8 Fisher of Ceylon from deavings made by J. WF, 
BNC ras in: d 

49. Cholera, its-matare, cause aod'treatent, ete by 
Ch Stance, surgeon on the Madras C2 

46. Seenery, cartumies and arehlreërure chielly utile 
rester side of India y Guns Ni giton ? 

Ourrige hérité, 

M. A veries of pauraraie viésin o Giles 
from Chandyaal Ghant to the end der Roud, 
D a Hospital and ie For B ous, 


de pére mr 4 pan hope rés 
campué donuee 8 parties. 
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33. The life-ofmajar general sir Tomae Muxro late 
governor of Madras, with extracts from lis 
and privase papers; by she rev, GE: Guete. 3 vol. 8. 
Le ne HE porte Le dre: Pirate 
Are porte Lien 
33. Memoir of the ei publ carafe te 
sir Thamas Stemford Rafles, pasticular}y in 1he governe= 
ment of Java and Bencoolen, with details of the commerce 
nd reourrsefibe Enter Artkialage 7 bis Win, 
- Ua homme vel que Ragfer aurait mérité ane mile 
Lente biographie. 


The life ef Reginald Ve 
gi de Pare ut correspane 

private papers, » binory of the 
Cossaeke 2 vol, in-4.* avec pl. 

35. Brief memoies of 1he-late right rev. John Thomas 
Jauæs, lord Bishop of Calcuua, particulars during his 
residence in India, gathered from bis letters and papers; 
by Æde, Jaomus. fn-84 

36. Peranal narrative of a mistion to the south ef In 
dia from 1820 10 1838; by Elijah Hoous. Part 11, Ja-$ 

-322 Military remiséscences extracted from a journal of 
nearly forty yeses active service in the East re À 
sghl ep he ados mabsas 270 

38, The Eu aie épi end Des for 830, 
second edition ; by Bnowx and Craxs. /e-8 

20. The. Fu Indie question cotsiderndrin N'uries 2 
letters addressed to the members of tho tro Houses of Par 
Mamentr by Henry Euar, ird comminioner af che Lane 
“embassy 10 Chine. Je-5. a 

40 The present lmiditaz à 
sure of finance in order 10 ahew itseffects on ibe governe 
ment and the peoples of that country and on the coinmeroe 
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nr The Histers eg dise PRE rent Stamford 
Harrens; séconie édition, 2 VOL fn avec tr atlas dot. 
“conteant ane carte et #6. 

M6, Notices an th briish tradé to the port of Canton, 

th soie translations of chinése official papers relative 0 

Dateales y doi Sans lee Cuir Ten 

A5: Report of the committee of the House. 
TE cape nperpr et spuirrr À 

V8. Travel in Kcmtehatta em Séberia with saremire 
of a residence in Chuna; by P, Dowers,-connéélhuetnobis 
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er rer eee 
0. Dig Bhagn or ban of inter set 
TT with commentary by 'erhalankure. Ines: 


Se ee veu de Gate 
broken pare en 1810, fol. 
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s0, Days Tatua , «tresse on tho br 6f imlieritance 
by Banda Baurniéranre; oditedhy Luhihnsie- 
ragin Sera In-82 


ER “Tatios ; « trentine on judicial procce- 
dinge tasbaxa Biiarraemanvay edited by Lakik 
mi Narayen Serma. In-8.+ 


52. Days Kramn Sangraha Compeudinux of the or- 
drabeene ls Rasa TrNRALANEANÀ BuATrAëNE 
nva; edited by Labhmi Nareyun Sera, 19-82 
Wrynch a publié en 1848 (se le texte et la tra 
Anetion de ce onvrage, 
53. Katawa Alemgiri, Tom. I, in-$t 
Pres le tome T de ce Journal. 

53: Fini Sara: dlements of icologz sodording to 
he Vds bySATA NAN Dore fre 
iméotney by Aémibrithne Tirthn. fn-8,? 

“HFard, duts san grand quvrage var Tes Vus, à 

‘M PA frere rs mis contre las 

Avériou de nier, elle sé Lite ur ae verso en 

à a PR ER 11e Peur io] 
London Transactions , tou. H, pug-9, noie. 








54. À dictionary persian and'englisk, coupiled éhiey 
Sp opte eV 
he best itinaries ofhatlagage; 
Écrire 
“53. Kimyo-Prabe, axveatise onpoetry and réetorie 
By Mamsexra Acarta. Jn-8.* 
28. Bootum Zabooles amd Soohrab. Fram he Moss 


dousce. Translated into rh AE 

wxtannexed, note, plates and an sppédix, by, Tiul- 

10h Rosewrsox, of the Bengal civil establishment, L-$8 
19%. ThesShah Nameh , an heroic pour, containing the 

history ul Persis, from the ‘enrliest times te the conquest 

af dat empire by the Arab, y Abool Karim Firdowseé. 
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Carefally collecte it's nuber uf ie ofdese sen 
anosoripés and ilastrated with cop glossary 
pense fren iron ru mp 
life the author, in engliah and pérsius by Tr Ma: 
care persianintétpreter-tothe cumminanden Th, 
and a member of the auiatio Sociesy. 4umole fn. 

D Mains eu à, dpt 17 mpaerit de 





à bicgraplhical account of Chu: 
en Lt Ka, edited by 


Cet ouvrage est écrit en Mridhhaché. 
59. Biogrephical Shctehes of Dekhan porte, blog ne 


mire ofihe fixes of several eminent Bards both ancient ad 


Carusy Vexksra Raaswant, late hend translator and 
pundit in the literary and andquariau depurtmont. Ju 
vMüPalertines » prive poens: by-Tate Aaginalé Heber, 
Loed Bühop of Galeuita tranhted its aemémian rhyrne 
Érere Dani, Deucon. af the -armenian Church. 
ee 4 es 
61 Regulations of Government, À nes and improved 
“edition of the rm Of Goyernime for ie Prends 
gratton Wii complatafren 138310 december 1828. 
3. 4 abatrart 0f the cioil judieial regnlatinns ofahe 
Supreme Government bronght down: roue Strdéconiher 
AaS 8 hrs Ang, Put dede. che mi on de 
463. Cansiderations. en the renewal ofthie Ent Andia 
caipan ss Charte fre84 + dense à à 
64. -diatio Researchessauur, KW Transaetiitis after 
pal Clans af ho Asiatic Sacaty Bengale Parti 
FN ages ds 
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rage a ahsgeanheql ane rise Se 
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5, si af he moi nd ph Sciy 
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167 TheGalontia Magasin 





Ge. The Bo anual, à iterary kecpsuke For 1830; 
caited ls D. rain. i 
Ans Ge: 

À 
69. Orientalisehe Alterthumatunde | Archéologie orien 
tale, par 3. G. L Kosæçanrex. Jn-£ om1 (Dresde). 


30. Caine Fos habraïeæ. In-$4 (ins 






critique franche et jmupartiale de sa Teri du Jam: 
par J. M. Los. b-82 (Bertin), 
ABebsleuchtung, arifique de! La Théarid Judaure 
dla l'abbé Chiarini; par Zoe J-8 (Beclin). à 0 à + 
Lanteur dé oet éerilentée gent pr BL Tout (FM 
des Bu, va. V,sppoodice, page 336) come le 
cms pdt fiat 





es w , sur diverses | 
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ui oùt rapyiors à la poésie. Publié d'après des ouvrages 
CA M, par GB Freyrat. LT 

75, Abu-Manwr Marofk ben Ab el Hersi, Liber faune 
damentorum pharmacologie; epitome codicis ms. persiei 
bibliothocæ Cas. reg. Vienn. inediti; primus Lao donavit 
Romeo Saucwans, Pars. 1, in$é { Vienne}. 

76, Das alta Indien, l'ude ancienne canailérée surtout 
par rapport à l'Égypte; par P. Ue Boites, 2 vol éi-82 
(Kanigsberg}. 


27: Unsermuehunges, Hederches sur fige primordial 
de l'astronomie chez es Geoce et les Indiens; par P. F. 
Srenn. n-87 (Brin). 

78. Glossarium sanseritum, à Fr. Boyr. P. LE 2 
(hein). 

29, Urber cinige Demonitratieltämne, sur quelques 
familles de démonstratifs et leur linison avec différentes 
prépostians etkonjonctin en sanserit; par Le mére fe. 

80: Nalur Ataid-Bhéti epistdium. Sécande ein: 
sta elitiouis fuciculns priraus. quo -confnentur texts 
ms et versio datina tredecim prior dibrorus, ed. 

y. In4* 
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La première éliian a pars à Londres en 1839, 
#81. Nalodaye; sanecritum carmen Calidaso nilseri; 
ans eum scholis; edente F! Brxanr. /n-4:° (Berlin). 

#2. Flora altaies. Scripait Dr: C: FLatenotn, alju- 
tocibt Dr. C. À, Mexex etD. Ale Boxe. Toinl, 
in-8 (Berlin). 

83, Goschiclye des éntlichen Asiens, Histoire de l'Asie 
orientale tom. 1, Tariarie chinoise 1,re partie, T'artarie 
chinoise orientale ou Mandobourie; par Fe. JL. Prat. 
Geœttingur). ; ’ 

83. Enumerutio plantarim Lave ex inaularum adjacen+ 
Sum, mins cognitarn vel novaruny, ex herbatiis Hein. 
mardi, Kuhli, Hasseltié «1 Bhomiis ad C, L. Buyun. 
Editio nova. /n-8,° (La Haye). 
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Table chronologique des plus célèbres patriarthes 
et des évènemens remarquables de la religion 
bouddhique ; rédigée en 1678 (traduite du mon- 
gol), commentée par M. KEAPROTIL. 


INTRODUCTION. 


Pendant mon séjour à Trkoutsk, en 1806, M. fe 
conseiller d'état Aranz a eu la bonté de me comthu- 
niquer plusieurs documens écrits en allemand sur l'état 
de in Mongolie et sur les mœurs, les usages ét la 
croyance de ses habitans, La courte éhranologté boud- 
dlhiquéadont on va Hire La traduction en fuisait partie. 
AUne Autre version, moins esacle de ce more est 
trouvée entre les mains dé Pallas , qui l'a insérée dans. 
le-second volume de ses Mémoires sur es Peuples 
Mongole (NO. IL, pag. L1et suis). Dans cette der- 
nière, l'année de la rédaction de l'original n'est pas 
indiquée et c'est pourtant cette année qui fit la use 
de toute h chronologie. On sait que Îés Mangols se 
servent du cycle sexagénaire qui est emusage chez les 
Chinois et chez la plupart des peuples de l'Asie orien- 
tale. Ce cyéle se compose de ln combinaison dés dix 
signes appelés Lan où troncs, et des douxe 446 ou 
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branches. Les Mongols remplacent Jes premiers par 
Les notes des ciq élémens répétés deux fois (1) et 
combinés ave les due (hi, ët-ceux-ci par Les noms 

des ou animaux cliques 7 

Les vx us, Las voczx ré. 

emon somme CCR 
HA Ai Mad, loin | Tu Kiobe sours. 
OC V0 Mode, Voie NE Tiken. Dim Hour. 
PS Par Gale ton, M Un ans Mgr 
TT Tin, Galf eu LG an. Tia, Ur. 


JR Où Chinn, terre] Toi Lou dragon 


JE eue Turn 
Sie LEA C2 
vdi Ousgoun, eau. 


Res 4 
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ae Ma Ja on TER 
par Aube (bleu). RENE (NS 
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Def LIT an ia: 20: 7 7 sin bai 
DE TA CU LE TT 
AE TE Ga hur. CURE TTT 
APT Garnuts | 83: JE PE Ge mate: 
5. FR JK Chiror tu, 84. LT Get phatiar 
+ GE E chimgtr, Vos. JÀ us mu. 
724 JE Tim mari. (ex Bone 
8.ZR 2 Tome hoïn. 212 RE JE Tour bé, 
9, LE: Ounisus borchin, er 
10. 5 2 Ours ain. || 0. FE 
14, 2À MF Mod nobbar. || 30. €. à 
18, La Moon ghatbat, 4, LE Atom mens. 
18. PE Got Metgia- laK Le ut to. 
MA TT Gal ur 20: FPS Gardena. à 
15, JÉ Cr tar, Ua ro - 
16 JP Chéotoaar. 85, À Je Giro mobi. 
MERDE Tome ou #26: SE Cia chat, 
DE a 
19, iouerue monte. NE RE ne E 














de 
20, SZ Ounoon bars | so, He rataten | : 
40: 9 ZX Ouaasun tool | 12 FA Ar Fais | 
A Facamte | EL and mit À 
45.02 Le un motor. |6s, Fe PT Guen. © 0 
43, LP D Gt marine \44, EL TT Gui méga. 
ART Game 85, AJÈ io or. 
45.1 JK Chiroï buchin. 86, RL Givi hui, © 
APE choortie. 257. JE Tom che 
Var, JE JE Tomupmothat | 09. D ZE Tomur ais. 
40, JE ZE Tru shabtat | 50, À Ze Ounsoun robe 
FR me re | 
Dan lé 1étte de la Chronologie suivante, les noës 
des années cliques ng ont indiqués q'en mangol: 





48) On voit que, ee ls Mangals, chaque élément ent 
À doux falri dot pour cette esivue quil after 
à mere Je mot éré, mâle et à L aeconde dd, Fettle: 

Las Tubétains forment, avec les nous des elug diet et 
due animaux 90 branches an eye de 339 ar, LAS ete pt 
miéres années pnrient sfmplement Les noms des oué nina 
À puis ces mé nom pol précdlés Par ceux de ch détie, 
umqu Fannde 73 du eyele où djoute amsuite con cembinaisans 
et (a) qu onda ue ma 13 pale 
{rime Mat aller Jusqu'à lab 109 a, on alt 
es ot po emo jusqu Le fin du cycle. 
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der” dévoir les cet y ajouter les Signes 
éycliques “ébiniois ain} que les annéés de notre 
ee js Jai égale 

ment corrigé do plupart de Frs 
En «ho fi ajouté plusieurs notes à 
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La mo pis re À 
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41) Ou as qu'ilrègue ces es Daggilister méme une grande 
incwritsde sur l'époque de lincarnation du Bande Sky meuri 
je mouné, comme es Kalranha etlex Mongol pronunrent | 
suce mm. On rare dsmples deals sur ee point 
dan Le Foural asiatique {io X, jpeg. LL et 142), L'opinion fa 
pis répandue clés Jen Fallen ent que Skya 
quite 1023 avant 3, CL. et eette dernibre date et us 
in que La plupars den hi is amignent à cet ÉÉRE= 
went. Corne Fatpée LOS toire à suite us avant 
ad 902 avant notre êre indiquée pur La chromngie priver 
él Mu à, em ere) mme erreur d'un cycle entier de 
ec que eette erreur détend au moine juaqu'à Fan BAS; 






à msi lanlraiajonter oise 
dates quil donne et re pour 963-1022, per JGL 
poor 833-093, pour 027-087, peur 881-DA set peur BA 
Cecniet qurtant ga mjsetare ÿ cependaat fé doi ob 
ambre mue lun DG8 avant 3, C. cam date de inearnation du der | 
nié Houddbny eut indiqué dans aurun autre texte original cou 


ni 


N + 


oi 


(ro ne, 


en 
“lave de Sükyu mont traduit du mon — 22 


»([ude), faiceehercher le liree divis Sossliur Nogasds, 
Den ie échlanté ae répand ur le Tab; 





manier, enrore LI : divine. Par ces rois et | a 
ion mg 





2 fes, a ai divine (on 


1 Mint pas ce fait; cepamlnt mous avons éné étanné de trou 
le coatraire dan le urste mme de Fhiatuire mongole de Sonang 
Seuses Abeug ta54j, poblie par M. Sermidt. On # Lx à La pe 


Lu em croche 
pr à pe Baga ls {le Data lama Sata Gba 
Dee) men La terre, Ahmad Le personne 

Khakban {Alias Ain des) 





Gen TNBaf, 810 pese, ni à a 
Phi bien tchong basdas, Ce qui fit une iMfférence le 1651 
AAC 0 Lau de pau ms vas Mt 
Drohne sers 






dla et rai Tais cisiin 
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a er de modèle dé 





peur ay mdrstenes Le 
se LEE «RAR bre 
Étape ES 








nes Lot. 
(14) Gama este nee à 


api nr mt 
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ENS Pari me l'empereur de Je Cliia du titre 
es Cp 1 
Er RUES rte 
eu peur (rein une 


Ste Éd ont 
hs mue de he ao pont Foyez Je 
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Les han me une iprar 
a. Pa mnrequ Tr 
en Drb te Det di 
tete ariparma nc car 


naissance de 4 panibila ; an, Les Méagole 
Pre mimi rer rings 


es laaus de Le octe des bmnebr rouges , ont Fiac. 
écaur Ant pre Mio 











gi ire ai A or an de à 
en LE) Du RhAAT eo A que nos arlant irement 


Zzongl'habiz en ranakris Soumutébrii cet regard 

LE tome 

Ale a pecta des Lans à bone jaune, je be para ôvvae 

rédaction de fa doctrine de Sig mous, 11 était Sriginäéen de a. 

contrée Zzenx N'haba pe che you aittée dans la province Andes, 
Ka 


rienta, 





Zzeng L'hablin reçus en 1436, de Tempérenr in a Chine Le titre 
eee fn En meurn  Rrd que soja a 
eumée miétesgyement dent CE Rd 
an Manga on 1 moe bain fe 

| san verain au en mongaf Veutéation. Leur 
Érinns Re US D 
pèse Norge mn camp prinipal des Kalls. Quelque Zn L'hee 
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uit annoncé que spé roro, ce nome et déjà 
De : 

« “u'sprés de murt de Zasng Labs, an 

Que. 







ge de cet arbre, un vaote couvent ati étend 
Earl Leon DE a 5 


D ea a He, gi 

me Sempereur Kkeng Aion mongot Anogoo 
MR É 

Érrhare nd ser Les Mangôls 








DR Dé pr he RS EI 
 Taiteik tale, en la plaine eux 

ee nt n2 RCE Me 

60, qui ve jette dans Le grand  Zramgho ru par la gaache. 

Sas made da Re tent de ct 

plie esta Chamid tag. 


ont de Dal tératian : 
ie; ns Th à Horn cie 








tre 
DNS rose 


es Éuune drone 
féipraghoe caches Aa Sade tri qe 
Fe per pe 


0m: 
 Glaire AR 
Lamaides trois rondes, au Bourklan des: 
se “Aqua réa Ts ro 
à linsttuteur dit monde, lequel êst déve 
Tornement précieux et la couronna.parmi la multi 
pu Se Mes génies et des: Hommes eau 
Büurkfan (3) bn (obtygld 0-0 omis» 2 








(177) 
pl (1); qui, pendant un temps incommensurable, et 
Ent LUE na ar A anses 
immense d'œvres salutaires Dans! 
,û oupatiuns spirituelle a dtd de chasser Jes 
si senlin, darts a troistèmi et dernière, qui 
est celle nous vivons, SON ame est venue 
S'incorporér du nouveaü à “père Arighan 
édegheton khan (2)etpout toère La parfaitement belle 
ataccomplie Muhà ma (3). 
1 fut conçu Le quineième jour du mois du milieu de 
fétéide Fnnée Anbjeung qui és éelle du fièere de 
dois, et naquit Le quinsiènie jour du dernier mois du 





chicren as ff Foe, en handhhon LEE Fouseilhi. 


pores 

ep - 
1) Eu mengot pisse Tegoaatrilen irèl- 
sèn, dentaire qu'a véritablement passé (pour ne pas revenir}: 
er de du terme moment Tathégnin, en toboain 


DA ji et Fire dore Sarlat. 


9) SSQU FASÈLE Arighun idg hou eu wruloc- 
aie manga du no sauberit Sade, qi algue cela qui 
me munge que des éhoves pret en Khan Ze Etang hi rer, 
en cils WE crise Jon, en muddion 22e 
HAPÉAHERS, Hole amasssangres — Mrs 

02 FTP Mai at, eu nait, agile grande 
in Ve Tubétins doonent cote priceme fe nom dé" 


MR 10m rm an Ja mère de! 
pi pere 1 


(178) 
intemps de l'année Mamrzoimg (1) où di m de 
or ut de ui, Ut 
premiers noms d'enfant fut Chonou dondoub. Juaquà 
F'age de vingt-neuf avis il aida sun pèré dis Le 
nement, puis il épousa une princesse ornée des #: 
perfoctions imagimables , et soutint avecandeur là re. 
ligion dans Je royaume. Il né faissa , cependant, passer 
ancane ocewion paur approfondir fa store et li cn 
ditian de l'homme, Ayant la contumé de part u 
Les jours le palais de son père, it se rendit aux quatre 
Portes principales, oricdtées d'après Tés quatre poñrits 
cardinus, d'où'il observa les quatre parties du monde 
et la vanité de toutes les choses qu'il contient, 11 apr 
gut en premier lieu le malheur dé La naisgince ; en 
secoud, celui de l'âge en troësitb, Le malhetr des 
maladies et en quatribme , celui de à mort, rééane 
xjut, par conséquent, Ki profondeur de 13 mer dés 
quatre misères des êtres créés, Atterré pur ce qu'il 
sperçuts de led rot demauda un jour S cé qui 
l'accompagnnient, s'ils voyaient aussi tout ‘cela Leur 
réponse futque «était précisément Je quadruple ablené 
de lamisère, de fa nnissunce ; de {a vieillesse, des ma 
ladies et de La mort: Le fils du roi demnila encore + 
« Cette misère Sétenelle sur toutes fes créatures, où 
* seulement sur les habits de ce pays? On lui répor 
dit 2e Elle s'étend sur toat le monde et ellé lthsitrs 
SD des dd me 
VCD Fablimbg, Namcoung 4 plys bai Dong mas ét frob-@à 


vont es sims d'aides d'un cyele inbéain ue none nec. 
sont per mere mllamment ge Europe, "Ke 





sain Erreurs 
Ms riad cs ont done, épique, ls 
î Le DR mme seat 


Æethle vétiable moyen, füieoiatt ou (père 
“ que fabondoune Hroaaie Lier pondre 3 





EL 
. Fra orme tes 
» noñces pash ce projet, je dois te cmire ossédé par 
» quelque démon malfisant, où penser quétarns perdu. 
» l'esprit.» Etilordontade placer desgardesaux quatre 
D ER or 


ation qu'il avait prise et ue réva qu'aux inoÿens de 

EA Ja mettre à exécution, Un jour qu'il était 
absorbé dans des réflexions profondes; son génie raté 

lire, Khourmeusda, Tègri (1), se présenta devant 





(1) Age Pate Khermnarda gr nt ll le 
dentaire M rviaglatre imprimé à Air, Le ab 


néngôl de Fibre des Mind; ra étuis SAIS, x 


Hg bn en ni Ver ai} en bits Li 


che en mnddhon, peau Ahormende. 233 Seb, 
12. 





Atstituteur. My resta pendant six ans das In plié ditre . 
solitude, sur une place payée de Hriqueset couverte 
Æhesbe coupées ne à Li 





du Baimt-Péterboaty jeroi cétrourer deg le voë du KHipseiae 
elui Ormunsit, Hansouzel où Pere du ZandeArsta. 


Senmeres des Hindaos? de mme T2 iles ailoreleurs du 

Le He LEE 

6 Lu, an, solo Les Joelle smddr; deshemeot avre trentegrois 
Ans lirpunts. Cite byparhèse mérite d'tre soi 

tnlnéé{ pi oës Anviious M Schmidt à recueillir d'autres faits 

psspres à I damuer plus de cesldn. — Ki 
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Li » it À 

plis Haut degré a ssintoté des ermités, ét ail he té 

Al soft avait atteint L nature d'un Bouddha ver 

tablement accomyii existant par Inémdme dati ti 

1e reine 

Bouddha véritablement deéompE commence 
m x déctrine spirituelle ét à 

avai rempôrté 





Hi Nisiens, HE 0 muet rat dure mor pannerit 
PAGE ich, qu gite nadrance RE 

2 Le mot ment HS Das eut dérivé dnorametit ÉTTET 
D'hvdaa qui désigne 1 plan pratide médiane ur Jet vus 


ahecraits de la phitemephie réfigiene Dir ir QU ON el 
fs Mat alegre de mage 1 de ver — RE 
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2 A quoi bon of au peuple e-nectar de La doctrine 


, en are ln fai que nue 





: Gbtenir uni Dyan. Ayant itteint e Æsroun 
dgri (1)'se rendit chez Jui, portant dans Ja ain 
uni roue d'orä mile rayons, symbôle ina 







. digne dané poursuivre Tœuvre de répandre 
4 la doctrine. DS = re 
invitation Les Mfahä pudja tiré (2) entnt dans les 
min fes Mani tail (3); Vinrent als et fui dé. 
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out Le frire quatre régions du avé 











{Ou rerrs par la note citée cdeesus, que es Mongol rerspl 
er see 
“pe mas ene 
LC) Dm ren 
asile blanche de mer: hr ges eee 
me en mervent sure dans lus cérémonies religions pour 
diner des sous de cure, — Ke 
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nes ne ee sde moment, Firnge 


Lane PE A prnn raa 
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rires 
Ér Le ne D 
conmeniqe ls 


ner 
M Peso à de re à 
; éntle. misère immense ré- 





Ah ren Km gén er 
LS net vi de Bye mount dr fe 
bi Jeurual asiatique. AE PTE ele ï 





royale de Berlin, et M le D.' Sea biere 
men envoyer une épreuve, qu'on | rends 
au moyende la fihographie. 

"Cette planclie contient: * 
«Dans le promitre ligne, cé. Gras 
pad Lois, rois Foi répétée et écrite en caraetères 





: À Om) mgr pate Puel : 





R MES En 
Na 
4 wi On mai budlham han. 


aa ei nets 
KA 'Bodhme. © 





à) Bar 1 abeie où  par erree pren is de 
28 en CO. P 


- (187) 
À la fin de la secondeuligne  oulit-la ide far 
mule eqeernetiérs ménigple vous 


HU 
Om ma ni badné hoëm… | 
à Dans la troisième ligne, An même fonmale, en 


aougol , est répétée quatre fois et à la fin une cin- 
ième abrégée inst ou sa, 











LT Ones Ad SE en à 
Dans évité ligne, 1 sylbe Bad est la première 
fois érite À} pui fagjours Ÿ, 6e Qué revient ou 
mème, ÿ 
Les Tubétains et les Mongols, ‘out perpétuel. 
op D on 
y 
masi bains hoën ct On mag bus Ha (5, < 





1) Bayer pal cete fans derits On surpi padiia Al, 
en carnetères Landes et nbétaine, dans Le TL volume des Come 
mentales de l'Aealémie de Sa pag 390 
l'ouvrage de Pal, Sur fes Mongol (1.1, pe 80). on 
aux ae des deux truuseriplians en lettres Laden! 6° Pin ui 
rubétaia. Sur Le beau caume mangol tué à Mavcou, et qu Val 
palilé dans l'as qui sccompagne le voyage do M. Tinkorsll 
pisuche 13}, an Li égslement Paca pour Pan, Le Père 

“écrit partner en euructéres 


L 184 } 

Les mots li Ces desteitransgriptions sont sanscrits, 
et donnentun.sens complet dis cette langues 

A ou AT On est, chez Les Hindous, fe io 
mystique dle la divinité, par lequel toutes les prières 
commencent, On le dit composé de #74, le som 
de Vidinôw; 3 Oh, élu de Siva, et FM ce de 
Brohma. Mais cette particule mystique équivut aussi 
À linterjection OA! prononcée avec emphase et avec 
iundeutière conviction un 

sf api prie prveie chat préeoes 


gx pui u lt à FE Pa, ae 
catif du mot: e+ 
En Æ LS m st ne partie qui 
équivaut à notre Amen. 
Le sens de lu phrase exp très-clair. Lane Om mai 
hoûm, elle sigoifis Ou! PRÉCIEUX LOTUS , 
AM; et si ot lit Om mai padniè hoilm , Oui 1 
20%au {est ) DANS LE LOTUS, ASE 
Malgré ce sens indubituble , les Boudilhistes du Du- 
but et de lu Mongolie se sont évertués à chercher puni 
sen à chacune des six SYLLANEE mébebme 
léette plurase 1 ont rempli des fivres entiers 
de con explications imaginaires. Qu, pent se faire uno 
idées absurdités qu'ils ont débitdes sur ce suit, en 
Tnt quelques extraits donnés par, Pallas (Mongol: 
che Voell mn ; , pags 90, 401 etguiv. }, + 














hodre , 
Là moitié du vin” siècle dé notre ère, parile mi 
nistre T'éumi Sambhédh'a; Ve même qqui introduisit 
l'usage de écrire ‘dinsifeFuhet, Mais comarie Fab 


cle k upptendre, À lvite à'eu rédiger tn nouveau 

pe er 

mé Sambhôd' ha, inspiré par le dieu. Driamejang 

per ar À D A et 
écriture tubtaine dont one bre 


Shut ne pou me ue , 


snOaux et Gi qu renferme, érente-sir 
s trés-courtes, dant ir ont rpport aux ver- 
tuss-déx h la vio ot soise aux devoirs des sujots envers 
leurs prinéés: AU lnstrutsit aa | le roi dans les secrets 
dé a dhétrine du ie Dj ru 2éngh (Te Koh 
bodhisalwa des Mongoli), et fui et espliqua 
Aaformule sacrée Os MANT PADNE HOËM jet ce 
vof, qui ét comme fo père ot la mère ile son. 
ésrendr à sr jrs S1x SYLLANES “qui 
Harcoingiosent, 
27 Cette formule est. où dieu. Diian, rai 
sgh Qui est Hdivininé Soenie et le protecteur 





(100 
spécial du Tubet: (0 (Ce dieu est appélé'en sauserit 


ses. 
TANRTEE Aout oare, où Ze 


qué contemplé avec amour; ca fue les Tubétins ont 


ra AN AN AR A v" 
Djian ve si tehough, où le 
qui he aussi simplement 
Djian rai zitgh, où erlué qui soit auee ler yeux. 
Les Mongols tniduisent ce nou parys=yetse (eg gSar à 
Nidou birusèhichi, où celai qui contemple ave les 
jée. Le mandehou + PRÉRAS N JA 
Dsl Huit pren lite 





AE EN rouen ob yn, de die 


qui tentemplé lot sons x monde (3), ét comme cout 
ot 1 y jt 1 me QE 





"() A og de ar Pas bou 
ligues de La Che ; cependant Pain e Patent 


“ 56) ni re 
EME page y da mnt Mes 

tre ren ES J cree 
me M meiir er sic dep ie qui eur 
Ée npepaper men 


(8) Con remet ve die te uni 
ee D CE UT SL à 
Sara, Ka 


| Radfiantanaleià S prune chin 
prie (dep Je mot Khomchin u'est 
- qu'une corruption SEE Fe dires 
É t, 3, 

Si erchongen, ba dede 

Un sutre pou d'Avalokités'oure x 

Pailnéplhni; SAIS EU qui Bent un lotus ans 
la, ui BTS DEN nt 
narpadma. Dans cette dernière langue, H at ‘enévre 
mu Ja 94" 6 ga NT 
EAN ri Long dan ton djlan vai 


æiig jou le fout-voyant aux mille mains et ris mille 
ge à de que ls oulhistes hd rendent re 


FER 
Thsian chéou Uhsian yan kouan chi yne 
On ver plus fus pourquai. LesTabétins dé. 
Signets ouvert la même divinité par l'épiite 


C1) Mlle fat précédée drdinalrrit par Le not Sa Er 
Leten Nul eranme ag bchongk en tahhiin, 2€ Thorens en 
smandébon , signifie fe Tont-pairsant. L 


(38) 


raw 4 D rx nisie ‘ui Léon 


le grand compatissant (5). 
Avntokites'oura où Djian rar 2f1gh} a toujours 
montré une ation pate pour Le Tubet, 





neiges éternelles Dsemljang expils, que pour 
fallait qu'un d'eux pri La forme 








(1) Le P Kireler «donné ane image di cé Asia ane 


3 Pr Du 


(09 Les rois QT" &" nl Mate. 
RENSSEN eme (en ment | Maud) 
ga È" ruaah lé ds ihase (Valse et 
sa LATIN ie mo 

su mas espèce Sep F 

AN BOL TS remet ne 

Ghetto Bon on japan dnre der tm mers di, La mt 
Dai fjang sigalle lecvallent chanteur ou msi. 
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Leslie: foutue deserpiitn quleidpae 
ren romrr cà 
vrages des Asiatiques. Ki. 1, 
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mel LT IE 1 
pan 





) rt dead 


= trou, Ke Rhodan ds D md en 


Brass epprt han 
table origine de ve KU Basil 4 





2 mauve rte, et trouvera L Hé ar La 
« remissince nourme étres 
+ Les esprits malfuisans de Fipre ampire sde neige, ves 
= démons, lesinfinencesnuisiblesét es obstacles, minsi 

= ue tousles êtrés donnantdes malidiesouhmort, aus 
 # sitôt, Khoûtonhton, qu'ils te verrantét qu'ils enten- 


= rés il tomberm commerune pluie des bénite, et 
selle remplie tois leurs desire. Les mobiles ent obtien- 


a drout La santé, es aveugles la vue, Les pprimés et 
ein im it edit 








» str de chemin du bonheur: fes étfes vivans de Fi 
pire de neige ( Tubee}. Loin dla moi levdesir de re- 
2 tourner dar je, avant d'avoir schue 









prononçs les BIX SYLLANES 0 
ai Gain ét do Lo/soif éterhellenot 
monta st royaume des animaux; prononcçs les 8HE RTL 

qui eur proifait En élhasse. 
Eire D in ro prono 


rene ren 1 





Et nes re 
à Er eng ou = 
DÉS nn d'énrenge 8au aud pt 


Made. Ru. 





qu lu dir FU dire oricine ne désespère pas 
LE de nie des Larsen 
* via À lan tours pounaacanauvrale dec 








ner re er 
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das ma, comm rs Re 



























ps Mn 3 AE paske és 


4 lit sur le premier feuillet de La 
provenant de la bibliothèque d'Ardebif}, 
pense qu'il n'est pas Bit allusion à ur 








sur Fesquelles Je ere pr Fer np 
lb al ot de: "Ab, 
Fake Te La das es 54 
du prinee des ce quine peut s'entendre 
D A qe 
Meschhel, on Hit æ du 
soüil pre RER AS Abies 

VIL 14 





ployés sur les mounaies de Pers, ne-spplique su 
Mehdi, à Vimam atténd | et que, si est fait mention 
de cet imamsur quelques monnaies persanes, posté. 
rigires à Nadirschab,, c'est seulement sous Le Vitre de 
ile le maëtre du sibele. ww 








sens qu'on attache mu mot wél' d> | dans cetté fors 
amvile qui est comme le euchet des Schiites, At ds de 
Ali eat la wrtt de Dion. M. Frelin tend dr 
diaire Les mots a dy par vicariue Der; quel. 
is il conserve le mot arabe sains Le traduire; ut 
seule fois (p.624 ), il Sexprime avec doute; en ‘die 
sant: amieus vel vicerids Dei. le crais que dans cette 
farasilé Le mot ui dy signifie mmieus, et voit tes 
rain. + + Team) 








2 Le mot aile vieu de sé qui signifie proche : 
« estune parenté (ou. plutôt une affinité) légale, 
= produite par l'affranchissement. 
» déus uñe fainille étrangère (1). 
in le n 


2 priété, où pur 









d'un d'linission datés 

= une famille étrangère. 1Päayit signifie l'état d'air 

" homme qua so existence en Dieu; étant mort ar 
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Daûs e style dt 










a fuite est sas 
a formant ane baiser avec M then ne qe 
pérar, l'amende one à la éharge de « 
Far ei que es à 
Cela qu pre 


repose ce nomme 
all 8 Tindiia qui arcepue le 





14. 






= gars ) 
ET sou MAT CE 
Das pau shathe à Veié 03e cs rl Riess 
ue UN GAL sa qe 8 AN 
pr  nE PATATE 
LA, LEE 


FO da at ve 
fi feat viraire, Pere 





RS ele com to 
» il est dit dasts l'Aleôrmm (1) : Dieu out le MRÉLI de 
n_ceu qui ot En 5 3 Les tira ds ténèbrenetles fait 
à prsser à la lumêtre. Celle qu'on nossinéapétials , 
est propre À ceux d'entre les disciples de Îx vie spi- 
PE AM AV see ri 

} ES nn état 


GE) Bar: th, vers. 358, édition de Hinekelemaan, 
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» où 'hoimme-est anéanti en Diéuet demeure en fui ; 
e ï en Dieu et demeurant 
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tre sens; d'est-uniaifétif verhal dus mêmé forme 

dns fai, dans Le sèns'actif avec énergie, et-eels 
signifie ce/af qui se livre eu'vnlie té D) 

Bones œisres que Div commandées; qui se it 
durserrice de à 
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(26) 
Falsrait est-gol dy. Mais let c'est Bien platée 
le mot Sal, quel not de, qui détemine Leu 
fication, Le mot ga signifie pacte promesse, eng 
Eements serment;'et jé penseique le titre dotndeu 
Date ri a Là 
tenant etoile pl prets le À 
contractée par les sujets dont il, « ee qualité 
reçu les sormens: es LUN 
Puisque jai parlé ie ces des surmatarels où ertiti” 
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re de notes, ans tome KIT des Mans 6 trails 
des manaserits, dont Fipression v'ét presque term 
mé nn he es 0 


2 ping Hg et Se a 
ee ét Lewchine (1) se propose de publier prochai 
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(plusieurs années À | Qrenbourg:l'nteur à (ai de 
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De plus: . 
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« particulièrenient ceux 
qi errent dans Le voisinage de La frontire ir Muse 
Cat en automne | dés appravislantennéus. de fai: 
construisent en terre des tables ils ereusént aus 





saison de l'année. Cest lock quant leu lus rigres 
tinas fes Maé (1); leur és; ét en grande 
partie aussi leurs brigundages; favorisé ris certe ans 
son par Fébeurité des ruits et Je bon dtatide hours 
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1 qu'après son rival, l'an 450 où 451 du Pont, 
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dukes, en énignage de oümiion à mpereur. 

Ceci n'est qu'une conjecture car 
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mg 0 it, an arme du 
voys Fa-hino, à (PEL EN rie rtalel 
DOAemoans 2 vn cherchañt dés-lurs; pour l'étude 
les langues sucrées, à compléter la collection, et à fauifiter. 


was à Bénarbe, au À Ceylan ms à; 

eut du méryoire dont on vient de présen< 

er l:sonvasire ; M. Abel Rémusat à traduit en entier dus 
chinois da relation de Fa-hian, ai curieuse pont le 

ancienwe de Finde, et In contuiveanee des 
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. 2 dt D ape de Bron, 
1e: qu'il ester des principaiss Titres de céi 
" Tire 
» ce Brahma-védam où Vedam de Brhs 
+ éemissionnaire (4): »° ve 
Cette supposition ; comme on va voir, repose 
une conjecture erronée. Polo mors 4 
allesment fa transeription de Brama : est le 1 
D dar ms uction de} 


CT CAL, pag. 106 s- 
GE Ag es 2 oi 
C9) did pee. 904. iQ”) 
(4) Hédpag. 27 L 
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boudllhique ripparte que, selan Tes interprètes des 
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Bacwriane ou dans Le Tortrie, et tantôt dans l'Éthio- 
s dosNbgress = min eut a à 
-M. Deguig itr-cepend oavé chez un 
Pit re pers 
‘de Kiemeburt (2); ourcomme l'écrit MADeguignes * 
s a, Mais c'est forme donnée à cé nôtet 
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( 286 ) 
de ce lien, puisqu'on pu savoir qu'en ces deraicis 


temps, par l'analyse de La relition de Fx-ian que le 
pays de Kapila était au nord du Gange Pan 
mouni était né dans les environs de Lucknow, La dé- 
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r bee. els 
Mode, Ari, Rene imem AVI, por. Me 


rat pu dtre évitées à l'aile d'un livre qué nous ne 
PS 
mains et qu'il cite sous pur 

ie qu des eitations, avoiredie Pas 


servis pour exprimer fes lettées indisnnes. Ce quiet 
plus important ; njoute avec/rrison le sant acndémi 
Gien, Cest qu'on ÿ 4 joint l'brigé de bi vie de ces tra 





(1) Voyré Mélanges asiatiques Von 1. 





‘indienne ; c'est-à-dire du bouddhisme, et:des livres 

aa eetin re 
gone Por Je texips où elle fut rédigée; cette expo 
ition est assez judiciense, et l'on n'y. pourrait relever 
nn nd ét age 


tion de Ms-tonan-lin avec ceux de l'autre, qu'i_re- 

“‘euvile dans les lettres du P. Pons. Cette comparaison 
etexacte en tout ce qui est commun aux deux 
ions; elle est forcée dans ce qui est relatif aux. 


reusesqu Les diinguent Au reste, cr qu fauieura 





Tr pe 
(3) Fois. VIE, pag. 154, pe: 1895. 
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que depuis he commencementde l'age présent jura 

de Shukia- mount, à y mdéfh eu-sepl 
boudlfas-déntus est nomatéle Fo mile, auuel on 
atnihue des livres (1). Le passage muqel ceci est eme 
prunté dit positivement le coitraire; lé vuici : « Dans 
« cette période du monde; à dait y svvir inille- boul 
» dos. Depuis le commencement jusqu'à Slakiaz ik y 
sen a eu sept er apré luiviendrallf de (2), mOn 
sait es elfe que Les boudihs dont l'avénement a: déjà 
ei lieu sontiau nombreide-a0pt, savoir i 
EVipasyi }, Chikhi { Stkti ), Pi-ohe-fron( Niswar 
“bhou } y Kroudieou-sun (Kackoutchad } - eora 
hianssorentené (Kanaka mouni }, Kio-ye(Käayspe oct 
Shakia-mémné, et que Favénement futur sle-li-le su 
“Matte fut prédit par ge dernier à so disciplh-Anan- 
Abeÿ come levant avoir lien dans uni Lens extfème” 
ament éloigné ; lorsque hommessaprès avoir 
été réduite au cours PDP années, aura fut 





eription de leurs dénominations sauriles en eurc- 
tères chinois, paraît ol pour la-promière. dois, Le 
nom d'Adi bouldhe, que M. Hodgson nousia fit 
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C0) éme pag: 293 
8) Wen han ang dl, br cexavt page, Ke 


G284 ) 
connaltre (1), se ‘trouve pas transcrit dans fes 
AD) nu) P ! 


que des émanstions, et auxquels un certaïn'nombre 
d'étrès Butsins-ont pu, par, 'ers moyens que/larrée 
Higion'indique ; s'assimiler éomplètement et s'identifier 
! dembiveat et, à lan n'a pasjusquicé reconnu ce ait 
en list les écrits dés bouddlisstes ch) ls, c'est, d'une 
parti que, dns le samanéisme oriental, le. culte des 
int pétique elficé l'adorarion des dieux; et, de 
Toutrefque, dun les. passages oi l'on rencontrait le. 
mou de Bouilhi (F0), 6 à jours cu quil sgisé 
sait de Shaki-mouni, où tout au plus de quélquésans 
des hommes qui Favilemt précélé clans Ju curière de 
Tu diviiaätiots MAisiôn dirait évité caite errout ci lisant 


[1] étriat. Hasonruh. rés XV, pag, 438 Transaël, of the 
Royal aiiuhe Sécéey à A; page ŒUR. 
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On voit que les trois noms sont placés sur le méme 

représentations mêmes 
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D Le) 
son cimeterres La chüssé et les plaisirs remplisiaient 


ae rien LL portant das 

Fünivers ln etes € héros Pharsadan, 

F'un'des r voisins, éveil das on cœur des dé. 

due sie exprès à Plüradan et ut 
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ne 
f annee vaut, den 
ss 


des armes éclatante : rien 


a Lin 
Mon pire f'iursit pes été fo 








a qui se succédèrent Es a 


, sf 
avait comblé fé plus ardent de ses 
“funeste, Gù l'on dit à In-reiie e «l'ail 
in beau corimé flute, nous 
» Jour funeste où commença 
trame de ina vie! Asmath, achève ce qui mi reste 
USE on ras 
) se gouvrent d'un nuage : il tombe abs. 
Ms quand les soins de ses mis l'eurent rends à l'exds- 
œ RE où des manu dam. 
dan cet soluils 
rent pour leur le chi de eur mil, Ar 





l'empire : sur ses destindes futures. Autant l'aurore ma- 
a a to a te 








L père d'une fille belle comme 
Ain antre, A AS Goo Men 
si hé per ds ae jolie uni- 
l'vemelle; mis Je féu qui dévore ma vie..2 Ah1 ce 
jour Hé vit nu Elevé près delle dans tous les jeux 
et les plais da l'enfinice, Fr 
mon ns 
jamais, EL É rires 
DU ea sg eat tone 


tion. J'étais depuis un an dans 1e deuil, mnintissant la 
ne do 
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Me ob # Tariel { re 


. 'abime pas. dan re tes 





tenitissaentt Pr errant 

que celui des siroies, On Ÿ voyait un Bai de mo 
environné de cent eolonneset UE 

des tapis sdmptüeux frmaiont Les portes. d'atieu 
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Re ee 2 M “E 





Tevôt pôur sol le rit 
à quoi bon mippeller les souvenirs d'un bon dé 
voip À là vue de Nestun, du vrai molle fo 

la beuuté, jé tonibai évnout; un deu regards 
qd efiçañent fo soleil mi fra ee 

de tue retrouva dans ton | 
Lai mu iessts dé l'art des 
vie le tous les afinmons qui peuvent là: 
illut toutes les éaresses et les fervent sacrifio 
Act Phil, pour ehusset dix dir 
un bn de Barmes, es 
nat 




















home, 

jé ly invite, Je me lève et sur Le seuil je. rencon 

Lnequns AE age pt du most 

Dante pere de IE 
ne lettre de Nestan que me transmottait 


sera sapened 


«of quoique ja mâte pu te le dire encore) supporte 
« pipe ro pres ARE 
Et voi ce qu'lle me dit au or le sua. 
SE ee de LE 
« ñ 
Ne D NT a A 
» thé ali nos tribütaires, aifichent depuis quelque" 
ï arropance , va los come 
Fliyuenée ; que: d'indignes 



















{34%} 
. iii eu PE aps Cole td mg ai 
+ cotamé ton esclave. » J'offris à Asœath en cons 
gédiant, une coupe d'or pleiie de perles; mais là jus 
Et ae ut Das | 

TE NE 
et je rentrai dans Ja salle du festin. Cependant, j'écri- 
vis en çes termes au roi da pays desidolätres se Roi 
+ mon frère, nous avons à nous plaindre de vous, 
+ accourez ici au reçu de cet-ordre, œar-si-vous. ne 
# Mnez pos, nous irons; mais si vous étesavare de votre 

2 ang, eut mieux pour vou de ein 2 
Le départ du courrier suspendit mes chagrins; bé 
las! c'est parce qu'alors tout sourit à mes vaux, qu'au- 
dourd'hui je suis foreé de disputer aux bétes Leur to 


dans mon”cabinet sur Les maux de l'absence, sur-les 
dangèrs de ma prochaine séparation. Lorsqu'une mains 
Légère frappant à ma porte interrompit le cours demes 
pensées , c'était l'esclave d'Asmatit, qui au nome 
“Nestan vensit m'inviter à un rendez-vous, Jem'élançai 
rapidement sur ses traces et je ne rencontrai dans Le 
jardin que L jeune fille qui venait au-devant de moi, 
rayonnanié d'allégresse. « Sois homme, me ne 2 
= viëns, tu verras la mise Aobjours parde 

» fraicheur, » Asmoilt, soulerait le ride} mefiten- 
rer dans un délicieux boudoir étinerlnt-de rubis , 
Ne 
Elle me sourit avec douceur et 

dei mtecnhe mie CE me SE mono, 
et moi je demeurai mterdit sous Le charme, 
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Alors, Asmath ae pénéhant à auou ureille,me dit + 
+ aujourdhui, » Je partis comme. e frustré 
d'une grande attenté, Asmatli me 
séparation ne soit pas comte una; 


a surton cœur; ouvre là porte de-ka joie. ferme 
« celle du chagrin. La pudeur qui aujoutA! ini ferme 
aseslèvres) Sentaridira pour te,plaire..» Et je répoti 
dise = Mur sœur, des consnlations sont peu de mon 
m goûts plus que de me fondre le cœur, laiss-anui ou 
à Mie cette aventure et promeiemoi d'être à jura La 
% mesagère fdéleidemesveux.n, Tel qu'a dis 
mant de belle eu qui touti-coup 32 des 

intes sombres de lindigo le plus pur, 1 





1e Taie: j'amire duos da mibsive st peux croire que 
jee soucie du roi des dis mille peuples que ie en 
wreçoive plus désormais de pareille. + À cat lecture 
je fniais de courmux.et fist déployer Létendart de 
Pharsadan aux baderolles rouges et noires, jinvitai 
des peuples à une guerre juste, La veille du départ 
'allain prendre Les ones du roi, et mandissirit ma des- 
Wivéo je disais, + pourquoi me main ele cultivé. 
cm xse qu'elle ne peuteuaillir»? etje demainfsis ai 
teur la patience, lorsque la méme. esclave se présente 





: (#4) 

et me dit à» Lie soleil dont larflamimetencénsune va 
+ tarir Les pleurs par un'momene de félicité s A Ja fo 
eur des ténèbres je francis n parte du juin: je 
trouva, comme fn première fie, Asimath qi ma dit 
* Viens, Ja Mine attéh le did, » Telle que lustre des 
nuits assis sur som trône de nuages, telle je vis Nestin 
vêtue de la robe verte desamans, et parmi dés (lots de 
lumière, ses traits et sa taille ro d'une beauté 
merveilleuse comme l'atoës Sun lé Voiles 
la couvrait elle-me lañçait des cruillades lslanton: 
* Fais savoir l'aithar n, ditelle à sa suivante, et fui 
Présentapt le cousin, et dès-lors je me sentis rertaître 
au bonheur. à Jo ai bien stligé par mon silence ; me 
* dit-elle, et ton soleil an a pété; impr huh 
2 dexnisie pes rogi et trembler ur face le 

= Qui, Jui répondis-je, sais je veux d'ohälr et je 
2 ser pour oi le ion de le bravoure.» Après qüût, 
nons fines Le serment mutuel d'un éternel amour, et 
nous édhungedtites non cars. 

Au point du jour, les roalomens dé kanar et di: 
mmgtans annonchrent à es braves l'heure du départ; 
one an puy 
lâtres, d'où lon ne pensait pas: que je dusso revenir. 
En troi jours de marche k'tvyre des routes: note. 
frayées, jaitelgnis La frontière de lado, Là. jerenénites 
ui une apitre d'anibagauleur, l'un és Lans ln 
mare qui, d'abürd pour t'effrnyer, mecsieait 234 Nos. 
* loupi du Khatawéthé dévoreront- 


+ ne, + Pis aus nom Lprapahrer ris de 
‘belles parues et une siperhe aruare d'ores Ne cours 
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# pas dits père, mé disaltit, das uné en 
û pa en, nv, 
2 clavage; mile panne à nos unies fe 
# li dévastation, » dt rs pr 
futur réponse « N'écouté pas des per: 
» files, crilnéfes encore moins; pousse en avant 
ul a deux, et ijusnid Les armées se Heront 
»'rapptochiées, instruits de ta pi ; is réviendront 
r pré de th. Sincères, tuexigers eux lea phas grands 


» serment: et de bonnes s} robellen, to Tour 
+ tes l'envie de Marre Le Satifit de avis 
Frépondis NTenvoyé 





phas: Soerbs 
précieux. Je die à l'envoyé :» Qué le 

2 min je vis ste des intentions ueiiques, ne 

+ tend qui foi que nous soyons eummé un fère 

+ ave pes miam. DE ins ee 

“dinë colline! of Hi dre 

PRE dPgée irpe tn 
Éee  Cneient pr 
dorérent an disunt + + Gloire au tions Set 

«mine Ramisz : Je viensà ta rencontre; demain, pot 
+ testoir, je sortirai de mêm plis. + Ceperilint felfis 
rétenfr! pair mes Gres, Ilifürent comblés 
de cts ét de bois traitemens ; et passèrent fà fit 
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avec nou cum, au uilieu de au, Céuient 
en ne 








payer un 1e tete, réponde Ma Hi ele 
2 bonheur sert pour toi Le prix de ton sang; que 
» la mont frappe ta téte si je oublié; male va re 
+ juindre Les compagnons, « 
Contre lesort, due peuvent es ones ds ms! 
je dépéchai à mes troupes na Les hiter 
fran e 





Je ae delete # 
É: o 

pr PE I han me 
D ieure de ai, s'E4, ( 
ere LE ae 


Heu di jour, ir TN ou 





x qui met 

. Fa 1 Hole que vos épies ne sont 
+ pus des hoëhets d'elans, » Aussitôt on endosse Les 
currasses, on #élance bnisétieut sur l'enterai, cet son 
mr ie Ram, ur 
4, m'envole ce mesoge : « Esrce dune sis tralire; 
D a fonc de nas vis et de tt era Je 
sb, répoudisije , tous tes détestables p 

À des ins du ghaive, car Les nôtres vont 
Lt Mage de fume qu tot coup vus 
euveloppa ; changeant la direction dé ma troupe, et 
quoique fatigué de de combattre, voulant combattre en- 
core, js foudis sur une autre téoupe d'ilobitres. Dès 
DE peurebs aperçu, fs s'écribrene : » Voie le a 
À mon, tuonw-lo, » Mois je continua de, pousser et 

a ARMES 

Tanco est fcsssée, pape 

reel bris. Jé 
mêlée, comme un fucon 

D re ns Les 
spin “se mulipliont pour échoue le 
ue ag, À l'heure où tombe le four ; on enténdit ce 
Sd porteétendant;« Fuyons, de nelle myriades 
+ asc posr nous défarer,  Célitmes gens du 
à marches forces, rent Transat, etoiles 











blessé à la main duns le fort de l'action: 
Siers , s'empressèrent au seuil de 
féliciter ct me plaindre, et mé co 
entendre, ds ne lent pas: C'étai ; 
pour ua mortell ondonriai que des 
parer erehiqu rat 
Lee ne y de =ng se güi de 
butin. Demeurant maître sans coup férir de à plupart 
er ne ete 
Dr acharem Le D 4 





NN | UN CO 








jou res | Je Ë 
ti ne D PE vidé 2. 


TR 
+ d'un regard ; je ne pouvais ni secouer ma chatne, 

“matior menus. Past slave d Rama vint 
mi lire £a Cite jeune Alle est à qui vous par- 
2 der.» Gé Asmath, bell comue lloès qui map 








ee if TT pre 
Haies 
ge Lo ms À Vaste continus en 


Je étend mis 
Le ange Platsa- 
dde rs RER 


Vi (y, Pis tar 





Là 

de filé, il nonsen fit he 
ÉD 
de nos rare plés mennéer nos 


ER F+ Rd 


Belle comme Îe soleil, 





(552) 0 a 
+ ct que vous mélevâtes dès fe eco: pour ue, si 
+ noble alliance ! Que sigoifiot —1a } 
Û His Taie, a d'autres Tu deroun De 


«_chah de Khonarazm nourrit un jeune ionceau dont * 


» W valeur soutiondra notre empire, — On, dit Ja 
« réine, 1e este si du chah, de Khouarazu, nous 
“ne 


* he est sans héttier, nous n'avons qu'une fille qui 
# N'est encote fiancée à personne, ou Votre 
2 fu, Ces tout qe ma muhtnn À Print 
du courir, à fa vue des 

















où és .) 

Mol, La ville dans le plus strict incognito 

Me glisseridns su tente, léveilér en sur, le frap- 
24. 















































LU 


durs | 
Dir (8533). re 


. S Verre eee Fautee, sa nr 

ro Grp LME) 

: At (1877) ie autre a 
de Kai 


con trouve dans Listoire de Géargie {1S05) 
Hood Der quon bite (2878); 
Awihandit, de a nolile } 
Thinathin, caneubine du roi Bagrat, d'inérs, ls 
d'Alesstlni (1000 }; Plniman, 
A1, mariée à Chah-Abaz 4, 2 un Pharsadan 
SE etre 
ne 2e rencontrant point dns les histaives indiennes, 





id lot je Liane aux indianistes à apprécier de amérite. 
KL por AR Lu 
came pour ler separtant d'Arabie; 
"Awbandil,; ses deurs amis. Capitale du 
rayure des mars; qui avait dix mois détendue et 
centre d'un gril bommerce, en Kelation s 
De Re a pro 1: 4623; 4 
Éorraaee “ es mms émet poire og 
ne rpuaerar ramener que 
er la mers soixante journées de Ja terne 
FD En à mor 4182). 0» 
deux pays ant cchaides 





né 


lei p 
ar ET 
pré Bidon (54 17 


quf été Hour. 
ue Armtll pe 182). 


thai va y rocommanilor 

reprise (84718472) (1) 
226% Detous Les pays énumérés dans Le Tariel, celui 
dontibesule plus dificile d'assurer le nou est le pays 
:deAhamazs, Lun: de nos: deux manuscrits le 
endinairement sous da forme Ahataéthi [LE 1 
noot, 4747; 0h20; 2000, 2089, né 2065), 
Khathethi; ex celui hi peuple, Khataweli, Khätar- 
Lin artater) de et mté permet sels 





sème 1 

bon de nosdeux mapuserit(E, db 
np D tot. 

gine Khatiwelt pourait» signifier “Khatéen; as 

DOLCTUUNE pere 


on) dont aoûx avos fait 





24. 


Lara) 
dans lincertinide os nous laissent nos manu 
peer es red 
dans Fhistoite à pts à anotre ro 
qu'il ne faut niet 





Las m'en Ra paye. ceux 
les portent. Pour. en. découvrir, Forigineseitifaut 
Ati lise la frontière dd mord et ps 


Are 
Eu ares 


Ecartes Gandi œumatus lim des 
verbamême singulacité; jai vu que très-peu 1e'hesss 
du:peuple géorgien étaient tirés de sout idiote fai 
aoiéque les filles princièrés du nord de ce royaume 
= élsient; pour lu plupart, des calons venus de l'Ont; 
stque, plus on descend versle sud, plus, eu général, 
Lesinoms Historiques do Tapoien dran pat 4 


Jogue qui sera corroborée par d' ra celte 
sens par d'au + 

» Je pense enfin, que Turiel est une histoire indienne 
St EN PANIER 
gienne pour tout Le reste. ve ame 





tion cit Kio ice: La punipte justice qu'on a 
Écrire derniers temps; de semblables vertu 


quelques mois Le cours ile chinois que M. Abel-Ré- 
mat iÇ au Collégeide France; ontreprit dé rédiger 
uue noie de ces ouvrages, laquelle ft insérée das 


(EL) 





5 cm tt réthem ne 
den etcelui des How, depuis- 212 jusqu 
pe Prenons mme 
Sr on de re 
2 qui sous ce rapport oecugse de promier rang 

Pr ee permis 
À tom qui ous hôË You, où li 

sou titre ordittre, celui fe 7-1 








te psp 
mlons et ne contient que quines livres. Cet ouvrage 
précieux » dé dénnéà M. de Humbaldt po (le nomn 
# est éeni en cliois et en mandchrou dans intérieur 





l'avénement da premier empereur des Wei, 
qui régit aur da Chine septentrionale En-942, à 
Hian bi, dernier empereur des Han, core, 
et la Chine! n'était pas encore divisé sou ales. 


depuis 222 jusqu'en 280, Les Hoi furent détruite par 
les Tuin, quvousairentansai es deuxgutresroynmes, 

LES AC ag pr sul coq 
PE dr di Pts 
cheou, d'après les annales de chacun d'au. Sonaù 
rage contenait heucoup d'efreurs, mois elles furent. 
de Pen 
recueil des annales de l'empire, qui porte etre de 
Nian aul aie ou les witigidenx, ne 


Chine, cette histoiré de Tehhim chron fut 2 
La kon dohung, pous be in 


7 





(377) 


pe A 


En 55 à rip 1 


CNE OT ET 


PRÈS CR ENS : 17 À 
mi ANS ce Cat 
B l'ouvrage qués té apporté par M. dde Humboldt, 11. 
de San koue tohi ou Histoire des trois 
royaumes sde méme que celui de Ti y dhsai seu chou, 
comme l'onvrage, précédent; mois M; Neuminn se 
trompe; lorsqu'iltraduit co dernientitre par x Premier 
= um à dot nus sn S ten 


nd 
ms ‘u sein dr | nr 


se ponts TT ER 
“HÉRRR R en ee 
CR N Hair a «ui 
or, aps pare pre ee Rd 5 4 
Le bg at LT os _— 
É “ 
er Bomes Lg) 16 heures e 
D er mme tréerent fes Trot des 











COLOIOTO PE COR 

je vr 
oder munuiasanes prove) 
esprits: Ms sont : 


2 Premier Thai faq, San Bo are 








ANouvième Thünt iseu: Phinghoues thon 

ci dl victirs remportée sur Tant 
mans ; +0 chapitres. 0 0 LE ne ne 
# e komuttehis 4 petits volumes. 


in Lu fol gi à et le San kouë tehl de ln 
desBerlin ne pouvent. étre noromnés 
da a, ce dont, comine on Fa-dit, des ro 


“historiques fondés à à est vrai sur des faits 
role, a rc sont sure reel 
Vanne ra 


anénéembrd premier chapitre aurait que Le cunivainiere 












ee 


ti 
Pise 
CLRT TS 


SRE ER 4 He ln Se IR HOT 7 
_ BÉSHNARSANNTÉ 
DRE SRE 9 DR 








RE RENE STE 
RENSRENRAHERERE 
CETEPEETEETE: 
FE RES AV 4e PAR VER NI] I K 








mélanges 
28e kde Afa est Le Sie Hi; où Mémoires 
duedlèbne Ste ma thsian , dont on pour lire pareille 
te As 
Ramusat {tot 11) page 102 et suivi), A. 
D eos nn 


Han er 
drigusds exit pie ne ae 


asiatiques tan 1; page 174 etui, A Le 
historiques 


menton pa 


TE qu M. ns RE 








“Quinn cœ 1 
ER D 
comme l'écrit M Neunrarn , mais 


vain a oublié les traits ftéraux de rare 
Le D Mo eco 2 


postés militaires 
ins un, gra 67 pe da ri 





, 


(ss ) 


pu sers iranien 
rer 
Es Lot ro 


Balires Entrerions des anges: M: Neumann, en tro 





de Théan chin 
LR Hors ko, suit duälogeÿ mec] 
rit hanche amp 














OT 7 Li ÉRÉR S, à da. | 


{ #0) 
atlas faut, pour l'aprendre, attendre. Le rotor 
JM, Neuminn, Les deux carcèges à 
Mani En 


En mpro in; Pa ne Le 
sait, pete servent 
Bu vo do 
cel nn cas 
vu nes 
eee D + 
2m Après avoir parlé longuement du cantenu des jour- 
rene Héitenn 
sjpute : + Dans un numéro : PR 


«un événement singulier, U) en 
Es. à 





2 





règne de l'empereur actuol, qui monta sur le. trône 
en 1820 , mais qu'elle est arrivée y asoivantesteux 


de ne LI RS 
Vars | 4 M + dev 4 
we Le tré chinois; condamne à Ar 
polait ang si feouet non Tring chomz à 


34° Enfin, que son procés n'a pas dé tiré d'un 
arm chinois, mais hies d'une LP. damiot à 





nous n'osans penser qu'il ait eu l'intention de faire 
cuire au lecteur qu'il avait lu cet événement dansan 
journal axrénieun ile dit cepentiant en termes 
sex chair. Aus, eston rarenu sur cettte assertiomdans 


une fruille postérieure, do la Gasuite d'état de Bur- 
lin oût il est racontéique. M: Ni 


eumann, avant #00 
ren lobad » écrite on. françai 
déni ane Dire 

Lt raroemps 
Anti qu k 








RAY “ovafs cu L 2h ae 
-« Selon sets a de 10 
+ ne puni d'une mort rigoun 


. Sn 

a 

# CR 
“Voici x 


Le ne D nr 
EE A 


"Mi oumenn sen nogexpas Op a la traducs 





F'troupes de tous côtés ;'se eu "ri 
+ entre: Il dit des vers: 0m James, 


tion suivante » To greg nith 

* & shake to rite together, Ere. 
pag 182, n°2045 }, Mais echaine 
le toi se met en mouvement ;.et quand bienomiéme 
eat aura mneisgrifoutior sétiproque s Li cons 





(395) 
Nés PE 
ta pet pépobr due 
Mürrisson; il aurait trouvé Le vérite- 
qe raie 


. One prononce 
22 To dress up pto dress 
É e Three etmciron dir 


abs die SE 
RENE 


be cmt em ri nie 


HER DE KE 


érésen traduit pur M. Davis, par Se 
LE sien night, ahüning on 4 
Me rene bres ersimeps É 
2 MNoumann veat le corriger ainsi « La fune n0c- 
. che Rai rein 
4 dt © vive 


RER 1 
vmmbriit mais bien une ténte de foutre gros- 


EUrRSEs se #& Per, eut 


matt 5S Saçets Monge due, en mme 








a de 2 nm pape ne 


aigue de leu) (Chou Hs 


gruchie” Ce” carsctèrt 
ainsi composé, di 


trouvé dus ei 











sul eg nd 
Lors tr 

PT errant us 
re a pa te mr 
2 gore de noëihes à D'or 


Bone: gricilira | à 
re ro ed 
Apag: 3148 4804 er ils 


























( 408 ) 


pre Vue) ani gran 
d' étaient restée 





Jeur véritable place rap ere 
tique encore mul éclaircis y sont dinar 
-cises et uminetses. 
Pour ne parer que du volune qui vient de paraitre, 
ous dirons que lé chaquième volome renferme es mé- 
De Et ne 




















Slènes Mn 4 avril 1881. 


SE du are Be ed Da rte 
Arial des affaires tra a à Pin, traduit l 
cho par M Lipovisall SM 
rapport sa cet ouvrage. 

26. 








D 0e nee lpape ad le chair gere du de 
détient endémique. Quelques personnes purent 
ie sympas de Dirt A 





2] 
{8 Le choléra ris assé Rsrelr /À ao 





LACTEE 


Le MO PAM act on yes 





re 
Ê Sr “ 


CE cn pa spl dr mari, 


LL 





Le ho loudn, entre vive et monde douleur éprourée 
dans Le oceur ef dans l'abilouen accompagnée Je vomistee 











Ep rin morasatréane mme 
déjections fréquentes ; qu'il faut donner am-malude avec 
métiagementa pur iases RS Pr ma RAA À 


re M Cora 208 à dos 
| Léchütéen chez los formes encein 
pren eg ne any ge 





2 ET The ETTENES 


ne, 





Ernie A an ed dt 
andredited ty #7. /: Bars. 2 voh mat . 

90 Thé Hiaarg a child the Craads wa 
Srammuna (Edimbourg), 2 vol indé 


14 Parodie ho East pri Pi 
a Pt Baye 
PP RS ten 


2er 
as md Los rca Oil nee and ü 

Bobay, y y aile sautent, Er and ibe Re Son; 

Por ivre sil 


(#3) 
a die 
ns Car Pr a 
w ro nav Part, 










TOI TE a amande 


Emme 


Ce pt rte rer 
Droit de rpinteminrers 


nd de tn à 
RC en 

ne The heat came y Sema aus 
# comuinainrg explanaturs of dhe parie pessages. 

val dede os ft + And mOi ds 

La or Collection »6 sungkrit 

poovechs ja: ae 

Bah; Nami-Rerxé Host 20 

LL 


pes. ae a mo 





as) 
en mi 


ee Be 





DRE ie ef réunion re. réel 
linguam ficbraicau convnctit sq a cent emist, a. 


LUCE 





nach Egypte 
TT Tres ice 







Pas vi Lebrpnpe clear 
ardt en le, 

Bros ph AS Pr. É 
+ < pere 
mx er 


us critiois et glotsario explanaiæ ab prof D Aie Re 


(#8)  * 
preno 4: 
Halle, Von APN Got. me 
430. Historia Merdodderum ex Walebentibar Cerma- 
i 3 a em an. 
De 





Ces rdiipredilon dit euvragé dout La pablieson 
«did umoemede à Baravis en 1845. Voyer Journal des 


; nee 1 DRE ir 

4 pre " 

ar et, Esquires del e 

HT NT RENE Le sa 
EL 

feuilles impresion et 5 planches dent en colo, 

LÉ Chifueit Chi Hing aive libér esrmism. Ex latino 

P. Laéhayme iatérpretaione 





edit us Mont. Sutigard 
et Tübiige in 


(#8) 
fran 

Lt Lo ie 
196, Arise dureh dar Al ee. Ve ans Ant 
op Le Re ee 
de luniverité de parMM. Lenrsocs, Mivez et 





re : 
dYadnädirté. par M Tenae KuLsROwKT, à part à 
Grdae en 43, das Le avt de Ft a M 
pat nas ‘ 
dau 

139. Piaggio di Trrengents, aie, Voyage à la Terre- 
Saint (en 18144 1815); parle Dust. Sonmino DL: 
euré de Saltrio (Milan }. 4-42. À 


AU Saggio À parie arahiché de Abnloente vorus 
À Ro (Re 
8" + 





“ 


Lt et dual hi Pub à ls 
: 9 
et Tux asat. ) 
ÉROMRE ETE 
, u | NOUVEAU * à 
JOURNAL ASIATIQUE. 


EE 














Aer fes : relations atiques a 
A ner mem 
me datourr, ‘a 
Le fitimème d'une amhassile envéyéo parle ha 
kon au pape y sous la conduite du frère André; on 
1338, «sl auer connu pour que je me dlisperme dé 











rapheler autrement que par stdaté. Bhluzt etMosheum y 
en dt pitié, re plus 
ras , É'est da correspan+ 
LE comte 

et publié pan 3 mp . 

pui vw ces lettres 1 ù 
alans Jus jourrix: Me cr der ph 

: pontificales du XIV ® he plu + 

dans des ériqulétion dia 


à voiles dimomle(t), pese 

 * éompiléé dan fexiv" siècle pi ini 
Bertin une Hfadietion frmbaise der quélquésines de 
Les pvc allicielles. Cetri wradiietion signée Mel date 








C0) Bibi du Moi. Mae, 
VI. 27 





37 
? \ 
3 (CES 
1351, n'estpostéricare que de treire ans arolu 
du Khan et assure l'authenticité des es qui ont 





été produites Jusqu'ici, 


mit fe 





K:419 ) 

éonstt: et furent por le commandement du dit 
‘en datirr. et furent translatets 

du lati'en francois par frere iehan Le Tone dit 
et ns de ypre moine de saint bertix ên saint a 
mer en la de grace mg. 


de PR 
Spb ei 


e mers r | 
LEE is Æ 

ÉD eee CRE 
de nous au pappe. et.da our Jui 











pr de 
Gaux ét autres merueilles.. cumbalec en lan 
An emo Der ln (D. | 


Cut eme rte (3) entamé 
noit sus dit des alans erestieus demourans en 

& Fe AR au temps que 
dessus est dit. et translates maitre pue 


En Mu (Et GE 


de lempereut nôtre seigneur. le. 


mn a néhque légere omis dent ere mdéuisn. 
A; Mesh. PJ. m7 2xev. 

Lens ta latine TRE LOFT 
PE Le mt D # 
LU) Re 


& 











( 420 } 
cathiteu QU 
le souverain pers le phippeaneus chics 
terre mis a es pire Haisans. sluons print etreque- | 
rantsu henticanet sa ce. quic en ces surites oroisons 
ice de-nous memoire, et ps de nous ou- 











RE Mqu Jan  nteten 
OR ab 


Jeu, casino) 








À (4). 
enfer amis entre vous ui. RECEL 
grans biens, sensuiura pour le &lut des atnes et pour 
Le exucement de ln foy creslienne tar as fiueur pet 
# son empire fire mille biens. et ses des ain ille 
andoles et mile malz (1)*et pour ce lez pournécothe 
manilez aous uütres feaulx et nasautres Frères fe 
crestiens qui sont en son empire, ésr 86 uôus Île faitrés 
tres granit bien ferez, Par ey deuant en divers tempo: 
ref sûnt de par ous trois ou quatre inessaiges dents. 
au dit empordur notre seigneré/et de lui oxit ete gra 
cieusement receu et haultement ohnotrez er remti- 
pere, mais. onicques pans. | y dis empereres nos sires 
né eut mesoige ne ne eut nouvelles de uous ne du 
saintsiege de romme. coment que chasess trois or 
quatre de ces messaiges dessus dit prouist au dit set- 
gneur qué de uons certaitie response [ui ipporteroit. 
ruuuoie notre saleté que a ceste fois et 






est graut honte eb vetgoïgne aux çrestiens de, Re 
at mericonges sont en eulx troutipes. escrift, 
FR cû du rte vi. Rae 


are 





sont 65 ot pepe spi 





y Lan pt de he ep 
pleine. 


tit : ie ne: titi dd 


+ « ut 427) 2 
autres erreurs ceste que nous dirons, ct de la quelle er- 
pl 
PRE dévant esoriptes, Jerreur de . 
Pod | ce 
Der ire 2er Ait 
ententiuement quel dieu apenture lui dininistern celle 
SE 


celle iournse, celle tient i pour, 

Pen TE cr 
homme ne femine, ce eu F P 
dieu. ets Lappetit du roy tous 1 peuples fui 


un À fi 












Benoïs eu: 
ie (2) nobles hommes fodin Héluns. € 
La ichan nichon princes des alaris et unie 
PA Ed red 
on de apostolle. de 
He prince. 





ie puet minir sal 


Far le moe ce 


Au Mob 2 nain à 
(2) Débsu Alis vba viré Vrog Jovms, CH 
Da né Ve ar PEU) 

nr es tt ER rente " 
Les ne 


( #24) 

) à : 

4 lon ce que Ja ditte eglise. de romme la ticutet main- 

: tient.et me nous comme pasteurs de aniuersel 

- peuplé de dieu, querranst counoitons (1) Le-salut de 
tous ceulx que ihbsu crist a racheter de sun précieux 
sine, grandement esioy en rendans graces et lounges 

d qui droit esprit sous a duune. et qui de ln 

Cart de an grace tious à daigoe eue. et de ce 
sue sur ce point auez ostres messaiges a nous Enuoiez: 
LE Pr ee ea 
nous. et récomimanlons la slutaire deuocion de: 
uostre saint propos. et en rendous graces a cellui dont # 
ile et.tous autrés biens viennent, uostré noblesce’et ? 












(ins cesser io uous y aueillé conforter, sy 
que à fa que cet meisme Toy catholique, Hquellé 
rious a hit eglise dé rome augue toute la coute 

: professuns | 


pair es fables crestiens, 


tions, 





(Suit he le[lé croyancergatbolique) ‘ 


€) Lités connus, 


(438) 

SUD a en 
Ep dm me r 
la universelle église catholiques a qu 
maistrie et souterihete urajement ct e 
potter nb pierre 
sanne de sint pierre prince des apostolles a qui le 
pappe de comme est sucéessetir née tonte plante de 
puissanges "0 pour ce est il tenus par desseure tontés 
autresà defendre la uerite dle Ja foy. etseaucunesques- 
tions nu doubtances en La (ay soursissent, par son ie 
gement deuroient estre disinices.(1) et n 


veste eylise. chaseun qui de sut à 
nb cote De PAR 
en toules causes appartenant De par 

ant regoure. car a fui sontitoi 
se re 
et obedience, a ceste 
pen ge rue a 
eglisés.elle ne reeuét fors à partlé dr soin EE) 
citudé, desquelles cglises les pluseurs, et especialment + 











ar a rome 
de plusours et ER Hsulterédent anoblie. 
Dh Lo among) en feet 
On juives (déni), ES 
à DE : d 
2 Lines a deplaseures 6. 
4 Date Ent e men ouragan 0 ét tr 
Mar halo e e! Rréhre + 


lerclesi certenss ad sediritadims 
na red prenpens dre prie MS 


{426.) + 
conseillez et en autres choses, ceste sus ditte tres pure 
tres certaine tres fiable uerite de notre foy catholi- 
que. cancordant a la doctrine de leuuangille. builie et 
donnee des sains peres, confertnee par la diffinicion dés 
pappes de romme, en leurs sennes et gencraux on 
silles de souveraine affection desirons que en. ous. 

soit ofermee et acrate-et nemplie partout la monde. 
pour quey en nôtre temps ly peuples dieu sernats 
soit multiples en nombre en fo ét'en merite à Le 
honneur et louenge du nom de dieu: et que les ames 
par la fraude du déible dochutes. pal congnoissener 
du oeste uerite soient resconses de la gneulle de len- 
a nr Len 
= (AL me ù 


voie ramainent. pensons 
Ra age para ; 
‘en auignon. le vif iour de juing. de von. 
PAPE remeEn ee Ee pappat (1), 
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aux chef Alens pour eut recommander Croriys 
4 pour. se faire reconnaitre comme che ampréme de sante 
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e tue juinrant dieu by empereret des 
cat: Durs li version latine: fn Jor- 
Fe à omaipotentie Dei imperatoris “operator pre: 


Pr none Li ucture mn pe 
rase Lee pis 
dre 
D D AO 
cophée l'an aprèt litre sur la version late ne présentent 
point sens + quantà cette version, eut presque aile 
See que fortitude ne peut HMS 
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parait ps étre ic trés-probalile, cette capres 
sun cappellera les sept mers ele création, ét placer Le pays 
pre Fnines Sie je remote mudelà de ces sept 


Re orage ans 
he qi one ap gra nes renferés 


dans le méacsleuts fort de noire C3go. à va 
L vo ai lib rl 





jaureau Journal 
suis, murs, T3, Dans fe. no de documens re 
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crie à D 
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et fe éntsa ditera anna jt 
die xver1 in corin 
A. Las alans erétiens demasrent en vanbalreh {han 


COURSE E Lee 
ï ÉRer er 
tellement liée des Mongole, 
ÉTÉ Marie n'ose 
dE ee 
eherehes entourées ile quelques Gintions, que céés ne 
conjecture auraun müfné qu jn n'ai pu encare étudier e4 
ges ré que je Dee 















[OSEO 
avale du dresads eu tain par un ioterpréie miongol. 
eu ils à Je Chat méme, CCS 
print mt es) &e 
PT CES : 
ou pari 166: ds 
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(43) 
amine nue tribu mongole et n'avaient rien de coin 
avec les Alins dé race Ando-germanique, qui gÿ cette épe- 
É eie pen ani Des faits 


présenter 
probable : lexistenct d'ane aribu de Mongolh A land aux 
environs de mil {133 ame lettre (4) le Mille 
nus, roi des Alains, et à Hbrre roi des Zivéhes 
(our 1833 i prouve qu'un chef Aluins résidait en 
Es de is de Cane, ts ct, 





at scenpé la Taruries me parle DEEE 
vainement cherché Le mo, dans La Histé 
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par une bravoure écltunte, St. gotivemement 
démocratique , et ES 


comes plus du'iiobife. Les CI 
sgh peuvent mettre 

les 
mp Re 


ce de Mer No, roi “marhate 


préndré des mesäres certaines pour | + 
R r ut 


hui deux bataillons ds régit 
les-rives dit 
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es 3 Fee 


comme de surs temporaires; de Fraise exe 
pérunenués et drinquante 


partout ils 30 /partenfi en avant: 
no pis 
dron, LR eee me 
enr Saone 
de #avancer dnns les montagnes en 


Fa ne long de Vis, lin d'effrayen Les 
Chupough qui sont:nombreux- dus cette valéoz 
d'est là que demeurvnt les molluhs et Les “ffendis. 
“exereont une ni peranude fl 
Éd cpraus U 

» M Finstur de elles qui jadis avaient 
Heu lé e Norgora, La vallée de l'Air 


calice d des 
Re ne 
veux vous fire uhe description exscte do ovtte jours 
nées afin que vous ayez une motion juste 


dela guerre 
ec es amont autant 
=: ne gard; rie 


cire) 
à lord iv Ê 

de ! 

giment du | Kbapersk; av vélier 


forme Favmnt-garde elle tait suivie de doux 1. 


di à 


cas) 


daté 
épis a 

Jevane éclarroit dles-cimes 
di ace af de montagne 1 














Lopper notre aile gauche, mais ils tombérent dans notre 
embusende ; furent reçus par tif bieh nourri , ét 





après cela, on 
Le — 





allumer de grands feux dans le camp, et revint dans 
le plus grand silence sur les bords du Kkmpla: 
Surces entrefaites, les Chapsough tralnèrent un 


fortement dans la forét près du camp, et 
nous liarcelèrents feurs halles passèrent même Arès. 
près dela tente du général en chef. Un bataillon de 
{chasseurs les chama. de ces bois: je me-trouvaidams 
dans l'endroit où Le feu était Le plus vif, er je vis dans 
céttnoccssion l'excellent elfet des mortiors à là Coe- 


colonnes : a ne distinguait rien à vingt pas; enais La 
lutmière din feu de la mousqueterie nous fit connaitre 





de considémble, Les Chupsoughs ue nous uccompa- 
Enérent qu'en détaclsemens: d'observation. 

: Noire expédition ou delh du: Kubun avoit ce 
qui para; an double Lt dband cite Les Chsp- 
song récalcitraris, ensuite 4 
dieux, afin de prendre les moyens déles mettre couplis 
tement à laraison, Noussomimes tous fermement perstn 
dés que Le coup d'ail pénéteanit td qu fldermaréehiata 
dé déterminé Les points doneloceupätiôn pourra servir 
tenir en bride ces démocmtesdu Kamons® petjalémnede 
Jeur indépendance ; et garantit four souris. 

= À peu près deux cents villages, avec feiurs-approvi- 
br dursnyu ee SEE, 
en cendres,”et ln plupart des anciens au esfiénion. 
ago Les -pliis distingués: dés Chu “outués 
où blessés, D'après Leur aveu néant auffort des 
pertes considérables, Durant notre expédition, nous 
navons pas perdu plus de deux-cents Hommes parles 


armes de lonnénl; celte perte: ieu-importäntélént 
due à là prompititude de notre mouvementien Avant, 
notre retraité finprévoe et à parfait qui a 
regué dans totites les Ne touts nos 
précédentes entreprises au «del mème 
dans Les plus insignifiantes, nous pendiüns au moins 


trois fois autant d'hommes: we 





que je possède 2:20 centimètres de long: Ces griffes sont 
longues mais étroites, le édté supérieurtestipresque 
plats et l'intériear tranchunt, ee quidairqu'elles ont 
Mois angles: Elles sont séparées dans leur 
fhaltiges lien distinetes; elles se 

“bas et se Lenninent-en pointe 

matière cornée qui se partage 

très-fins. D son me or 
leur jaunesvert; les vieilles; ou déjédesmichiestsûnt 
brines.. Elles ressemblntebeancoupaus gries ni 
po tete mimi rer 3 
mesurée, Des 

mie Glacole, Les recherchent besoin vec 

les fraiches ue pléco de soutien pour leurs ares cette 
tpitée ajustée au bois, Jufdlanne plus d' Les 
“Bôuriates et Les Ténjouses se servent à cet allo dde 
“cornes dé boufs; Genk qui avoisinent Ii diérempilitnt 
es finons de balles, Mais Loge rar 
entte griffe surpasié tous les, 

Bache quil béneëten tr pdisparalr com plètésié à a 
vue. Les Youkaghis eunldèrent ces grifleset ce 

come des restes d'oisesux , ‘et 

Besicaup d'histoires suriéés oiseaux 


a description du roklue Quelques-ans déféeux qui ont 
T UT RS 


tétehorside proportion avec la largeur et Le auteure 


auait. a téte? On a Jomgctemps don Le 
nom jusqu'à ce qu'enfinen 
a recorinu comme üne rare particulière. Ces têtes sans 


“daute appartiennent susi$ des races d'aimaux incon- 
is qui firent Les vicises de Tépouvantable révolu- 
tion qui cat leur destraction générale et absolue, et 
convertit lenerd de ErSibérie en une terre de glace. 
“ 


œhmtdn— nm 


la Nouaye Sibér où la Nouvelle Sibérie. Les quatre 
dernières sont plus as nordeest et s'étendent sur une 
longues de plus de 600 versts ; nt droite ligne doc 
 cident enoriénts Elles sont comprises entre de 74 et 
e 7 de latitude: Elles ont un aspétt 
de Sibérie: L'ile de Belkovikÿ est à l'ouest 
de Kotelnol. Elle sert de lien onde continuation à ls 
“chatrier diles qui s'étmnd de léust à l'est; mais, vu 
+ son peu d'étendue , elle ne mérite aucune attention. 
ile de Kotelnot est ls plus grande de toutes; «lle est 


EE 


Re on ures cs 
TERTA 2 

ba qe mon 
voeamtdes os et des ttes 

cornés; et entrbutres une téte de Hull monstruousé 
sec une cure entière. Obat le 

pére 





Les mate de 


DRE 
D 
aontléfde pièrre, de ble; et dl poutrés d'un Hoi té 
Ge ee pôle, étiqul vont tr" 
sonner, EE montant sur lu baton ; 

Éœ piéere des charbon durcis, 

être deacharbens de sapin. pr 
diet ne me ed psp me 
Hlance db 

D pre pa a 


simple soufflé, cède à péine au 
Lier as — amd 


ie 
de hante et K “unes contre les 


rmble. Ces as sont ex 1 
cables; qu'il a semble qu'oit ne peut se livrer sur ce 
Aujet à avicane conjecture. Ce fut.en 1809 que jeté 
ouvrit cette: let je fs plus dis.1100 varsts sur lt 
côteméridianalés La direction de là côte de lorienttau 
idée fitaupposer à mon premier voyage que ctte 
terre étuitid'ane viste étendue. Cétte misonvet l'aspect 
sin et sas cette triste cadtrée me fret Lui 
donner le nom de Nouvelle Sibérie, qui fut confirme 
en 1O pariordre supréme, + 
© Les abtes inéridinmales de ces Îles sont. muse: bien 
Lpouesues de bols cliurriés par Les eaux, tandix que fes 
tions ner ontque dans quelques. eme 
droit La ce 'étenil jus 25 verts les côtes s0p: 
tentrjonals; audilicest une mer ouvérte et qui ne géla 
aperçoit des iles de Kotenoï ot de Fadniov- 


On réncontre dés rénries sur te, 
aise petit nombre, En ait d'aisenus, on #y trouve 


Ps des des penis, et, 6e quil estassez étonnant, 
aout plumeuc à Célleas einen de 


A Sibérios Penilant l'été, des oies nt: diverses espèces 

à re y pondre et y couver. Lestours 
anticileur principal éépaire, et c'est lle en vi 
name visitere continent de |n Si 
hérie. Ils se font pour Thiver, des minières dans Le lit 
des ruisseaux et dans les neiges, et ils en sartent avec 
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CRITIQUE LITTÉRAIRE. 





Mémoire sur l'origine et là propagation de la doc: 
trine du Tav, fordlée per Lao-tieu ; traduit dui 


chinois, et d'un commentaire tiré 
ds fret ut di Tao-teking de Lao 
tien ; établissant la conformité de certaines opi: 
néons philosophiques de là Chine et de l'Inde ; 
orné d'ux dessein chinois ; suivi de deux Oupant- 
chads deg Védas ; avec le tete sanikrit et per- 
san, pér M, G, Pants. — Paris, 1831, 6-8 
On sait que trois croyances principales régwent en 
Chine, lo Ju kïao on Ja loi des letirés, développée 
dans la doctrine de Confncius, Ja religion de Bone 
dha où Foé, d'origine indienne, et Le doctrine de 
Tao, ou de lintellisence primordile qui a formé le 
tmonde et qui le régit coume l'esprit régit le corps. 
+ Nous connaissons en Europe sufissmment ln doc 
trine de Confucius, tant par les traductions des-ou+ 
vrages qu'en attribue à ce philosophe, que par Les 
nombreux extraits des livres de la secte des Tottrés, 
publiés par Îes missionnaires à l'occxsion de leurs dis- 
putes sur Îes rites chinois. Le véritable système du 
Bouddhisme nous » été inconnu plus lang-temps ; ce 
n'est que depuis uné dizaine d'années qu'on a eu les 
premières notions exaetes sur cette doctrine ; et par 
nine critique sévère, mais juste, des Recherches de four 
VIL 30 


one > … 


(168,) 
Deguignes sur cet objet, les lecteurs dusrurnat ai 
Léger of pu juger de quelle valeur était ce qu'on avait 
puilié nie Lee époque sur le Boëddhäme de la 


“Chine. Quint à li docirined (Tao, nous nvons que 


fort pou de matériaux pour Fipprciers il paralt que 
les missionnaires ent eu le Ii répugance à envoyer 
en Europe les ouvrages en traitent, Le Tav-te- 
King attibué à Lac-tveu ,] dé cette doc 
triué ? et presque le seul ouvrage dans ce genre que 
nous psédion ist d'ailleurs très-dilicle à enter. 
dre, et accompagné de commentaires pronqu'ausai ol 
eurs que le teste, 

Nous devons À M. Abef-Tlémusat un mémoire fort 
curieux sur L Wie or fer opinéons da Luo-taèu, me 
maire fans Leg il couspate es pions dé ce 
Josée chinois avec ccsllés qui sant communément 
attribuées à Pyibsgore, à Phiton et à leurs disciples. 
Notre avant firéilent y olesrve que ls doctrine de 
Laoctsen à été, dans es temps postéricins, méléo de 
traiiions houlihiques, el qu'a a ème Bit du er: 


nier Bouddha une ineurmagiois per ol 

+ Cot amas do fables, ajoute M. tj peut 

+ cepuant fourir aière à quelques codirations 

» importantes, Comté fn en a sut qu me soie 

sde PPS Enr  EA 
» où vivait Lao-tseu , elles ne 

* dette derniers qu'il fat Tr 

Lines mais celles de ses sectateurs ; 

ne s'agit pus de faire connaître dans ce moment. 

+ Seulement an eungoit que, depuis l'introduction du 


















LL dé 


(407) 
* Bouddhisme à la Chine ; és idées indiennes surles | 


ane Pertes ler TT EE 
* Boule luiméme une des incamtions de âme 
M nn ce re Hé 
r Boudihistes nent à cet dard rie reçu des Tao-ae 
+ paie quéoutre l'antiquité Lin conne des: pie 
» mions indiennes: sur Les avénemens de. là 
»-ces mpinioes ne tiennent pas, che Le/Tao-sse, à 
pe a Sata Pen 
dhistes, oùt-ellés-soot. ls conséquence duidogme 
»Mdimiml de lémaees Co dec phare et 
puise, Sins invaisemblance, fre remonter Lorie 


=-Araces en criant le ivre dérce philosophe, Mars 
a D ru 
, À pe Ses pus exercée 
Mere tamis à in halte An 

+ Bibles, des dogrnes et des opinions de l'Hindonstan, 
«telle qu'on là remurque dans Les Hivées ds: J'ao-sae 

= modernes (4). “ 

Nous ponsons-que, das Fétat aétuclidle-nos con. 
naissances sur la doctrine dde Lac-tseu, €'était à-peu près 





{1} mois au La oi le Lace: ki) du 
WA sito avant notre dre. Pan ESS, dns47 pag PNR AE 
30. 


(#58) 
tout cé qu'an pouvait dite sur les rspporti qui pue 
ventexister entre cette doctrine ot les dogmesde l'nde; 
ets un homme consommé dns l'étude de Ha littéra- 
ture chinoise et del philosophie les pesplus de l'Asie 
orientale, à jugé à propos dé se borner-anx réflexions 
qu'on vient delire, on a quelque droit d'être étônnd de 
voirqu'un de sesélèves, qun'a peut-être puseneore bien 
approfandi les règles de la grammaire chinoise, ehtre- 
prenne, en se fondant sur des trduérioiis crronées 
d'un texte ineurrect et rempli de fiutes d'impression , 
de pousser plus loin des recherches que le maître a cru 
devoir abandonner, ou touêher seulement dans son 


Jui manguient pour four donner plus de développe 
ment et de précisioi dans ses écrits," 
Cest avec regret que. nous ngus voyons füroés de 
dire une vérité sévère à un jeuné littérateur estimnble 
pit son #èle ét par les connäissinces qu'il a déjà ac 
quises; mais comme son livre, rempli dé cimtions chi. 
noises et sinscrités; pourrait pôrter les persbrines qui 
Socupent de l'étude de la philesopsie ashtique à 
comme autant de vérités, 1ek hypothèses que 
Fauteur base sur dés méprises er sur dés 1e 
tions fautives de’ mots dont à} Nu-pu srisir lé dens, 
nous avons cru rendre un service à fa Mittératire en 
montrant 6e qu'il y'a de faible Alma M8 MVAAT, ct 
en même temps dus Jes conséquences qu'il a cru en 
Pouvoir tirer. 
Hexiste un livre chinois, intitulé Sçou chn ki où 
mémoire sur l'origine de plusieurs divinités chinoises. 


(469 ) 
Cetouvrge a été primitisement composé par Yu pao, 
qui vivait daus le 1v." sidele, er sous Le règne des Tin. 
« Son livre, disent los muteurs du 4 
# grande collection bibliographique de Khan lounge, 
«se compose de vingt uen ou sectfbns; l'auteur 
# l'avait fait conforme au récit des écrits desanciens, 
+ mais, son travail a été gité sous les T'hang, par des 
sadditions mensongères et inexactes, de sorte qu'on 
« ne sait plus à qui en attribuer la faute (4). = Dans 
cet ouvrage il n'est nulle part question de Lao-tseu. 

Outre cet ancien Seou chén ki, nous connuistons 
encore deux. autres livres qui portent le time titre.et 
qu'on attribue également à Yu pao, quoiqu'ls soient 
entièrement différens l'un de l'autre. Le premier en 
huit sections, contient l'histoire de trente-six génies et 
hommes défis, ot forme un pétit volume dé $0 pages. 
Onn'ÿ trouve pas nan plus Ja vie de Lao-tseu, L'autre 
porte le titre de San Kio quan Krou Ching ti, Foe, 
Su, Seou chin ky (2); iL et plus considérable que 
le précédent, et traite de toutes les divinités des 
trois religions qui ont cuurs en Che, I a été rédigé 
sous sa forme actuelle dans les anfiées appelées Han. 
dy; vars la fin du xvrt siècle. Nous en avons à Paris 
trois éditions ; elles différent plis ou'moins entre 
cles, et sont toutes fort mal exécutées et remplies de 
frntes d'impression, 

Cest dans ce dernier ouvrage sans autorité, que sc 





4) King big ac Mon china chon» port: 219: (ul. 30 vero. 
3) Foyes le Nonseau Joural asiatique, tom. , pag. 134. 
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tonve ine Piede Lao-téeu, fondateur de Ha: sécté 
des Tao-sse, que M: Pauthier à prise pétir base dei 
dissertation. Une ‘traduction aiglaise du même mor: 
+ ceau, faite par M. R. Morrisen, n déjà été publiée-en 
18 12 dansl@ Hortainieæ. Elleestirésfutive, cortme 
la-plopart des travaux de ce missionnaire. Cependant 
nous deyous afouer qu'il a encore mix. compitis le 
sens de Voriginal que M. Pauthier: Pour démontrer 
Tinesseütule de In version de l'un: et-dle Fiutrey le 
méifléurinoyen nous parait être de donné ue nou 
velle traduction du teste, et dle relever dans les potes 
Les erreurs dans Jesquellés sont tombés ex interpréte 

de Canton ;'et celui de Paris: NAN Le 

À MUeE 47 maueN DE LA boeruine dt ya. 
Généèlogie suite du trèsitut et vieux prince (Lao 
Lion d'origine obfcure cé moroeillousé du portail 

d'or (1). Fes 





Sachez que le Pince la du dloctrinn dus Tan en 








uns Ja ee, Lessléun ent appelé Him un ui chang Lo 
ds té ca rat big ut prétentions Bin 








(4) 
ane dans Le ivre Po fou A (ou di élire 
moi et véritablement transe ur empereur 





eg ei or CRE 
Aus 


+ Han este couleur du ciel. Mie Ai dé 


= 
éme em, aps le dtionair dé Su DE HE 


pee ga ce qui et wôteur et élaigné, Le même Lexique ajoute 


ZX À # I 2 A 


hi nr tee os à CES 4 Le ps 6 px 
ste as La apériuaité ent non ua. » Enfin ce mot dé- 
ge, ex qi das un es maté ce qu ere beur cer. 
raileur, es mauichou fergouehouke, Appliqué aux dérivés. 
Ce M a que cran, BAL Marron à en érlltriaent pau de 
a trluire par maroadiome Past Fest emprumd de Templayec 
te peus de lou fon dau, pur dinar ue fondement 
rosé à Fidewilé I Lane nc 86 Rica; malhrurrmement 
toute Tex dearriptione de La proie le Lat-lren.se féamiatrnt à 
dire qu mea tem jar 6 mon bles « Lacbeu di fe 
2 Cha es ke el Les lieveu asie ue unter à face 
Fu drag, a cle dl ro visage lt jan à rat dt 
End etre = Un parait que l'antrur aura par eohveller, 
ide biblique Hot; dans FTremgraphie chinoise [2 34); 
Val anrat metre Lasrtèru aire vu, pese deurofdeur At Ju teint 
Wous. Mina von slentié ave Ka tobe lice: 














Le terme À Ki hi, re MA. Mrs een 


aber aredetent par de temple ur. désigoe ter poraile Go die 
ass ges tre es Len roi Her fabuleuses de he lai 
Pong chan et Vag rhone | Vas, Nouveau Jésnl asiaiique, 
nm LV, pag. #06 Coût le chui chili Du robe pus aus 
qui explique sin Fespoesiuu bi Hâine 

















(472) 
élevé (Chang ti), d'origine primordiale. et joyau 
de là de l'obscurité de la voûte céleste; 
(ce prince) instruisant un empereur, a dit (1) : 
Autrefois le ciel et Ia terre n'étaient pas séparés ; 
Les principes y l'imparfait ) et le parfait) ne 
pri 2 lisses De profond et 


Er 





1) M Pan ie comprise see de ce péage qu 
ÉD nn rene 
« ordi eprhme), Tau-bine (La-treu, event) 
* dela vraie LG ap mn 


des temps aneicus ( Trao-ti, Éperctr du métin + 
D'abord Le mot Loung 10e M. Panier traduit par 


nrofand d'a pas ete 1 digue da Ve lngage 
LE nl er ro mp 
unit 2 36e Toaag Las ou rarerss élotes { Veyes le Sas ao 
dhüu Roof, TT , ton. 1, fol. 9 éd 10) M Pauthler confoait sil 
Ve Prise de la doctrine ds Tao avee a divinité jui eg avait pre: 
me es dans Le livre du charme pris ait des 

tt Lei MES eo SE EU 


Fou, en chinois, et Ada cu muidéhon: 6 Le 
er ar at pour digues char.Ce mat meurs Cénres 
si 


mar jamais celle de 2crture publi sil mit, 
ve Le P. Basile li done par errrar. 


(Taai-ti, empereur du matin, ep use late dira 
pres de pete Aion du ste pour + : 5 
1e rmparend auguie, comme en lt dus lendiux autres que nous 
ton devaét fé yen. L'éxproinn despereur du matie pour axe 


et mapereur sert dailleuts range dans wmuteses langues elle 
4 imadanisible où chuis x: Re 





(473) s 
ténébreux, et Jessouffle vivifiant était répandin pure 
tout. Au milieu de la sponuméité du vide continue: 
produit saps lumière, se conderisèrent dix milliards 
de principes ; d'actions simples, qui prodtuisirent par: 
Le changement de saint Prinea dé absolu, le véné- 
rable dé La succession des temps, dont Îe titre hono- 
rifiqué est l'ampereur de l'Absolu , le vénérablé du 
ciel, d'origine primordiale et ‘existant par luimême; 
un Aütre de ses titres est le srésprécieux homme par 
excellence (\). Æ 
2 

(1) La itrutuétian que M. Morriow dune ie ce pamage en 
in étre complète, ue dit que à + Of, die henvens ad he 
2 ent, Were apart: éd be Fans were not déve: 
à allwss evnfsiont ani complete clinon. There were y a 
» drknesn, Hi ihe oflat of ha exinting exyrense war a con! 

+ fu atiommand million Layer of pare alr, which produce Aide 
À on Mag in (a msrvellos an mt Dal prince), after 
à enililel he isarpelhous amd rmpremely High emperer; he real 
+ originel ; the fra and must honvured im heaven : als entitted , 
2 he precious and peneruble man of hnavene » u 
acte que M. Panther croit avai trouve lan 'ériginal ze Au. 
« trefois, loriue le cle e1 La terre nlasient point encore séparés; 
que le Ya elle Jan s'étaient point encnre divinée, toit était 
à brumeux gt comme mnseveli sons Les ondes, La matière première 
2 repusaitdaoë na éttiyrérieux et incompréhennihle. Le Gas 


Dine de L'Ebon(Tfen Drame) péétudalt À An 

Kie) dns Timmensité sulitaire ei ténébronse 
espace, Au milirgfu vide exisvant pur Ininéme , aulhéseuit 
nil d'étémens Maérinb d'air où d'espriti nubils, qui at 
prod, pr tronafardation , lnicunierébeaihth non-Étre (la 


tnt aen ME Hp ments 
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Après une autre série ‘4e:909:060;000;000/000 





Las le) Le sb pra serait han 
+ Mement Frcomprébenni M mi ie, ie 
+ Est par ètre sant Thono- 
RTE =D 
» Fable 

D a mp mt à oi 
era néceamaire Lanalyar le ete mé, Celi-ci perte 


HEART RE 


Man Houn pas mi ing ag fa 
Aout remarquer d'abant que M, Paathie a écrit. ad 


DA 


ape Henérénat dim Le bu, pour SR mine à 
rer ent € © Vu. 
na abE D : à qui n'ont pad éliole, ei 


ne peut dounez ancun sens. 
M Psibier avait pris à prise de onsalie Je dictionnaire te 


ee LE 


un Lounge. 13 an ve 4 du tn, JE 


a 


PE trois 


RARÈZ 


Ve AU PE en MAT 0 l'aspect des émens quand il pee 








e pre” 
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‘dé Hie (où périodes mündaines }; dis milliards ete 
mens bruts se condensèrent et produisirent par le 
changement Ze suint Prince del'Eistenée, qui Sap- 
pelle luiamème de grand emioreut, lé souverain du 
vide,le Prince de la grande doctrine (Tao); te 
joÿau de Ta clursé qui pérée les téèbres (A): 0® É 





niet pas encre séparés Les max def autres: d'estadire Le Cha. 
pre DR 2 alle) 
Baume roréte JS COUT ES 
pe 
ait SL thuce jet AA à on Ve saule produit 


pr Me qu Bt tre tu es cho Le in ét 
aire anesls enuore pu lu éparguer la grave et importante mnipriée 


is K" Jan pu te ns Dire 
a d'inDeg eur yaurmit vai que le ana JA où vit 
pou JS re phungs Au gui pousser en gromie 


quil af partit et quil Ella Vire re me True ete Lo 
ention Jaf dre partout Alam le gran des Hal de 
ad ait dir de la rad de M Puis, 04 tee cr 
eonunendurait valse brement emule hd La publieutron le sou 
delete Kant n'en had a ur Ja mére qu 
venons de, en qu cafe ail ent relire à Ame. Au fu 
tar trait par audr, pour rrérouver Kricha dans Lanstoeu. 
Aucune espreuion du uétte me juil 














M, Panther emploie, et le curmesert die, quinealpnile ps 
“enfaion, mais foçmitlon spuntunér, condensation : agrégitions La 
Ame pe Asian an; me dénigue as anû plus, Gomme M, Pan. 
der croit ar milan is ie mon fl, male mins. 


(4) Dis l'origt Ë ca ju GRR Lonat ci sq 
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Après uné autre série: de #0,888,000,000 de kie 
(ou périodes mondaines), dix milliards d'élémens 
renfermant l'intelligence ( Taë) se conlensèreit et 
produisirent pur Îe.changement. Le saint prince du 
chaos, qui, dans la suité des siècles fut appelé de 
véritable grénid empereur, le vieux Prince (Lao 
Kin) d'origine obicure ot merveilleuse des ilix mille 
métamorphoses du chavs. N porte enéore Le om ho- 
norifique du srituel et précioux homme par excel. 
ténvu. 


Quoïque Le virus Pringe (Lao-kiun, dat là suc- 
cession des siècles, ne se füt reproduit que par les 
lois de la. transformation, et ne fit pas né d'âne mia 
nière_ humaine; au teraps de Mag kïa , dix hi 
time rot dé la dynastiodes Chang, son esprit se sé- 
pars et dovint ame dan le sein de Za merveilleuse 


Ge; aprés fes diétiomaniren chi : k fi BR 
mr AUDE 12 
2200 mea, Vlr il ace dan a inde à Foto, 
Forore, maiejamain SEE chi, 1e désiué Fée di mari, 


comme M. Pauthier le sait. 


4 arab qu ÿ avale ane D tete de M, Morrison K 
ep BE TE ra ar CS 





27 che mornbng. . 
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etezcellente Demé de jaspe [Mars mao y rit (1)], 
où à séjourna 81 ans, jusqu'à l'heure mao (de 5 7 
heares du matin}, du 45." jour de à 2.fune de Tan 
} PE Ken chi (130 avant. C:) du 237 
roi Mon tm. A naquit alors dans l'éndroit Ah jé 
Hidu village Lai hiang , dans le distriet de Khou hiam 
da royaume de Thsow (2), Son nom le Taille était, 
Li, son surnous Eul , son titre Pe gang, el.sof Nam 
posthume Tan. I rédigea Jes préceptes des deux fivres 
de Le Raison et de la Vert} # 


Di 4 este avant l'origine du monde et avant a 
création, Cest lui qui a vivifié Le Souille et réuni les 





wi Cet pantre dame put encart Bauer de gare cher 
M. 


(8 D à Ft del ce a déarement 
de Kuel fo danse Ha nan. On y # éfrré plantant Le sian on 
vesmple de Lacan nommé ani Taidhsing henge 


xl : 
PAT ro cms, digoe de anis 
CES Fern lue 2 Eh 
dites des. LR 7 

A Boni tdi fente re sn it 
Hate» Le mot étre n'est pau dam Ve ed 
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semences pures (1); it n produit fe ciel et da terre: par 
le changement, et il fait que l'iccomplisament et la 
destriction se suicèdlent dans né série perpétuelle et 
e. 1 el toutes Les formes par Hi triste 

iluit constininient din ée monde 
le (2); connaissant parfaitement, 
les suegeiins nombres des ériods, dé ré: 









2 ae tr © 


MAS mu 


D au pu pen pa BA 
Son, nf comble, anppotes ra tr, 
RE Poe nipamre Races boule 


ES Fe ré ci fn 1), 
nt ne de Bone it AE in pour 
aus er ua porté M. Path à Hrulire 4 pesage pas 


20e fitlai, Val And qu, ll MAUU de dot tite rimiértar Ya247) , 
pers dant Cespncr Les élénemna dal: nebll { rate val) 68 
+ rendit Féther tromproit » y pd an ro de tout culs dans 
original qi MC Marin RE an fe it pr à HE re, 
A res Later 2 and ont te 
CE nr EUR 
+ qui e revduit ai re lle, A. Acheté) DER: 
times es deénéen de ce monde de boue ue pasdière » 


test dl ps el À] Tde + 


der 1 à Lamine gai pâtes re 
D © de) mois ppm 
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tions. (1); il contemplé Le fer etle faible du sièole: 
Dans tous Les temps il à enscigné la dnctrine,, et fut 
de génération Emi Tinstituieur des empe= 
reurs (3); partout ila répandu la loï, ep la 

Pepe re 
quatre mers. es trois Houdingf, les empereurs 
etes. rois de tous Îes siècles l'ont venérée et respc- 
té (3), car om sait que l'ame intelligente re 








6) M Panier rad à 2 1 Be remambait polar à L Lane des 
+ nome pré Rp 
+ parut du le in a ee mt Qu en 
nn ANS Fe 


APE 
GMA 


A souun so | ai ag Ke pr 1h ton f 
Mais où y» imprimé eg. por rien, œ 
qu lin actus Du, ace qi émis Pere 


Punthier à pemtre ce paséage Game 1 Fa fat, 


2) M Pauthiée eralt à» 1 fut grand jastitatenr des 
@ ratios (I Fm che a 





esse dit 
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tout ce qui est dans Le eiol et au-dessous du ciel, n'est 
que la transformation du eieux Prince (Lao-kiun). 
Aussi a-til promalgué des cent mille et des dix mille 
de lois, et il n'ya personne qui ne se ressenteile son 
aide et de sa profection les peuples en profitent jour- 
nellement sans le sävoir. su 

Lao eu disait ze J'ai vécu avant qu'd y eût des 
» formes ; j'ai pris naissance avant que la création füt 
* entrée en activité. À l'origine de la première m- 
» ère (1); jé me tenais debout sur l'inondation, qui 
#Shecrut, et je nageais.au milieu du séjour. des. té- 
# nèbres; je sortuis et f'entrais par la porte de a vaste 
+ obseurité (2), »— Cest pourquoi Ko Auan, dans 
sa préfice du Tao-te- king, dit : à La personne dé Lao? 





du on 14e moprurà porr va nom 
propre! 


(0) ER Tai sou, en espliqué par Te phitéplion 


ph À 2 Éi T'éhy tk eh, Je ésmumence 


ete masienar A ras, tou 

. 
(4) ML. Morris rat + À vu pren a Ah pen af 
41h here rasta moved in tie ide le épais, à 
+ went out and ji the nor of 1he mime Buntde of space. » 
M: Panier fit Are ete el frange» 'étis 
+ prérentas le La grue mat présilére, je me 
2 mn mue vidé, eau 076 et je nie ani 
+ parts, mynétieuse de Feapace + 
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rt mt ar 
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passible a cednbei ésait en an made 763 aus dent Un 
ET 
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SEE FT rs vue! doom de 
Er: A Bree Came Phi éd ho 1, 

Ft LT DE TE Are EU 
rébément en disant, da ne hote, que prince réal UD dns 


; SG ATEE h je € qd 
en ne ie ag 
rat ane a an1 204 is avant irbtre dr à à 
49 Dam riquaté 


Men À agi 
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se fsea)y est Tai chng tou Kad ta Das , 
ne 
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#58 1 ne 
‘gang die ho 
Ps nr po 
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DIM Mers pr ame 
pr 2 H RE vi, 
Dr rm rl — 
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née Won. D dem 8 tait + 
| CA er 
2 at} Cape de iellard appels Cm 
2 Co Le et pue ani + Va de 


(sr 7) 








Chine, ef da Braieot sn que 
ei, vai sou feu Saung, Une Va 


deux capistes pour L 
an sud 64 Frasre au nord. Ah Panchier à répété cie errvur ei 
plus, À ait de Nm Ling (mr de midi} a 
Un coup di aur mo carte fai vmir que Nas Lg, dut tonte 
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Ia dynastie des Soumg(1) dit seiSous le-riggne de fem. 
eee um Seung, la siximeudtes 
» antides Tai teho: nng siamg fou (2)(1013 ded.C); 
» tn Fume jour, où bai confiée (à Laostseu) 
À png one mé 
yuun 1e honegrti ( 
Ra do de ln: verts suprémeor 
2 da um) (S a 2 005 10000000 Me ae am 
Lremipareur Ji tou 


vañis à os Fouange + | LE 
Gt ie us Er à 
SN existé pr Time das FA Dior 
Les a in ete comumemsemant den révolutions 


» mondhines, HE 
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CEE toner ie 

ie ky on leve pemrpre ent Le nm dans carla n 
RO AT ner gage 
Tv etant ne mani rt Mile bee 
po de iennine de Kung md re 


VE I deu ie lea 3 


ÉPTELESS 


Le, om Je dos res Tant Aleen 
Le 2e M Moon a Pile: Lrere 
etre d'u pre ponte au not d'hobnaie: ù 
LE D on 4 lapin égaré, Ta 


PAL E rr E ON 


Er dr 








que et 

1 dans Ta grammaire, et dé ne paix Hniter La 
Selain sanant 6 L 4 

a rangéks hi après 





Le rot de peter que les co ait depui 
Vu Pa D de noms 
quelque succès, 


UT M Puoifrier 
errant sermntorrenterette à 
d'est pas en cola le senti 
ment de qqué je veut éombotrre; car que 
Herman de-deliovah ait été porté à a Chine et ndopté 
par Lac-te0, pes impossibilité; 
Er et manon mir mer 
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trois phimses 
HEWET, co ce let pes M. AbelRémuaat qui Fe 
LA mais Les commentateurs chinoës qui disent? | 


ei nee ad 


#alx es 








CHAMAE 
LIL ILES 








er x in noise; oct ap 





Le 
ou A veët 
tout ee i 
‘ “HR AJ tobéher et 
qu'on (idtn- 
A m1 M2 De = Ce mot 





-méridiouales 
de Canton, Re à 


tee 
TN Rene 


cos! 
RAT om po de 
Eve PE de 
fourmillent. + 









= a : 
point ui sont parvenues les recherches des Enropéens, 
eatreprises avee l'aide der dérenes clames de mobomens 


tutioms, présente a tables 6yst ï 

banddbisten dut Nipollen matière de théclagia,et de eûe- 
mogonie, et trace ainsi l'ensemble des croyances bodihis 
a sp Les masériaue que Les suvans anglais out 100€ 
récmment est des Livres écris dans La langue sant 


er 
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pr dle-M Schmidt, checshe nu 
nd méme de La doctrine des Samanéens, énulice dans 
ee 

u'égalerment in 64 en fnésaut connaitre 
pro es do 


secours qu dt à ha. les livres chinois, 
trace la ronte qui ke de suivre dau ses travaux 
ulérieurs., soit en Le système Les extraits le 





vavrages religieus qui 
fran Fe des Trois Convensns. 
soit publiant, dé ne Meicn des 
du commenté à l'aide des trance 
Aou itinies et des origitaun palis etsnaserits, 





sis qurilinairement da couverture es ormene lit. 
eu D nie eine disthbuteur, comme 
san domsine, ui isère ce qu'il hu plait y placer, 
ant, fine vemblé que ln Société asintique doit 
CE era ral ven 
pas un ioyen de fe de eut ends 
né le patronage de le Société; sous le auspices 
premier res mn 
“Je trouve das lex umaonbes invérées par M. Dondey- 
Li bn ps du Journal ariatique, cette an- 
dns si grand nombre de rnéres. 
Te és des perdait ln révolution, en 
Par D en td mn 
st fax datis eùt article, qui pourre induire en 
Date 


# l'impcimerie 
A  inprimné de 1708 ee 1700, 


lé Casipagties es Français pendant ln-réralution ; mais 
#n 1800 où 4808, étant directeur dle l'imprimerie impé- 





C 497 ) 
ai imprime, à Paris, à les Rülletibs de 
er éme de Prusse dt d'An 
#'arabe où et lune +, er c'eut nn des volumes dé 
ren ch d frhpey cd 


aa de en pue relever tie mire er. 
qe trouve ut coeur mr Miro, 

x hat, Out ati «fe Nou 

am in pre y nvaitane lan. 
CT tel en ji 'st js ie nue, 


LP à Mai be 
peter rehiquint Hi Ke ve 

fre MORE ICE tr 
tique. 


J'ai l'honneur d'être, &e. 








did: Sucre. 





Érrata pour le cahier de Décembre 1440. 

PME 

Page 468, ligne #3, lis, SRE, n 
— ligne st, lie DO ICO = 
= ligneb, Bei GT 


Page 460, lie #4, li, AGO 


= Mess, es ATEN 
Je saisis cette ooenxion d'avertir d'une erreur que jai 
commise dans les Observations sur la collection pali-sin- 


VIL 32 


(408) 
ghainiee de Copenhague. Je ie puis expliquer par qualle. 
singulière prénecnpaton jai confort la Éras [4e 
de das lu sypograpliie allemande uvec Le groupe 9: 
dut al et dhmgocé par Mabtace du past Faut ice 
ah ou de maj, Dana un or Aengaÿ Be. 

E 4 
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LT 





Mais et nées ds Aus pur M Su 


Marta me role buvrages VAR QUE 
M. Horace Wu» - 








Das LC Marrer Li, 
Rxruicanox men ee 





ni do bre de pes ans Prés 322 9U 
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Léocsae de YA san aelen Le China houg Han, par. 

M, Jacauet… ë Fi 2h. 
Narge au des Inmeripudiane 

“restes ua Lx Cru 24 + = ÿ 
Lwseaseriox grecque découverier ile de Tama, à 291 
Iéisarrrione tumulhires découvertes prés de Rortehe-ss 253 
Oasenvarions sur trols Ménioires de ML. Treguigaes maris + 

dana le dome XL de la Coezsion de Ldcatémie des Jne- 

eviuréens et Helhree Lettres et relatifa à le religion sea 

améennes par M Ant TANT» RTE 
Anninon su mémoire précédant. + 301. 
Anaune dl le Trait se Thureés et Sulame, da Lauher, 303. 


Cap errot  dnes 





















Nation sur la raipagne dos Taie 
aovemlire 1304 retail Lrtren dan Der du 
giment de chiens de Earméé be «+ SEEN. 

Noricn ser Là Sibérie, par AL Hlenera, (Suite oct, ) 487. 

CRITIQUE LPPFÉRAURE, 

Evans des hitarieue arab relatite 
Grolsiles, es (Ge 1e 

Ubses einige drroensten Lisiungen in der chisesinéhei 

von D Rue, $e. { KLAPROT + 

Vraaa, Sur La phitanaphie la mydhélaghe L Htépature et 
Li Lange des Hindlous, par M. Oiliar Frank (STaN), 308 

Desceirruix de médaille antique, grecijues ef roms, 
avec four degré dl rare er estimation par M, MON: 


7 (aim u ess en 
Méora sur Forge ét a prrpagtian de la doccrine 


au es per M Patrie nee à un où ve 
+ NOUVELLES ET MÉLANGES. 


Sucré algue {Séance 1 ( décebre 1830. 
se 









23. 
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Un féduencion da bétail dans Lu province du Cacaue ele 
Kérrioire des Cosques de Ta mer Noire, 
Bincrapare des mdltes anciens et 





None sur der antiquités récemment décatrerin à Kerich, 

en Crimée... a Ta 
Socréré salstique. (Sémneu du 7 février 1831). . 
Mémoire de M. Réamest me Le Fo bone à» 







Ovva, orientaux pabliés en 1830 par la Société auiatie 
que de Londres. rw 

Sooutré siatique. {Sénée du 4 avril 1831). 

Norte sur le Chuléra éphéemique obrerté en Cine, 

Bord {séance lu 3 mi 1834). 











Ouvasoe mur fe Douddhlin, par M. Ansi-Rbaxr, …… 495, 
Larrne à M. le rédacteur du Journal asiatique, par ML 3, 
À Mancwa, Fe + 406, 
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RAPPORT 


0 
LA COMMISSION DES CENSEURS 


POUR L'ANNÉE 1830. 














RAPPORT 
LA COMMISSION DES CENSEURS * F 
SUR LA COMPTAHILITÉ 
DE LA SOCIÉTÉ ASIATIQUE 
EN 1830. 


Mosueres, 


La Sacidué asiatique, dans sa dernière séance générale, 
nous # chargés d'examiner le compie de nes roceties et de 
ses dépenses pendant l'année 1830; nous venons soumettre 
à votre approbation définitére le résultat de notre examen. 


aeowrrEs, 
12 Montant des souscriptions...» ---"- 5,550, 73. 
22 Paiement fait par MM. 


à pour Eur abonnement au Journal 







2.2 Crédit ouvert par le Roi à 
royale. 
44 Hestant en case au 4. janvier 18 










AVANT, 


Libharÿ Roÿr. No. 


(4) 
néresses. 
1+ Administration, loyer, bgenée, frais de 
bureau, ports dé lettres, relinre de 
#. livres impressions de cireufaires;&c. 1,984, 40. 
3 Impressions d'ouvrages «sue 9,451, 88 
4.2 Journal asiatique... 









1,998, 16. 


— 

Cette somme s'accroftra nécessairement des recettes qui 
ont en lieu depuis le 1: junÿier et qui ne Ggurént point 
ii se ue Frans de 
l'année, 2 

Nous ayons l'honneur de proposer à la Société de voter 
des remercimens à M. Je Trésoricr et à MM. les membres 
dé la Commission des fonds, pour de zèle etile sois avec 
Jesquels ils ont mdminisgé vos finances, 


Larouneste, rspporteur. 
3h Evmès 
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dpt ni Mann, aim Fa Bd 1" : 
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RAPPORT 


sÛR 


LES TRAVAUX DU CONSEIL # 


L'EMPLOI DES FONDS 
DE LA SOCIÉTÉ ASIATIQUE, 


vesDasr d'anntin 1630, 
rar 
DANSILA SÉANCE GÉNÉRALE DU 8 AVHIÉ LRU; 


we La Lire me MRuPNES De La aOGÉTÉ, 
LE CELL De hs AMD ÉTRANGERS, 
at 08 0% mÉGUEMENT 


ten, © 
an atome de at Le GARE MES SCLAUR, 
À L'IMPMIMERE ROYALE. 


M DOCE XXI. 






‘ rai Samir SN à 
7 hd res ppm fr pee 


ns CORRE 








SOCIÉTÉ ASIATIQUE. 





PROCÈS-VERBAL 
DE LA SÉANCE GÉNÉRALE DU 28 AVRIL 1831. 


Lu sance fouvre à midi, 008 L'ile de 
M. Auxc-Mimusar, Président du Conseil de ls Bo- 
ciété. 


RER AE Re PRÉ ANT 
1830 est fu, la rédaction en est adoptée. 


S. À. R. le Prince T'akimounaz et M. CARMOLY 
sont présentés et agréés comme membres de la Société. 


On dépose sur le bureau Jes ouvrages, on Jes par- 
ties des ouvrages dont l'impression a été ondonnée 
par le Conseil et dont la désignation suit: | 


Chronique géorgienne , traduite par M. Brosser, 
membre de La Société, avec le texte géorgien Hitho- 
graphié, Un vol. in-8* — Paris, 1830, Imprimerie 
royale. 





primés n} Mn 
da à pipi a 
! nb FE MC Evnits , ut 
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roles DÉC 
ea 
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Anar, GES ANSE 








Desanne , l'abbé où 
Jouaxix, le comte Pônrauis , les « Anidée : 
08 PasronEr, Mançu. 

EM ne 


Conneurs MAL Evaiés, Kiarnunt ù 
1° La séance est levée à trois heures. 
Pour eat canton + . 
a dk ve 


Engèné BURNOUF, 
Soerétaire, 





(8) 
nmédiatement après x séance; M. Je Président a 
Man Cu 


a À a res 
L son. la 
Nous rs nova de ja Rene 
M er re 
RE 
» Jüien donner unie ve pas,  aonné qu'une 

= souxme de deux mille francs! fit smiséà votre dis- 


Re tn à 
# Je sais < 
cbr es 
Le Sterdire du Cabisér, 


É Signé Ouvasp, 5 
Mara M8 ri LS 











den sr! 
pr LL Trent Rene! 


M. Le Baron SIuvESTuE pe Sacx, + 
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- Me Sant. CE 
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4 him C0 hoemqurt on , 

nt. 5 mnt he Ver 2 (ous da pans 

V9 Mrs tre spanrt à À 4 de lommeatrner 4 
tes nude 
te pret Gad Ds 8 Pad qe à 
fine De em pe 2 


nt ne La pue modes |. de 10 « 
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RAPPORT 
+ PAR LÉ SECRÉTAIRE DE LA SOCIÉTÉ 


rh L 
LE 24 AVRIL 1831. 
he set < 


ns 


mances privent la Société de cette marque éclatante 
d'une fsveur si précieuse pour elle, ce n'est pas que Là 
main qui [a soutenue jusqu'ici l'ait ahamdounée, Dans 
la sphère élevée où la porté le vœu national, le Roi, 


re Lattre 
METTENT Ha gard 
le souvenir des encouragemens que le duc d'Orléans 
voulut bien donné X'hgine shgeitig® naissante, lors- 
qu'elle n'offrnit encoré à l'Europe que des espérances 
et des promesses; et maintenant qh'elle peur 
RE Er rm ee 


mére te rs 


sieurs trouvera ans certe -nortvelle 
haute soticitude, Fe Ar 
pour elle un-aotif de plus de se féliciter que iles été. 
nemens à jamais mémorables aient remis les destindes 
dela Franco x mains d'or Prifoe que lex mobiles 
lubétades de son esprit appellent: en 
mea de ed 
Re eva eue su te 
disnt le évurs de Lamméé qui vient de s'écouter ; le 
Cerresil a besoin de 
vous sevez fui terircotmpte dés obstacles de tout 
Pere peuvent revender Tentier 
des devais que votre cunfiance fui | 











(8) 
dice que Le acc Gotruné es trssaun 
Fri 


résultats ne répondent | » à ses-cspôrances, 
trouver dans le M me rip 





quelque 
aré à jeter di fol ur l'histoire physique morale 
de l'un if peuples ai nombreux de Orient , ai, pars 
mi les publications précédemment entreprises, il en 
Stait une seule dont eût négligéide hâter l'achives 
menti ans doote il devrait lt énicoüter de-recane 
naitreque lasuiée qui sient ile finie ua pa él assé 
productive que plusieurs de colles qui CRT 
Mais aucun ouvrage nouveau ua été offert à vas.en= 








pere amenant ere 
patin queivqus leur ant Charpésqué fs 
dereillershes intérétsaqui voue sint poisieux, le Gone 


(16 
PPT CT D LS 
droits dont vos suffrages Finvestissent. 0 


Des ii putiaos impr x fais de 
Société, une seule est nchevée complètement 








Iôrs peu connu pârmi nous, et à ln persévémnée avec 
tique À rés itadhé N'érplirer ce Grip aourel 
‘ouvert À lx philologie orientale. Les amis des tmvaux 
solides ui sauront gré d'avoir su faire tourner es cob- 
naissances mu profit des études historiques. La Chro- 

dont M. Brosset a donné le texte 






DE de VUE: RE 
finit en 1703. Jusqu'en 1529 elle ne éontient qu'une 
indication peu développée des événemens ; mais à 

tir de 1575 elle raconte Les faits danis le plus grand dé- 
Uil. Toutefais quelques leunes interromipent encore 
plus vraie de cet héroïsme ét de ces habitudes cheva. 
leresques dont les voyageurs notts ont accoutumés à 
chercher des modèles chez le courageux montagnands 
de ls Géorgie. Mais cute imporfection de l'original 
n'ôte rien su mérité des recherches dant il etidlésen 
Yébjet entre Jes muins de l'éditeur; et le soir qu'il a 
pris de discuter, dins üne introduction et des notes 


Ésrerendert gerr Pr rrie roh 
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FEAR 
MoÉMe ide 








sitions que limprimerieruyale. a dà prendre afin .de 
ao D des resources nombreuses 
quelle possile pourl'impression desfanguesamatiques, 
reste apparé aucun, obstacle à, Le publication 
Palau ‘et en félicitant la-comenissions 
Lalanne trie a eos 
et de la persévérance infigable dou elle a eu besoin 
pour regagner le retand de plusieurs mois ; if ne vous 
échappera pas que de tous les ouvrages do la Bocidté , 
edui à Fegard duquel la surveillance dus Conseil est Là 
plus immédiate, est aussi celui dont fa marche.a été 
ratte année Le plus réguliére et los progrèg les plus re 
pds. ete der à dir 
PT de 


cette année ln recueil de M Société, et fiont maintenu, 


uous.osons. le dire, Frames = tif 
cations relatives aux langues. a This 





d és mnt il 


Ci) 
Starenmienen ere ans 
honrire; ME le haroir 
“ ns ne pt à 
ployée’ dans les légendes de ris per. 
sanes. La cormission 1 rédiction d'est 

ehpréssée d'y insérer Les ‘de deux savans 
Ma, “MAL Wilson er Hôgdson: pour donnera 
léiues belles réchienehies sir le entre dé hr üne 
publicité à’ Tiqnelle peut moïtan f fcilement atteindre di 


Len tie céfébres, ee SN de 
M: Khptoëb ei soutemait presque sel là publication, 
ét l'entiéhisait de dissertations importantes, fruit dd 
avai Le plus Gélle er Le plus varié: Aind, ouiré des 
sflitles-iavans sûr les poblications dis P. Hyacinthe 
york; on doft à M, Klproëi ne traduetion 


va: qu'il ut rérnercier M, Kiaprotli d'évoir pailtié 
apart, Deux autres mémoires du même satéur; une 
wblé chronologique des prinéifèux événumens relitifs 
st boudilhisé et l'éxplication ingénieusr d'üna For 
mule sucrée teéscélitire au Tuibat, Büment des édaire 
ciésemens sur un sujet qui én de inômet éxcoité à un 
nr rs Bros 
set a eontitiué dé cnrniitriquer su Journal aitatique 
Letruitr dé ses recherches sûr br poésie géôrgienne er Le 
roma de Tarièl. Si , ou milieu dé cet dissertationt qui 
se pportent en grande partie aux usages et dax rell- 
” 


Cest con ya se es dat di 


Sn de ira EL d. 

À horches spéciales ét ae préenumtpounnéctemerd 

paie part dttenafoin qu eut este. D quelque 
p »4 vous donier l'ssurinice 

Er etre “ebtimisstu du Jouraal ont'ite 


Hisé uvec empressément | Li ee À 
Fehtifs aux perples srubes etpersent qui Jeu aise 
péésintée À A nr 2 à encore mnmndrnnm 


espèce publications mit lesquelles 
fétion: dé votre Consei Srxére moins direérement, 
émail ar renal 
de lu Société et qu'en retour de le souscription plus 
ou moies élevée que Le Conseil leur scedrde Pre pent 
prétendie ait dimnit d'une sévérité aussi rigoureuse que 
pour les ouvmges qui féchment er obtionnent tousvos 
secours. Où pouvaitsatwodre d'ailleurs, sjué les eu 
“Barras, qui dpi plus din ane nt entrave me 
mere déilu Hibrairie, sgiraient d'une manière fchouse 
sur là püllikstion dercéi travaux qui #ontpas pour se 
seriten publics Toutefois vous 








qd cn séscrit la Bocété ;-illens est seulement deux 
qui se sont ressentisdé In gêne qu ralentit les entre. 


(#7 
: c'est. le texte da 
diao li, et celur de Ha 
raser qu'il dés 
pes du zéle,des éditeurs, M, Levasseur et 
douysdesconduire plus-rapidement ces deux: ou- 
vrges lithogmyhiés Les autres entreprises partieu: 


dal Sade est parvena à lasixième Hisrnisout, 
et es épreuves de La septièine sout en ce moment de- 
posés sur Ja bureus. M. Jouy, qui est chatgé de fi 
Dre san ur squtd 

dinde et. de la: méme habileté que: duns 
“précédentes, La troisième livraison des Loés de, Ms 
nous par M. LoiscleurDeslongéhamps, a: paru il ya 
quelques moïss elle contient des extmits du comrisen- 
taire sanserit de Coulleuka , déjaimaprimé dans l'Inde, 
ainsi que des: rariuntes empruntées àyla belle édition 
du méme ouvrage par M. Haughton. Enfin, le prernier 
slume de LE kingrest achevé etit pamiten bientôt 
avec-le:secoud dont:Jis pranitres feuilles. vous-sont 

Primes At 

D" Ko mhrupnet-rorrmg  r d (rain 
exécuté par des sans lu Conseil pmdant Le cours de 
l'aute dernière; et vous pouvez Vous comraibere qu'à 
exception, de deux.ouvrges ils sont fit des progrès 
aussi sapides qu'on pouvait d'attendre du rète des édi- 
Leurs qui in sont charges Ma che serie maintenant 
rampliez at le savuut celèbre, que vos sufriges ont ap 


DR dE 


Fexpasé de ce qui-a été fait -de plus-im portant en 
Europe-et en Asie. pour avanorn) portage | 
propagation QU HYONS CONSONÉ DOS | 
mem pre de 
noré an'iunjrosant l'eccumplissenent (lu méme devoirs 
Mais comment essayer de 
d'une eritique toujours si stre, 

par-dessus 


jour voit naître, se. véritable place 1 de no l'entrepreu- 
‘rai pas, Messieurs, et si Pose araltet s après Be Abeir 


Liste, 2 cine, han moin ane pou 
PRE és 





Da oui La sec non a dm ee 
posent pour but de répandre en Europe la connaissance 
de la civilisation et des langues de l'Asie, nulle mia 
rendu à Ja science de plus éclatans services que la So 
ciété asiatique de Caleutta, dont Le plan a servideano= 
dèle aux sociétés formées à Bombay , à Madras et à 

Énans objet. Le monde savant-a déja 
des mémoires contenus dans le 
D une Dm 


illustre compagnie. Apres les grandes recherches dies 
Colebrooke eù es Also, il était dificile espere 


(ss) 
que rien püt ajouter à Le haute renommée de cette ook 
Hectinn pmécemse, Le seisième volame à résolo ce pro 
ème et sans parler en détail de-toates les piarties qui 
le compesent; on ne peut lire sms un vif sentiment 
de reconnaissance les mémoires de M. Wilsou et de 


dirangere au développement qu'a pris récemnseut 

errors camps ri eramnenane 
samantenne. Es première partie dis disseptiome vos 
Hume de ls mème collection, qu » paru y à peu de 


madnes n'est réstée étrangère , » résoht d'insérer dans 
des parties distinctes Les mémoires relatifs aux sciences 
naturelles, ES 





Eee vb 
F cé dec ar re, rl 
à votre estime les productions moins célèbres, mais 
non inains-utiles , d'une Socrété que, sans coute, soir 
ütre modeste à æul pa soustraire aux éloges que soit 
dévotment uwërite. 1) s'est furmé depuis quatre aus 


C4) 
Gleutta, sous le patrouage de x Compagnie des Indes, 
un comité pour linstruction-publique dont le bar est 
de répatadre parmi les Hindous fes 
de leur vaste littérature. La pressé est de moyens notif 
employé par-ertte association honarsble; qui autant 
qu'il nous est permis de juger deses intentionsparles | 
résultats; peñsé que, pour appeler ce-peuple déchu 
un état meilleur il Gllai Lui inspirer Le goût de-ces 
“études qui jadis ont fait Ja gluire dde ses ahcdtreszet 
rendre à Fadela nationalité de Ls science en retouriie 
Fimlépendance politique que des maitres étregers lui 
‘ont tant de fois ravie.-Al y à, ce nous semble, dansee 
projet uneintelligence profonde-de l'esprit etdeshe- 
soins des peuples orientaux ; et stirtout tane apprécie 
Sion impartiale da genre 
corçaur des mttions si diférentesiele nous; nos idées et 
nos méthodes, Les hommes sensés-qii ontconguiet 
réalisé ce plan ont-cru que c'était méconnaitre ben 
rustère propre du génie indien, que d'espérer pouvoir 
apéliquer immédiatement à an peuple livré-aux spé 
“aulitions du mysticisme, divisé de enstes etdé Langres, 
les résultats que l'esprit d'esattten a lentement conquis 
à l'Europe. Ils ont pensé que: si, cône on seplalt-à 
4e proclamer, notre civiliainn doit un jourtéclairer 
l'univers, Le plus sûr moyen de préparer les Hindons 
hlosrocovoir étui du faire participer toutes les classes 
de cette société si campiliquée aux hunières, froit des 
sméditations de leurs anciens sages et-dont-une-caste 
privilégiée s'émit résesvé jusqu'ici le monopoles Ainai , 
spot fucillier étude den be tsngue sivante, le sanserit ; 





critique moderne peut sârement assigner aux poésies 
indiennes Jeag vrai canetire, il n'en est pas mous in 


de reconnaissance au comité de Calcutta, pour fechoix 
heureux du Mfritrhtehhukats. Dis compusitians plus 


un D + cm pe 
Ces divers textes snscrits s'adressent aux classés 
supérieures, à celles qui peuvent lire les compositiois: 
derites dans la langue ssvante. Mais, couvme la pts 
grande partie de fa ion du Bengale ne comprend 
que le dialecte » le Comité a fait publier, en. 
Dei ie quad marbrn ie Anis datation 
more, de philsphie. et de jurisprudence, que. 
sont Ja plupart; que dé trucions de auras 
Les. “estimés de la littérature hrahinnnique. Sousce 
rapport, ils n'ont pus pour nous une ausai grande isse 
portnge que les productions originales: es -snnrit 
si hous les mentionnons en ce: moment;-c'ést que 
vous rex droit de connaitre tous les services rends à: 
l'humanité par cette utile associations 


lement respectable, celle des Livres d'école , dont le 
plait ne paralt pus de nature à produire des résultats 
aussi satisfhisans. 


= Deus 





ceCes grands rendus par dès Anglais à 4e 
science leur ssurersient déjà un rang élevé parmi es 
nations qu'entriine vers l'étude de l'Orient un Jauahle 
curiosiré, Mass grices aux resources que lui fournit 
son admirable position en Asie, l'Angleterre peut 

encore avec orguell les servicés quétrenit 
chaque jour à ls Htrérature orientale, kr Société royalé 


mur Les divers sntèmes de philosophie chez les Mine 


er era sirsnent. rite pommes 
maisauces 


expliqué d'une manie npprofondie une inscription 
coufique inédite, M: Briggs; déj cuanu:par ln traduo 
tion de Miistoire de In puisanée musulmane daisl'inde 
de Forshtalr a donné ane biogmphie détaillée deco 
célébré auteur, Enfin; Mi oc! à ou, à l'ocensionvd'ine 


Gois essayé d'établir entre Les urages et les opinions des 
Hindous,. M De phnongMnrs BL 0 à 

een 
nt shit « ahdemé+ sm 
era tanausdo le ociémtiqordLonretion: 
pas lent un seul inétant lacrisitélu Comité-tarmé 
“dus. sott sein pour La traduction des-ouvrages or: 
tu de bits rares ut ph da 


esprit qui Le-dirige en mdme temps que le sèle des 
savane 4 Lar traduetiondles Ads 
moines der F 


lemanet-MéNeursann, à trmduit de l'armeénie l'Hie 
toire du roë Vartans qui répand an grand jour sur les 
guerres de religion entre les Armées et les Porsans 
aux sibele de-notre ère. Un de ces ouvroges d'ime- 
ginstiomidont Orient ibnde,: Loromun de 4fatém 
la plur originolo que: nou devions au comité estéelle 
duivre amalais tentait par lesavant Marsdens Lesiné 
maires d'ane-lumille de marchands malaim sont remar- 
“qnbles à La fois par linitérét historique, les détails de 
TP SPL SRI RENE Ils donnent 
duearattire national ils 

Mis, que peu favorite du 
je. Enfin, parmi fes tmductions que le 


(30) 
Peer vanne nb ed 
a moe Pam l'édition. en à été presque 
et que: 
entièrement détruite dans un naufrage. 


ee eme tem 
Vous aimez encore, Messieurs, à compiler an nom 
Bt rar sine 
Rs sg armee mn 
désintéressé etlesnobleseffonts . maisdont niousne pou. 
vons oublier les inappréciables services. dans ls splière 
mains élevée de La philologie et de l'ethnograpihie, Sans 
parler des editions de ia Bible et du Nouveuu-Teats 
ment publiées das quelques langues généralement étue 
dices, comme lhébren. Farabe, le, persan et Le groe 
moderne , on annonce [: 
écritures dans le dinlecte des Berbères de T'Afrique, et 
d'une partie du Nouveau-Testment en javanais, du 
quelle s'imprime maintenant à Sérampore par les soins 
de M, Brübner, Dons Le sud de l'Inde, la Sociité pour: 
sit avec ain Là révision de. 


norité ls version de Fabricius. Les 
“ditinns du Nonvesu-Testament, en malayalan et en 





semens plusieurs dialectes encore peu connus recevriinn 
dees publications: diverses et iious he pouvons trop 
vivement en remercier lesimissianmaires sélés qui Les 


riens Ja partie de ie orientale. Ce choix nous 
sure que In Société biblique ne ralentia pus ses VE 
forts, et hous avons dieu d'espérer qu'elle trontvers dans 
lasurseillancede M. Griendfeld une garuntie contre 
leserreurs où peut entrainer quelquéfoh Le désir même" 
d'utteiodre promptement un but aéblo ct utile." 
en real ane eu num arts né ie 
2Silles succès obtenus par les sociétés savantes dont 
nous Menons-de vous exposer les travaux ont droit à 
estime de sous ceux qui prennent intérât aux progres 
des conmisauaces humaines; quellé reconnaissinee ré 
iait-an pas à ces hommes stuilietux qui, seuls, privés 
des puisstns secours que procure l'esprit d'assobiation, 


2 Latitéräture et Ia lungue dé l'une des nations és 
plus anciennes de l'Asie, celle des Hébreux, conte 
étre l'objet de trammrcdustinésä en gétdnaliser de plus 
où plus fa connaissanees ALondrer; M; Lee; à Paris, 


Mi Giro: 

à rédigé ave ain d'après des 
“parmi les membres du jeuné élorgé franiçaii do gott d'és 
Aader mälheurertsement trop népligéets Les von 
norsbles dé l'auteur ne pourrunt mmyuer dé se-réali- 


publication: d'un an 
tique des ilées religieuses de L Anoien- Testament, 
Cet ouvrage étenilie, fruit de la eri- 


… des travaux quihonorent Je plus l'éruditionllesance. 
md mn ds fut oc Emma me 


… Léétude dela langue asab doit cette anne au zülo 
Ent ens des acquinitions importantes. 
Le ptemien volume de la nouvelle PT NE a 








Société biblique n fit exécuter à Madras; dans detre. 
snidiée éme devant paraitre à Bombay; amenant 
well édition du Bourhanikhäti ; lexique indispen- 
nafilempütir l'étuisdis persan, et dont: la-séule édition 
“qsoit prvénie eut Europe est déjà re, Sir Harford 
dnnes 'añicien nmiassdonr en Perse, promet de fire 
histoire lea frimillerégnante, 
a roçu ds emmène lu rai dé Perse actuels, 
Mont In confié troilection à An {plume savante de 
M-Shes adquel nous devons déjà la traduction du 
cvolaiheie l'histoire 
de 


trodction littérale. Mais 
Loan diner dant fric 


vastes; addition nécessaire à un tete si eurruepu, 
LR F8 or 
Sources. ve goue dd 

ce : pepur da 


ténèbres qui enveloppent l'histoire de s- civilisation. 
sont. dalles loin d'étre complétement disipées ; et. 
à l'importance du snjot, s'ojoute-be nouvenuté-même - 
d'une déve qui proinet à RE mes 
results auxquels l'état de la since 

Dacprtes mar rer Pme ras 

classique di l'éradition ; voit naître chaqueijour quels. 

que travail qui placé ur mota nouvemu à côté des noms. 

justement Gt lt repars 
sens A SaintPéterhonnt , M. de Adehumga lord 

sous titre do Literatur der Sanvkrit-Sprache, une 
ibliogemplhie indienne étendue, À Berlin, M. Bonary. 
a publié la traduction fatine d'un petit poëme, le Nas. 
Lodaya ; dont le texte avait déjà paru dans d'indes. 
M, Frandlea fait paraitre le secdnd et lotroisiome calin 
de son recueil intitulé Fydsa, publiestion que-recom- 

mandænt des recherches intéresattes sur divers point 

de ln philmnhie indienne. L'antique Mégistation: des: 

Bralinanes recevra du méme suteur les éclaireissensent 

dont elle « encore besoin , si, comme il nous left. 
espérer; il publie bientôt une édition vruitepteerte 
tique du plus ancien: codé de l'Inde; les Loisode. 


gieuses et Mi ace payivi rise Jeu, 


7” TS ET 


interprétation camylète du Lexte,. les détails indispens 
D 
peuvent garintraux travaux de la. philologie, 

litéet un avenir dumbles. Ces diverses réimpressions 


Cest moins parce qu'il donne les premières pocsies oi 


Froppantson-yretrouve les principaux fmitsiqui curnee 
térisent l'idiome rend deslivres di 
est défi devenu en Frmee l'objet de recherches spé. 
ciales, Ainsi if est maintenant possible de remonter). 
dans lhistoire-de La littérature de l'ile; à unopoque 
bien ancienne, sns doute oi Les: les 
plus savantes peutétre de l'Asie, le snacrit du Gange 
ete send de lu Bactrianu ; se confandaient 
complètement en-un seul et même idiomo, résultat. 
d'une granile portée historique; et qui atequiert ane 
nouvelle impartunce, quand on pense aux rapports être 
timos qui rattachent Le sanscsit et Le send du langues 
pritnitives de Furopes 0 0 
: — durs us cts 
Pendant que li phitologie prépare à l'histoire arène 
tale d'anssi précieux secours, et assure à ses recherches 
futures l'xppui solide des faits, des savanse plus hardis. 
csuient de réaliser le plan du: vaste-édifice dont fes 
forts laborieux de f'étudition amassent de toutes parts 
les matériaux. Bion-des faits relatifs à l'Inde ont été 
livrés à la curiosité publique. Les travaux de la Société 








1 OT Ù OP 


“ont 
élsirei un grand nombre de questions de détail. Mais 
berne mana Do qui esposit dune 

resultat général des-recherches entré 
SE 
mesure Le travail de Ward-sur les Hiñdons, if est per- 
misde dire quo linexnetitudé bientconstatée: de-ses 
traductions, et sa partialité trop peu déguisée contre 
Jevponple dontilrretrace les maurs-et les usages; 


Bohlon à voulu présenter le bleu complet de la + 
villation indieune, ce l'on peut dira que c'est le pros 
aniér travail consieneieus dont fes recherches récentes 
aient fourni Les matétiaurt. Sans parer de ln compas 
raison dos inatititions de d'Inde: avec ce que lantis 
quité classique nous apprend de l'Egypte, | 

Ms de Bohlen so diingue- par des 

les: traitées vec bonicoup ‘de soit: Les :séiesices 
emetes ÿroécupent ne place considérable, vot les rés 
sulttsauxquols est parvenu l'auteur; paraissentilevate. 
assurer aux: Brahimanes ln priorité dans Tes grandes 
découvertes qui appartiennent à l'astronomie an 
cieûne. Enfin, et cest là ce qui recommande surtout 
cette estimable publication l'auteur y fit preuve d'une 
cainissance étendue tel langue et de la litiérature 





put nomme sa 





pagnie. La commission du Parlement anglais vient de 
publier quatorze rapports, résultat d'une enquête ape 
profndie, et qui renferment les explistious.des 
otmmes les plus éminens sur tous les points quitog 
chent aux interèts politiques ARR dE - 
que. Cériesd'stun curieux spectaide de voirdesbouimes 

bis chineGets ant dutrege 
dévoiler Les ressorts des gouvememens auxquels a mue: 
cédé la Compagnie, et indiquer Jes 


Beaucoup d'ourroges ont par sur ce sujet 
si digne des meditatrons de linstogion et-du publiciste. | 


be mem — È + pr 


ame pq mt et 
grand jour de La vaux des 


Ma ra Rs l'impression d'un grund dlio- 
tionnaire sanscrit , bengali et snglain, qui paraltra sous 
lo patronage dela Compagnie des Indes, Cet ouvrage, 
oc en foros 4 
sciencieux dont: l'Angleterre slionore, doit servir à 
‘écluirer lun par l'autre les deux idiomeshes plug riches 
qui aient fleuri duis linde depuis les terps 
jusqu'snos jours. Enfin un dialecte da sud de Finde, 
jusqu'ici peu étudié, le singhalis, attire en ce moment 
F'attention des missiontiaires anglais, et le Rév. rue 
publie en doux volumes un dici 
Hangue qui vient s'ajouter aux secours de tout. Fi 
rassemblés duns ces derniers temps, comme pour: 
éclairerdola fois d'une lumière inattemduerune des re 
Erin les sm à rc de l'Asie, evlle Aa ° 
Bouddha. 


sde nsserabler. Les mémoires qu'il a insérés. dans 
des collections cle Calontin et de Londres er que nous 
vous signalions tout-ä-lhoure; contiennent fes résultats 


Jusqu'ici les rensoigtiements qu'on ponsidait eur cette 
vellghun lissaient subsister quelque incertitude quant 
muprincipeplilsophlque qui en it iase.On avait 


tunte philasophique qui 

seirésut dans uns intelligence supérieure, donneune 
solation définitive ces grands problèmes, et perse 
d'apprécier D relation: du bouddhisménvec-hedtirahe 
manisme-au sein duquel il est nd: C'est Je mérite rde 
MMogüson d'avoir le premier ansigné à os doctrines 
obscures Leur véritable _— 
nettement le fonds 

et ce mérite, a rage dre 

honneur, que Le pis neuf de tous ces résultats 


ne ! 


peste me sante 
ensont le plus Fuppans; cest le voyage. de Fahien 
dans: File mers at 0 leu: Un rligieu chinois 

quiau IV sièche traverse Le Tartarie et les monts Bi 
Dore Le nord de. Findoustun ; visite 
iesiemoi vécntleydieu qu'ilrévère, consacre quinee 
années à cette course fieuse ,, profitant de son. séjour 

uscrit, at raaseubles les 


«damal'inde pour apprendre fe sa 

livres de la dois c'est 1h un de cer phénomènes curieux 

quéonestesiattend pat hitrouyer au fol ile l'Asie à 

ane-époque aussi recalée. Mais la singularité d'un tel 

livre n'en est que le moindre méate: Fe-hien a observé 
Les aagos des pays qu'ila trvmisés axe une ecactimude 

qui ferait honveur à un Europém. Sa relation est une 
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Les aceroïstemens que ka Bibliothèque du Roi vient 
de recevoir dans ces derniers temps ne seront que le 
priludé d'acquisitions plus étendues et plus varieés, 
si un gouvemement ami des lumières et des études 
graves continué d'asurer aux travaux des voyageurs 
d'hondeables /encotngemens. Partout le: gout: de ls 
scipace, sérépandu ile nos jours, éveille Jes tentatives 
individuelles. Aucun des objets qui peuvent intéresser 
l'histoire de l'homine, ne reste maintenant. étranger 
à [ln curiosité dés nombreux explorateurs de l'Asie. 
C'est ainsiqu'un naturaliste français, M. Lamare-Picot, 
toit en doñgantlattention Ix plus soutenue à a brnche 
des conaissances humaines qu'il cultive spécialement, 
D PE d 
d'histoire naturelle ne collection certainement plus 
nouvelle et noi moins précieuse. Frappé du spectaclo 
SPA nlnne fée ere 
des usiges et surtout dé la variété de traits et de cou 
Jeurs qui distinguent Les diverses castes du Bengale, 

MLamarePicot s'est attaché à recueillir des images de 
divinités, des ustensiles employés dans Les cérémonies 
religieuses, des mébles et armes, et 
as à représentent les Hindous dans 

Vase nds de Le de me Ce te 
lection contient plusieurs spécimens de ces représen- 

» 














EN) 
tatiuns grossières des divinités indiennes, qui figureit 
dans les fêtes sacrées, et pre sa 
reçu l'hommage de la. superstition. populaire. Dés 
figurines eu cuivre variées et nombreuses offrent 
des imagés plus respectées des. principaux. objets du 
culte, Des vases, des lampes. et, instrumens 
peuvent servir à expliquer quelque 
ÉD La religion impose aux “Brahmanes, 
Mers Dar pied 
au plus haut Yintérèt, ce sont les statuettes de 
PAT sont eucutées avec 
ane granile perfeetions Ellesforuient une galerie à peu 
près comlite des cotes du Bengale, depuis le Brab- 
mane jusqu'au dernier des artisan ; et, chose remar- 
quable, elles se distinguent fan de l'autre par des 

nuances très-sensibles dans la tointe de Ia peau, quel: 
“cs ons ar des rence a profes ds 
Les units dusvisages Ainsi, outre les notions 
qu'elle done sur laviecivile et religieuse des Hindous, 
Pa eh el fournit encore des matériaux imtéres- 
sans pour êes belles recherches de l'élinographis, qui 
sontyuelque-fois la seule histoire des peuples, Enfinon 
y compte plus de vinge tes de Bouddha, que Fin- 
sasion des Anglais chez Îes Barinans a mis M. Limare- 











de la matière, complètent dignement, ine collection 
qui comprend ainsi les divinités de deùs religions ori- 
ginairés de lude, celles qui comptent Asie ln plis 
de sectateirs ; de bralirmanisme et le bouddhisme, 





Énerentee-crome pd 
cuite ‘Asie. Termpresse- 
ee 
“barbares ont irilué d'une manière notable sur Les tes- 
ditions primitives de ces peuples, et sur les récits que 


Hürs écrivains, convertis au boudillisme | nous-en 
ont-cônservés. Es: belle et. grande 

M. Schridt de S,Pétérsbourg, /'Histotreidek Mon- 
galk orientaux, est une nouvelle preuve de l'action 
que ne peut manquer d'exercer sur un peuple encore 
pou civilisé, lascemlnt irrésistible des croyances re 
figieuses. I seat passé chez lés Mongolsun phénomène 
à peu près semblable à celui que présentent les pre- 
miers moramens de la littérature romanesque et dis 
torique ebez ls woderses, lorsque la préoccupation 
des études classiques eBaçnit les traditions nationales, 
pouryaubatituer les souvenirs de l'histoire grecque, et 
que es annulites alliant chercher à Ron l'origine 
‘des héros Bretons: Jusqu'i Tchinghis-Khän à 

des Mongols n'est, à vrûi élire, que celle dis culte de 
Bouddha. Mais ce défout est bien racheté pat impor: 
tance des détails relatifs à ls mythologie houcdbiqun 
quioéeupenel première partiel histoire de Ssang. 
Setren, Le récit d'ailleurs devient entièrement histo- 
Lo dre ti id 
divers mérites ne sont pas les seuls qui distinguent Le 
travail de ML, Schumlt. Lhistoire de Sainang-Setien 





éclirésemens considéribles qui jettent beaucoup de 
d 7 


premier européen, après Jarig, qui ait possédé. La 
hngue derce-pouple d'une: manière, assez complète 
pour traduire avec succès des teates aussi étendus. 
2 1 ire ocre cave ddr Prat 
 LhistoiredlesMongols est 

euvriges du P, Hyacinthe Bytchourinaky. intitulés 
Vanz Votes sur la Mongolio l'autre; Histoire den 
quatre premiers Khans de la maison de Tehinghie, 
avec noce de leurs eunpagnes dans Je sud-est de 


courprend 
awvongole depuis La naissance de son fondatesr 
por jusqu'à la mort de Mongoulhan en 1260, à 
List à notre savant confrère, M Kixproth, l'occusion 
d'une critique approfondie, où diseutant les bases bis 
tariques des originaux chinois traduits par Le PeBy= 
téhoutinaky ; rétablit Tes Hits altérés par les opinions 
systématiques de quelques lettris mongolse Un séjour 
Er rm 
‘employés du Collége russe de parcourir librement. cette 
villeçont donné au P. Hyacinthe l'idée de composer tite 
description de là cspitale: de l'empire chinois sibs'est 
en mime temps utilement servi d'une description oi. 
gimale besuébp plus étendue, que MAL Klsproth et 
Eynes nous ont fait connaître duns leur révue vante 
des divers plans de Pékin, publiés jusqu ce jour. 

Outre ces ouvrages, le P. Bytchourinsky vient de = 
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2” 
ma nm de 


siècle-en vers detrois syllihes, est une espèce d'ency- 
destinée aux enfins, et à ce titre il donne une 





Ai Le baron Big de Cast met 

exéauté, et traduction a une supériorité incontestable 

sur Paticierine Version russe de Leontiowser sur La tra 

duction anglaise que M. ab qu en he 
duns sos ore Sénicur, 





sé ms Eee un ne 
titre noi éarterioiteriemnnntes. 
tres réductions encore plus impartarites, M: Collies, 
ancien principal du collége anglo-chinois à Malacea a 
donné une forübonue traduction de ces quutre livres, 
ditsde Gunfiehus, déisisouventersiiits, mais pour les 
quels le nouvel interprète nesemblesétro aidé d'aucun 


Quelque pra 
que puissent paraitre désormais ces Livres de morale; 
ils seruat long-temps encorerun sujat d'étude pour les 
Enropéens ; parce que lu fond seu retrouve dansitous 
partant tn ont servi 
de base à a civilisation de ce pays, Lun des manumens 
curieux de certe civilisation use le Chding, 





pensées politiques, avaient été recueillies par Les a 


ciens Chinois comme l'expresion maive at file. dés 


it simplicins 
tn pe ei du dont 
Vous savez que nous dévrons bientôt aux soins-de 
M: Mob irautre ouvrage d'onier plus haute impor 
ni , le mystérioux Livre cles trigraminés five 
singulier et présqu'itintelligible, qui se compose non 
pas de mots et de phnnes, mis de lignes: et d'en 


de l'Asie orientale. Les: manuscrits dé Lu traduction 
latine-de co livre uvaient besoin d'étreruvus paroi 

rer ner tr 7 d 
chinoise et des systèmes de philosophie des orientaux, 
M: Mohl s'est acquitté comme an devait. s'y-attandre 
d'une ticho pénible et futidieuse; et, gricrsà cesdleux 
publications qui se sont ajoutées au Chou-kingr de 
Gaulil, open er à + 18 
S célébrés à ln Chine et en Europe sous le : 

King. Le Trhnunséoow de Confucius, danton canserve 
a bit hèque du Rob une traduction anserite par 
Deshiitemyes ; est evene Fohjet d'on tmvail nogveau 





C5) ; 

de là part de M. Hutrmaan; de sorte que le Léere des 
Biten, ce recuril si curieux de lois, de coutumes et 

© d'ancient wmiges sers hientdt Le seul Aix dot il 
n'existent pasde toduction, 2 
Ébphicn à-227 pme 45 À de AUS bd a 
Des rapports ont été aperqus dans ces derniers 
temps entre les idées philosophiques des anciens Hire 
dous et celles des Chinois, et lon à surtout cherché 
à s'assurer que ces mpports ne tenaient pas uniques 
ment à l'istrodaction du bouddhisme à Là Chine, 
«dans le premier siècle de notre ère, M. Panthier, par. 
wsélngéiiensecécanperalnt de doevrine AP Ean. 
tseu avé celle qui est cunterne dns les Oupanicharls 
des Védes, voulu wettre dans un jour nouvem 
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La 
des langues orientales. naturelles; dont 
on étude e 
à l'Asie, ont fixé l'attention: 
qui depuis vingt hr aenr-eroirrane 
Les matériaux relatifs à Ha botanique, à la aoologie, à 
13 minérilogie etoux sciences médicales économiques 
et industrclles des Chinois, des Juponaisret des Ture 


taress Jusqu'ici on ne: trés-imparfite 
ment Jes productions do ces av te 


sionmaires français; qui avaient aéquis ire si grande 
“habitude de La langue chinoise, n'avaient pasétudiés pée 
cialement les sciences naturelles; ét; d'imautre côté les 
taturalistes européens, «faileurs-en petit nombre, qui 
étaient parvenus à pénétrer à la Chin , 
peu familiarisés avec los 
restés privés: es wecurs “trouve 
panne Tete Ve 
les naturalistes chinois et japonis. Les otivrages dé ce 
genre, nombreux chez ces4lenx peuples, ont servi-de 
base au grand travail de MAbel-Fémusat, qui doit 
contenir en deux volumes if l'histoire naturelle des 
contrées orientales de Asie, où le tiblesu corplet 
des espèces des trois règnes décrites pair les noturafistes 
chinois, japonais ettartares, dant les traités originaux 
paraltront traduits pour A premire fais. Enfiniune 
synonymie établie avec soin entre les dénominations 
mationales et les nomenclature scientifiqués de l'E 
rppe, suivie de indication de pre a médioi 
Maux et alimentaires auxquels les Orientatsemploient 
ae mon = 5 rang 





drames FO obt-été exécutés de- 
pis l'année ere en Europe et en Asie, Si apart 
quels Françe:y a prise, n'est pasauissi considérable que 
celle des deux autres nations savantesdel Europe, vous 


vous mppellerez que la France pas l'Inde, 
meonitne d'Augléterre, qu pas comme 
d'Allemagne, s'élever sur to ae son terri 


toire ces brillantes univenitéaquiouvrent à l'érudition 
run asile paisible sans Juisférimer bn route de In fortune 
et des honneurs. Ches nous les succis que promet au 
-talent l'exercice des professions libérales. et des fanc- 
= tions publiques appelle ailleurs L'activité 
ces, etes détourne da se livrer des 
2 Mificiles;- dant Festin, petit 0 0 
“savans est l'unique récompense. Aussi; nous n'hésitons 
- spas lo-dite, auvmillicu de graves intéréts qui préoc- 
MR. TETE int quelque courge 
pour, porsévérer dans cottoroute dbacure de l'érudi 
rt ab are ot Re 
aude fnit éprouver ceux qui s'y dévouent it But sur- 
out compter aueTavenir que réservent à la science 
les sociétés modernes, Quant à vous, Messieuns, la 
coiscience d'avoir été utiles et l'espair:de l'être encore 
soutiendront votresèle; et réunie duns le plus noblo 
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deur de Russie à ln cour de Franre: 

Pusion, ancien interprète dans Je Levant, 


Quananra (B.), professeur. d'archéologie à 
KEniversité royale, membre de l'Académie 
royale, à Naples: 

Quarnemne (Etienne ), membre: de lIns- 
titut, professeur d'hébreu, de chaldaïque et 
die syrisque au Callége royal de France. 


Hanawis, professeur au Collège royal de Lyon. 
DEC RAINEVAL, 





(70) 
MM. Le dc ve NAUZAN. us 
Récninn, professeur au Collège de Suis. 
Rewaun, Employé au cabinet des manuscrits » 
drientaux de-lf bibliothèque "du RL 

Auet-Rémusir, mémbre de instiiutret de 
TAesdémie royale de: médecine, pénenc 
des figues chinoise eftartann au Coflége de 
France, l'un des conservateüreadininistratours 
del bibliothèque du Roï. 

fucus ( Aslan ). 

Le D! Roy 

RiraËD, Voyageur én Égypté, 

Rirten, professeur à Berlin. 

Raott-ROCHETTE, membre de ustitut, pro- 


Ranistt, professeur dé l'umieersié te Halle. 
Le béron RoGEn, ancien Gouverneur du Sé- 


négal. 
Ro$EN, doéteur en philosophie. 


ScaLEMMEN, déctéar én droit: 

Le baron Stsvesrag De Sacv, membire del'ins- 
ütut, professeur dé persan ant Collége royal 
de Francs, et durabe à PÉcole spécale des 

orientales viventés, 

Sarer-Maitnx, membre de l'Institut” 

Saxoront-AuxoD, professeur de langues orien 


Saucaten fils. un 


MM, See fils, x tt 


Enarunsng, élève de l'École des LL, O0. 


TaruLeren, inspecteur de l'Académie de Paris. 
“arrant (Henry), à Londres, 
Tsayen (Édouard) élève de l'École polytech- 


nique. 

Lercolonel Tan, 

Le colonel FoLsrot (Jacques). 

Tourouzax, homme de lettres, à Marseille. 

Taësuries, à Caen, 

Le capitaine Tagxen. 

Le baron DR TunCRHEIM, ancien. député, à 
Strasbourg. 





(72) 
MM. Vavczuux (Louis), , 
VauLEMAIN , membre de lnstitot ; professeur à 
ri Faculté des lettres del'acaémuie da Paris. 
INCENT, secrétaire EE l'expédition 


ME, 
Vutixns (Jeu ), de Bonn, 


j 

Mann scene ne tb. 

Warsox, à Naples. 0° 

Waerzen ( HenriJoseph |, professeur de itté- 

= _rture orientale, à Freiburg. 

Würresibe (Joseph-W, ), membre du collége 
de da Trinité, à Dublin. 

Wünrz, négociant et 

Wixons attaché au service civil del com- 
pagnie anglaise des Indes. 0 

S. Êm. le cardinal. Zara, à Rome. 

Le baron.DE ZuyLen DE NYEVEUT, ambasso- 
deur de SM. le Roi des Pays-Bas; près 
la Porte ottomane. 





RTE SZ LE | 
nca BIS = 
DES MEMBRES ASSOCIÉS ÉTRANGERS, 
SUIVANT ste DES NOMINATIONS, 


L 


M Dei Hoemme( Joiepi}yreonseller tel au 
lique, et interprète de 8. M l'Empereur ; à 
Vienne. 


Tonkin, membre de l'Académie-de Berlin. 

On Winkins, à Londres 

D! Line;à -Canibridge. 

D Macnmibt, professeur d'arabg, à Oxford. 

Warsox (H-H), secnéraine dora Sooidté asin- 
tique du Bengale, à Caleuttn— 

Mausitstann ( le rév 3), missionnaire à Si- 


rampour. x . 

Fnaux (le docteur Ch-Martin}, membre de 
l'Acudémie des sciences, à Saint-Pétershourg. 

Ouwanar, conseiller diétat actuel de l'empire 
dé Russie}: président. de l'Académie impé- 
lé; à Srint-Pélenhourg. 

Tronsex (Thon Christian ), professeur à TU. 
niversité, anembre de FAcadémie ; à Goet- 
tingues à à 


% 


Cr) 
MM Van ven Prat (Jean-Henri ), professeur à 

Université de 

La comte Canton ( Cro-Oexis ), à 
Milan. 

Ricerts, à Londres: ee 

De Semrscet (AW), profeseurà l'Unirer- 
sité royale prussienne du Rhin, membre de 
Tasse roue Gao La Era, à 


Bonn. f 

Gesæerus (Wilhelm), professeur à lUniver- 
sité, à Halle, 

Wiuxex, bibliothécaire de S: ML: le roi de 
Pruse ; à Berlin. 

pero { Amédée ). profesur de hogues 
orientales, à Turin: PAT 
Coreanoont (HT. }; directeur dela Socité 
RS mr 2 


Le capinine Locxerr ( Abraham }; secrétaire 
‘du cornet durcélége du Fort Will ,°à 
Calcuits. + 

Haras, à Marbourg, 7 

 vice-consul de France, à Tanger. 

Paneat (d. Henri ), à Utrechte 


(75) 
MM: Wiser ( Sex} mére de l'Institut dé Hô: 
Hand, à Amnstordim. 
Kossdamax {Jent-Godfroy-Louis profes. 
sœur à l'Université d'léra, 
Bovr ve (Fam) mdr de tte de 


tree anihassadeur de Suède à fa.cour de 
Bruxelles, 

Mouasos {le ré: Rob. ), missionnaire protes- 
tant à Canton, et interprète ds comité de la 
compagnie des Indes dans eétié ville. 

Havarrron ( Graves Chamney ji + + 00 

Wan KaaToBuit, à Oxford, 

Loharon Sometinc DE CANSTAUT, membre 
du collége des afliires étrangères à Saint- 


Pétersbourg. 

Minsa:SaLen, miniittre de li cour de Perse, à 
Saint-Pétersbourg. 

Sora À L.<7.)pà SaintPétershourg: 

Hasueirr Maximilien) dôetetren philosophie, 
professeur d'ambe à Breslan, + 

Haücirron (R.), proftsseur d'himloustant au 
sériinaire militaire d'Addiscombe à Crayon, 

Moûn (E4.), de ln ociétéreyaie de Londres 
vet de celle de Calcutta J 

darsox (3. Grey}; ancien agent diplomatique 
de S. M. Britannique à Maroc: 

Le boron D'ALTENSYAIN, ministre du culte et de 
instruction publique du royaume de Prusse, 

DE SrEmAnsRI, pouvérneur gén. de la Sibérie, 


(76 


MM. Suaxrsv£an, à Londres. 


Carey | W.), professeur de lingues sanserite, 
bengali et mahratte, à Sirampour. 

Gizcnmsr (John Borthwiek) à Londres. 

+ Ornman Frank, docteur en philosophie, pro- 
(ERA SANS ER mc Tnirenté 
do Munich 

Ras-Moux-Roy, à Calcutta, 

Le baron De Hoxnotor (Guillaume ), à 
Berlin. 

LiPOv70r, interprète pour les fangues trtares, 
à Pétersbourg, 

ne ent ter DR 

Indes membre de In Société enree 
sciences, à Botavia, 

Was consbllér à la cour royaledé Poñdi. 
chéry. 


Dr AukuuxG (F ), directeur de Flustitui oriès- 
ul de Saint-Pétembourg + 

Le colonel Bniccs, à Hydenbad, 

Gaaxr-purr, ancien résident à An cour de Sa- 
tra 

















RÉGLEMENT 
ve 


LA SOCIÉTÉ ASIATIQUE. 


su 
BUT DE LA SOCIÉTÉ. 


ARTICLE DJEMIER. 

La Société est instituée pour encourager l'étude 
des langues de l'Asie. 

Gilles de ces langues dont elle se propose plus spé 
cialement, mis non.exclusivement, d'encourager F'é- 
tude, sont: | 

1 Les diverses branches ( tant en: Asie qu'en 
Afrique ) des langues séitiques 

2.2 L'arménién et le géorgien; 

3: Le grec moderne; 

4% Le persan et les anciens idiomes morts de La 
Pen à À 
527 Le sanscrit et Îes dialectes vivans dérivés de 
cette langue; 

6. Le maluis et les lgngues de Ha presqu'ile ulté- 
rieure et citérieure de l'Archipel oriental ; 

72 Les langues tartares et Îe tibétain x 

8, Lechinois. 


Cza) 
Arr. IL 


Elle se procure dus sente smantS es lé Les 
vépaqar older cn ire des 
extraits où des tmductions. Elle encourage en outre 
1 publication des gmmmaires ; dés dictionnaires et 
autres ouvrages utiles à la connaissance de ces diverses 


langues. 
A, 


_ Elle entretient des relatious etune correspondance 
avec Les sociétés qilfoccupent dés mêmes objets, et 
avec les savans ashtiqueiou européens qui se livrent” 
à l'étude des Ne PTE la 
littérature. Elle nomme, à cet effet, des associés cor- 


su 4 
ORGANISATION DE LA SOCIÉTÉ. 


ANTIQUE PREMIER 


Le nombre des membres de la Société est iridéter- 


iué, On, en fuit partie Après avoir été présenté par 
deux membres et avoir dté reçu à la pluralité des voix 


sine Loir lames pr 
Aux, I. 
indépendamment des dons qui pourront être oferis 


à ln Société, age + “ARMES 
annule «le tronte francs. 


Cas») 
Anr. Ut. 


: Les membres de fa Société nomment un conseil, 
et sont convoqués, su moins ne fois l'an, pour en- 


tendre un rapport sûr les travaux , sur l'émploi 
des fonds; et pour nommer les membres du. conseil. 


su 
ORGANISATION DU CONSEIL. 


Anriou P Cu 
Le conseil se compase 
D'un où de rent présidons nr 
Un président, 
Deux vice-présidens, 
Un secrétaire, 
Un sécrétairealfoiot et bibliothéesire, 
Un trésorier, 
rois conmitsiltes pour 1 (onde, 
Vingt-quaire membres ordinaires. 
Ar. IL 
Les présidens honoraires sont nommés à vie par 
Y'asemblée générale, et ont voix délibémtive dans le 
Conseil, Le secrémire est nommé pour cinq ans par 
ments Le présidents des vics-présitens 
, le trésorier êt les commissaires 
| vu fonds, sont nommés chaque année, et ous ces 


(80,) 
membres sortent per ders, et à tour de rôle, chaque 
année, Ils peuvent étre réélus. Le sort désignera; les 
deux prenante) ceux qui devront sortir = 
Anr. HL 


L'élection des membres du conseil aura lieu à Ja 
= majorité relative des suifrages. 
A8T. w. 

L'assemblée générale nomme, chaque année, parmi 
les membres restans du conseil, deux censeurs char- 
&és d'examiner les comptes de l'année prétéente, et 
de ui en fire un rapport à là plus prochuine sssem- 
Hlée générale. À nr 

Ar Ve 

Le conseil est chargé de diriger es travaux Iñté- 
raires qui entrent dans le plan de la Société, ainsi que 
du recouvrement et de l'emploi des fonds; if urdonne 
l'impression des ouvrages qu'il reconnait utilés; ten 
fait fire des traductions où des extraits; il'exsinine Jes 
ouvrages relatifs au but de Ja Société; il:donne des 

; nomme Îes associés correspondans ; 


Ant, Vi. dé 


Le secrétaire de La Société fait ut rapport annuel 
des travaux du conseil et de Femploi: des fonds. Ce 


(#1) 7 
rapport sera imprimé avec la liste des souscripteurs, Le 
mantantdes dons pécuniaires ou des ofrandesenivres, 
manuserits ;sabjets d'arts; Sc, fai Société pee 
lesnomsdes donateurs. 





Anr, VIL 
Le conseil se-réunit.en séance ordinaire nu moins 
une fois pur-mois, Tous les membres soitieripteurs de 
ln Socidté sontadinis à ses séances; et peuvent y fire 
Les communications qui leur paraissent utiles. 


Ant. VIE 

(a 

Le conseil s'occuperale plus tôt possible es moyens 

de rédiger, sous le titre de Journal asiatique , un 

recul Hittétaire” qui paraltra à dès époques plis'ou 

moins rapprôchérs , etqui sera donné gratis aux sous- 
cripteurs de fa Sociité. 

- Anr. IX. 
es mesibrés dé la Société pourront aofuérir cha 
eur un exempliire dés ouvrages qu'elle publiera, au 





: siv 
‘ COMPTABILITÉ. ren 
Annièce enEMIER, 


Aa commission dés fonds présiite au conseil d'od 
mitration, diins le premier mois dé l'année, l'aperçu 
des recettesiet dépenses pour l'année qui commence, 

, 


dr 
etfises, #tasigne, pour l'année ansi , un ancré 
pour les dépenses de_ bureau, les autrés morusfrais 
journaliers et variables. 
DAT Top con 

LL dépenses extmondinaies, proposées pedale 
cours de l'année, sont arrêtées par Je conseil d'sdini: 
istration, après avoit pris préablement Favis de La 
commission des fonds. 

“Air, DE 


Les délibérations du conseil. d'administration, por: 
camera dép, at imméimunt 
ya k des fonds par un estruit 

gné du président at du secrétaire de la Société, 


Au. IV. 
La confinission. des fonds tient-un registre. dans 
lequel sont énoncées au fur et à mesure Jes dépenses 
ainsi autorisées, avec indication de l'époque à laquelle 
leur, paiement est présumé, devoir slfectuer, 
L ri Y 
Das Je un où tiné-épense serait arrdtée jar la 
Société seulement en principe ct sur une évaluation 
npproximative,-celie dépense sera portéelpour. son 
‘relaire presrit par 'anicleprécédenn. 


marin où pr 
| Disque proie dépense done ie qu eng 


Css) 
-gement de du Société, on assigne les fonds nécessaires 
pour lacquitter à l'échéance ; de: manière que: le 
péiement ne pnisse; en aucuncas, éprouver ni inéer- 
titude, ni retard. 
Ar VL 

Toute sémime allouée por une dépense extraor- 
diinaire ordonnée par le canseif, reste affectéé d'üne 
amitière spéciale pour Tobjet désigné telle ne peut 
étre détournée des destination: et appliquée À an 
autre service que sur une nouvelle décision du con- 
seil, prise selon ln fonme tuliquée dans l'rt, 2. 

, Ant. VIL 

poutre cependant admettre en principe la propo- 
sitiontde ire iniprüner de nouveaux ouvrages au Fur 
are. AL 

Je pérmettront; mois sans que celà lie In Société et 
'empéche de donner la préférence à tôus autres ou- 
vrages qui lu seratent présentés pôstériétrement, et 
dont elle jugerait ls alain Hlüs opportune ou 
“pos ul.” 





Tequel sont contenus tous ses arrdtés portant mandat 
de paiement. 
Loin enPidntes de Be je Robe M 





ses 





Le trésorier n'acquitte aucune dépense, si. elle. n'a 
été préahblement sutorisée par Le conseil d'adminis- 
ration et ordonnancée par fn commission des foruls. 

Arr. X. 


Le trésorier et les membres de la commission des 
fonds se réunissent en séance particulière une fais 
chaque mois; dans cette séance sont. 
affires sue Josquelles Ja commission est de 
libérer. On ÿ LE Es 
fonds, pour le présenter au conseil d'adininistrationt. 

Cet état est transorit sur le registre de la commis- 

sion, ainsi que Le procès-verbal de chaque séance par- 
ticulière, sue 

Anr, XI, 


+ 













NE 


DEEE Pen EE A 
RENDUE 





Atepts pu la Cas, dus me Séor da gr 


Le conseil de La Société"asintique, considérant 
12 Que, par le réglement du 4 juillet 1825, il 
s été suffisamment pourvu à La surveilinée qui doit 
étre exérééé sur exécution des ouvräges ordonnés 
par le conseil, pour le cample de là Süciété, et aux 
mesures convenables pour que le conseil soit 
instruit des progrès. desde ravauez 
2.7 Que, par les divers articles du réglélent du 
3 juillet 1898, ia été stitué sur les formes à ob- 
server, soit par le conseil, soit par a coumtnission des 
fonds, toutes Les fois qu'il s'agit d'ordonner un travail 
qui dé donner leu à une dépeise, et d'ouvrir 
crédit spéeial_ pour soin exécution ; \ 
8 Qu nénmcius il pont ane qu'il 
Re die 


la Société dans une dépense 
Ta a re 
luation primitive aurait êté Bite d'après des bases peu 





cution, le desir d'améliorer un urrage et ele rendre 
bles atile, œuruit ensagé Tauteur à lui donner plus 


(s2) 
d'étendué qu'il e f'avait d'abord pensé, ou à y joindre 
des accessoires qui n'auraient: pas /éué compris-iuns 
Févaluation primitives - 

4% Que, par suite de cela, la halance des recettes: 
et'des dépenses établie pur lé Botget ane trou: 
versit déringée et li Société engagée à von insu dans 
des dépenses plus fortes que les crédits ouverts; ot 
voulant prévenir ces inconvéniens, 

À arrdté ce qui suit: 





AUTOUR PREMIER. 


Outre Lo compte verbal qui, aux termes de l'art. à 
du réglement du 4 juillet me doit être rendu, à 
élaque séance du conseil des progrès des divers ou- 
vriges ondonnés, par Les personnes chargées deu suivre 
respectivement l'axécution, il sera, dans Lu première 
sésncé des mois de juin et de décembre de chaque 
année, rendu un encapite général de la situation de 
tous Les travaux ordonné; de quelque nature qu'ils 
puissent étre, et pair, il aunit té ouvert, 
des crédits; do la dépense à Inquelle ils auront donné 
lieu pendant les six mois précédens , et. de celle que 
nécessitern leur entier achèvément |. 4 00 


à: 4 Lim te Amd 
A cet effet, le conseil nommers , chaque année, 
dans là séance qui suivra la séance: générale de lu 
Société, une canunission dutrois de ses inembres. 
Cette commission portera le tire de-commiséion dé 


4 


surveillance des travaux entrepris de compte 
de Ja, Su men md te 


An, UL 
Les membres du conseil, auteurs où éditeurs des 
tnvaux ordonnés et non ‘encore terminés, ot. 
metbres de la commission des fonds, ne lire 
Fe a me Le 








La commission devra se faire memétire, dans le 
cours hu mois qui précéder la séance où elle doit 
faire son rappart, par Les connanissaires 
Cas de je tt sd ; 
ordonnés, soit aa Jes_imprimeurs, graveurs, 1e 
ducreurs ou BAY personnes employées auxdits LE 
vaux, ous Îes renséjgnemsens qui devront servir 
Abe À sôn rapot et en garnie lennctiioe. 

Anr.-V. 

ST résulte du ra] dé W commission que le 
cé rer pou rl aude ve ait 
Mépassé, et qu'il n'excède point notablement la dépense 
à quelle ce travail doit donner lieu, il n'y aure 
point ouverture d'une délibération, 

Aux. VI, ® 

Da le-cas où Jo crédit ouvert excéderait notable 
ment La dépensetà luelle il s'applique, Le coneit 


f 


L. éd 


(sas 


résultant de cette réduction"à un autre ohjce. ‘ 

Aé VIE : 

Si; au conire, les reconnu que Le crédit 00. 
vert est insulliant, pour quelque motif que ce 

Le conseit devra em détirer à left, soit de prendfe 


Lesrmésures éonvenables pour que là dépense n'excède 

ps Le cri primitif, soit d'ouvrir un erédit supplé- 

mentafre. Dans ce dernier as, la commission. des 

fonds devra étre consultée, et il_ne sera ouvert un 

nouveau crédit, sil y x lien ; que d'après son rapport. 
Aux. VI. 


nest, au sul, aucunement dérogé, far le 
présent réglement, à ceux des 4 juillet 1825 et 3 
juille 1826. 





”: 














* LISTE DÉSOUVRAGES 


“URLIÉS ET ENCOURAGÉ Pan La SOCIÉTÉ 
ee re 
x D | srarres rw 
% v JE. (Enr n 
Res os nie cd 
à en 
M ad De sane mo nn EEE 
fort vallé et satinés 8 fr. 80, et 1 fre dre. pour les 





smembires de la, Soniéré. 


s x LA Gaaïans daruxaut, par Le P. Rodre 


guess traduit du portugais sur le munterit de a biblio. 
thèque du Roi, où soigncoserent collatonnés aveo {a 
grammaire publiée pat le md auteur, ET 
en 1ü0À, par M, Lanifrecsez peécéshés 
Er bent itere 
des signes de ces syllubaires, pur M. AbolsRmsas, 
Paris, 1828 : 1 Val. 7 30 6, et ufr, poar 
es membres de la Société, 
Sureséwxr À 14 Ghammains apotatss, par ML. G. do 
Humboldi et Landresse. fa, be. 4 fr.su 1 fes pour 
Les membres de Ja Société. * _ 
Essai min Le rat, où langue ssérée de In presqu'île au- 
delà du Gange, avec six ie 
Notice des mapuserits 
par MM. E. Barnanf. 
asiatique, ind papier granderaisin ; ornés 
anche 13 Font 6 fr pot les, mehr de Je 
MaseTau ou Mencrge, le plus célébre philosophe chi- 
noir après Confucius; traduit littéralement en latin , 


4 revu vec sûre qur la version iartare mandohonc , 
avec des notes perpémelles tréex iles milleurs con 











ct de deux planete content 


livraison 9e 6 fr. pour Les membres dé la Sociéte. 
amraoarramuie, on LA mor n'YamranaTr, épirede 
“estrit du Mümäyana, poème épique sunécrit, donné 
sveë le tente grave, ane analyse gra pos 
ée, une traduction française et des-motes ; par 

me ou : ner ke 
dettes; 2 auivi, par Forme d'art tradue- 
sion line lituirale pue J: 4 Burnouf, un de aus an 
viens auditeurs, aujourd'hui son collègue au Callége 


royale France. 1 vol: 4-4: rad de 14 d 

18 Les ete fr. = entra 

Vocntiame céouciEn, pur M Klapooth, 3-50. 
inst 8 fr. pour les dela Sociétés 


Pobue sun La vise D'Énessr, lente arménien; revu pur 
ME Soinedfaetin et Zobrab, 1 vol. drdit; 2 fr. 
les anvibres deb Bovicté. d 


Raï, accompagné d'une usduction française, de notes 
philologiques, eritiques et Hitérairos, et suivi d'u ap- 
pendice, par A. L, Chézy, de l'Académie royale des Ins- 
criptions ét Belles-Lettres, eto 1 fors vol. ie-$."avec ne 
planche; 34 fr: et 15 fr. pour Les membres de ln Société. 
+ Cunonioue cfotetexe, waduite par M. Brosset jeune , 
mmerahre du lu Société ariatique | ouvrage pa 








Hisax integris indicibus 
perfect, version limb et eommentarin perpetu, Pri- 
mm didit G. W Freytag: 4 lv. 

Tata Moataca, cam Zuvenii seholis, did. J, Val: 
erx 1 vol i-42 0 fr. 

Tonoexe-Vousa; sutographié par Al Levesseur: F vol. 
in18 58 fr + 





longehuuips, 

Vaxian-Sp£, lan des livres de Zorvastre, publi: d'a. 
près le mammerit end de La bibliothèque da-Hdi par 
M. Eugène Durnouf, en 10 ivraisons fol. de 56 pages. 
Livraisons 12V14 


Abu. 






M. , 
texte autograpbié par M. Lernssour. Edition dañs du. 
quelle on donne Ja fre ele ln arabes val. 


gnires el des variantes, 1%/ivrs fne8 L'ouvrage aura 

10 div. à & fr. 50 € 

MAL les membres de 1a/Bocfléé duinent: retirer lex 

dont ik veulent faire fsnquisition, à lagune de a So 

eme Tarn, net A2. Le mu de fscquérenr vers porte 

26% mu registre @thweri ar La première file de Ceseamplaire 
Aui lai nues Bd dédirré en vertu du réglement. 

















LISTE DES OUVRAGES 


QHFERTS À LA SOCIÉTÉ DANS LE,COFRART 











DE ee 1530. 


DER LES mors  saurss mois ou 








me. ste dote «tn nm 
Par M seu Paéorphée ab où rer see 
emoîres. Paris, 1838; insfol Le partie, 
(Gras de Purabe voléire, dd dre 
avpte Kaire, der 
Vocabuluire français et algérien. Paris, 1830, 
ins. 
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